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Médaille de
bronze pour

Clerc

Les championnats d'Europe d'athlétisme à Athènes

Cette finale du 100 mètres
fut extraordinaire. A vingt
mètres du fil, le Français Sar-
teur (au centre) avait encore
la victoire à sa portée. C'était
sans compter sur le retour en
force du Soviétique Borzov
(au premier plan). Quant au
Lausannois Philippe Clerc (à
l'arrière-plan), il a conquis, de
haute lutte, une médaille de
bronze. On attendait le Suisse
sur 200 mètres — où il dé-
tient le record d'Europe. Voilà
qu'il offre, sur 100 mètres, sa
première médaille à l'Helvétie.

(Téléphoto AP)

Alors que la reprise s 'annonce à la SNCF

Malaise dans plusieurs autres secteurs
:

. . .
Si le conflit de la S.N.C.F. est en voie de composition, il n'en va pas de même pour celui de

la R.A.T.P. qui semble avoir pris la relève des « roulants » des chemins de fer et qui en était
hier à sa deuxième journée de grève. Les Parisiens ont dû se résoudre à utiliser les moyens de trans-
ports individuels, et surtout leurs voitures, ce qui a provoqué des embouteillages si importants que la
police a craint une paralysie complète du trafic dans la capitale. Il a fallu parfois à certains automobilis-
tes près d'une heure pour parcourir quelques centai nes de mètres.

¦ ¦

« Nous allons vers une grosse reprise demain matin », ont déclaré
mercredi après-midi les responsables parisiens de la Fédération C.G.T.
des cheminots.

Les Quatre fédérations — C.G.T., C.F.D.T., F.O. et F.G.A.A.C. — ont
appelé en fin de journée tous les roulants à reprendre le travail dans
la journée de jeudi.

(Lire la suite en dernière page)

Le visage des jours de grève
(Agip)

Paris sans métro :
bouchons monstres

Les ouvriers défient ouvertement le gouvernement

Violents incidents dans plusieurs villes du pays
BUENOS-AIRES (AFP), — Quatorze ans exactement après la révolution qui renversa le régime

du général Juan Peron, la tension monte en Argentine. (Lire la suite en dernière page)

Une barricade en feu dans le centre de Rosario
(Téléphoto AP)

Rosario, la seconde ville du
pays avec un million d'habitants
a été le théâtre de heurts vio-
lents entre la police , les grévis-
tes et. les étudiants. Il y a de
nombreux blessés et 32 véhicu-
les ont été brûlés ou détruits.

LIGNES FERROVIAIRES
PARALYSÉES

En même temps, une grève des
cheminots qui protestaient con-
tre les sanctions prises contre
un dirigeant syndical accusé
d'avoir adhéré à une grève gé-
nérale de 24 heures observée le
27 août dernier, paralysait deux
des six lignes ferroviaires ar-
gentines et un grand nombre
d'attentats étaient commis con-
tre les installations ferroviaires
en divers points du pays.

SITUATION EXTREMEMENT
TENDUE EN ARGENTINE
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PARIS (Reuter) . — Une centaine de voyageurs ont été contusion
nés et 30 d'entre eux hospitalisés, un des rares trains de banlieue cir
culant mercredi matin ayant percuté le quai dans une gare parisienne

ITALIE : H ORIZO N SO CI AL
TOUJOURS TRÈS SOMBRE

LES D E B R A Y A G E S  SE M U L T I P L I E N T

ROME (AP). — Plus d'un million de travailleurs étaient en grève hier en Italie,
où les conflits sociaux se multiplient.

Les 800,000 travailleurs du bâtiment ont dé-
brayé pour 48 heures — c'est la seconde fois
depuis cinq jours — imitant les 200,000 grévistes
de l'industrie chimique et les 24,000 des cimen-
teries qui les ont précédés mardi.

D'ici à la fin de la semaine, sur les quelque
4,500,000 travailleurs dont les contrats doivent
être renouvelés à l'automne, 2,500,000 seront en
grève, pour appuyer des revendications dont
l'essentiel est une augmentation de salaires de
20 % et la réduction de la semaine de travail
de 44 heures à 40 heures.

Les centrales syndicales ont annoncé qu 'une
grève générale de 24 heures aurait lieu vendredi
à Florence et Salerne, en guise de protestation
contre l'augmentation des loyers.

(Lire la suite en dernière page)

Les bébés sur le Cervin
L'histoire tragique, lamentable, révoltante et scandaleuse à la fois, vous §

1 l'avez lue dans notre journal d'hier. C'est celle de cet Anglais de 32 ans, Arthur =
E Clarkson, qui a entrepris l'escalade du Cervin la semaine dernière, sans guide, I
1 accompagné de son fils, prénommé Roy et âgé de... 8 ans. H

Oui, vous avez bien lu. Ce garçonnet de 8 ans d'âge a été emmené par son |
H père dans l'une des ascensions les plus difficiles des Alpes. Car, précisions-nous, i
| Arthur Clarkson ne s'est pas contenté d'escalader le Cervin en suivant l'arête, =
| facile, du Hôrnli. Il a voulu vaincre le Cervin en compagnie de son fils en esca- |
| ladant la fameuse Schulter, l'Epaule, qui comporte un dangereux passage en I
| surp lomb. |

Tous deux sont portés disparus depuis le 11 septembre. Les recherches, |
g comme vous pourrez le lire en avant-dernière page, se poursuivront aujourd'hui §
| et demain, notamment à l'aide de l'aviation de haute montagne. Mais le plus j
s faible espoir reste-t-îl permis ? Personne ne le croit. =

La presse britanni que n'est pas seule à s'insurger contre une pareille folie , g
§ Même s'il se trouve un alpiniste anglais pour prétendre que l'entreprise n'avait |
| rien d'absurde, puisqu'il avait réussi, de son côté, à atteindre il y a quelque |
| temps le sommet du Cervin avec sa petite fille âgée de... 4 ans I II s'en trouvera |
1 peut-être un, bientôt, pour faire l'ascension avec un bébé, et pour s'en vanter. 1

Nous avons pu joindre un guide expérimenté qui, ému et furieux à la fois, =
i nous a dit dans le rude langage des montagnards : §

« C'est de l'inconscience criminelle. On ne se lance pas dans une aventure i
i pareille avec des enfants de cet âge. A ces altitudes, on ne devrait jamais |
I emmener des garçons ou des filles de moins de 15 ou 16 ans. Cela peut être §
i tragique pour leur organisme, pour le cœur, et à cause des séquelles. Il serait §|
| temps de mettre un terme à ces excentricités. La plupart des guides passent |
1 maintenant le plus clair de leur temps à aller chercher des cadavres, ou à reçu- g
| pérer des cordées ou des alpinistes isolés en perdition, au risque de leur propre j§
| vie. » 1

Nous posons une fois de plus la question que nous avons déjà soulevée ici i
= récemment : « Ne serait-il pas nécessaire et urgent d'instaurer un contrôle des 1
| ascensions périlleuses ? > Il n'est pas indispensable pour cela d'appeler la police §
= à la rescousse. Le Club alpin suisse pourrait, en l'occurrence, jouer un rôle régu-
| lateur auquel nul alpiniste raisonnable ne trouverait à redire.
| R. A.
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L'ARME SECRETE
COPENHAGUE (AP). — Pour protester contre les

manœuvres de l'OTAN qui se déroulent actuellement au
Danemark, avec la participation d'unités de sept pays,
un groupement de gauche a décidé d'utiliser une arme
secrète : la pornographie.

Il a fait imprimer, à l'intention des 5000 soldats par-
ticipant à ces manœuvres, un tract reproduisant , selon
l'un de ses porte-p arole, « une situation hautement ero-
tique ».

Ce faisant , il ne violera aucune loi , la pornographie
par l'image étant maintenant autorisée au Danemark.

Le porte-parole des protestataires a déclaré que s'ils
avaient eu des fonds plus importants ils auraient litté-
ralement inondé les soldats de l'OTAN de littérature
pornographique « pour détourner leur attention des pro-
blèmes militaires » .

Au Portugal
LES IDEES ET LES FAITS

i

IL 
faut passer des vacances au Portu-

gal. Non pas sur la plage classique
et connue de l'Estoril , bien trop fré-

quentée l'été par le cosmopolitisme in-
ternational. Mais, si possible, à la dé-
couverte des trésors artistiques et des
beautés naturelles du pays, qui sont
innombrables.

Il convient de ne pas négliger Lis-
bonne, l'une des plus belles villes d'Eu-
rope, avec ses larges avenues, sa vaste
place centrale si animée baptisée le
Rossio, ses rues marchandes qui vont
jusqu'au Tage, ses églises aux styles
divers et ses riches musées, le reste de
ses fortifications et ses ruelles sauva-
ges et étroites qui s'étagent sur les
sept collines — comme à Rome — le
mouvement du fleuve devenu immense
et qui va s'abîmer dans l'Océan, ses
établissements nocturnes enfin où ré-
sonne le chant grave et nostalgique du
fado...

Pour nous, qui voulions nous repo-
ser, notre choix était tombé sur l'Ai-
garve. C'est la région la plus méridio-
nale du Portugal, là où l'Atlantique
s'apaise pour faire place au golfe de
Cadix aux eaux bleues et encore mé-
diterranéennes, sous un soleil immuable
— les couchants sont d'une lumière
étrange et colorée jusqu'à l'infini.

La contrée s'étend de la frontière
espagnole, de la curieuse petite ville
de Real-de-Santo-Antonio jusqu'au cap
de San-Vincente, pointe extrême de
l'Europe occidentale. On s'y rend de la
capitale par la route (300 km à peu
près) ou par l'avion, d'un coup d'aile
en vingt minutes, jusqu'à l'aérodrome
de Faro, après avoir survolé les lagu-
nes qui séparent cette ville de la mer,
aux montagnes de sel et paradis des
sardiniers.

Les plages sont d'une vaste étendue
de sable fin, ou bien elles sont entre-
coupées de rochers d'un rouge vif —
comme l'est la terre de l'Algarve —
qui tombent à pic dans l'eau étince-
lante. A l'arrière-plan, des campagnes
d'une grande douceur, fort fertiles,
plantées de figuiers, d'oliviers, d'aman-
diers, de pins parasols, qui laissent en-
trevoir çà et là de petites maisons
blanches dont les cheminées ressem-
blent à autant de clochetons de cha-
pelle qui évoquent d'ailleurs aussi
l'époque de l'occupation mauresque.

Le tourisme, bien qu'il soit en crois-
sance, n'a corrompu en rien jusqu'à
présent le littoral de l'Algarve. Rien
de la hideuse exp loitation qui se tra-
duit par exemple à Torremolinos, en
Espagne, près de Malaga — laquelle
heureusement a conservé son charme
— par la construction d'hôtels moder-
nes et la multiplication de bâtisses
géantes offrant au premier venu le
choix d'innombrables appartements !
Ici, la côte est jalonnée de localités
qui ont gardé leur cachet et souvent
leur pittoresque fait de traditions en-
core vivantes.

C'est Quarteira, le village de pê-
cheurs où la vente du poisson se fait
selon les anciennes coutumes tout à
côté des installations réservées aux
estivants qui respirent ainsi le génie
du lieu ; c'est Albufeira où, au con-
traire, les dancings commencent à faire
leur apparition et où le commerce de
l'artisanat local devient prospère.

(A suivre.)
René BRAICHET

(Lire la suite en dernière page)
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La direction et le personnel de Hiefliger
& Kœser S.A. ont le chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Werner GILGEN
fondé dc pouvoir retraité

qui , durant dc nombreuses années, a joué
un rôle essentiel dans l'essor du départe-
ment de vente combustibles sur le plan
suisse.

Nous garderons de lui un souvenir re-
connaissant.

Pour les obsèques, consulter l'avis de
la famille.

pŒvard-FIGhmann^
¦T Neuchâtel Toutes formalités T^
Transports en Suisse et â l'étranger

Les pasteurs et le Collège des anciens
de la paroisse réformée de Peseux se font
un devoir de faire part du décès du pasteur

Jehan BOREL
pasteur auxiliaire de la paroisse durant
13 ans.

Ils conserveront de ce conducteur spi-
rituel un souvenir reconnaissant.

Le service religieux a eu beu mercredi.

t
Les parents, amis et connaissances,
ont la douleur de faire part du décès de

Mademoiselle

Marguerite-Edmée Ramseyer
survenu dans sa 57me année, après une
longue maladie.

Neuchâtel , le 17 septembre 1969.
Qui suis-je . Seigneur Eternel , et

quelle est ma maison , pour que
tu m'aies fait parvenir où je suis.

II Sam. 7 : 18.
L'incinération aura lieu vendredi 19 sep-

tembre .
Culte à la chapelle du crématoire, à

11 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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le revêtement
de sol . ,
sans soucis!

TAP1FLEX est un revêtement de plastique sur feutra
vraiment sans problèmes.
TAPIFLEX vous apporte silence, confort, surets (non

__________ S'issant) et bon temps.

f^ Mrtfl
'
lfti Insensible à la saleté (voyez l'illustration), TAPIFLEX

j v 1B& n'exige que le minimum d'entretien.
\ r \  " I Accordez-vous le confort que dispense TAPIFLEX.

Mais rappelez-vous: seul TAPIFLEX est TAPIFLEX.
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En juillet et août: 126 permis
ont été retirés dans le canton

Le département des Travaux publics com-
munique que durant les mois de juillet e:
août 1969, il a été retiré 126 permis ds
conduire se répartissant comme suit :
• District de Neuchâtel
pour une période d'un mois : 1 pour dé-
passement vitesse autorisée ; 1 pour avoii
tourné sur la route et provoqué un acci-
dent ; 1 pour inobservation du signal « stop >
et accident ; 1 pour inobservation d'un feu
rouge et accident ; 2 pour inobservatior
priorité et accident ; 3 pour excès de vi-
tesse ; 8 pour perte de maîtrise et acci-
dent.
pour nne période de deux mois : 3 poui
avoir circulé seul avec un permis d'élève
conducteur ; 7 pour ivresse au volant.
pour une période de trois mois : 1 poui
ivresse au volant et dépassement interdit ;
1 pour avoir circulé seul avec un permis
d'élève conducteur et accident ; 1 pour ivres-
se au volant ; 1 pour avoir circulé seul
avec un permis d'élève conducteur et don-
né une fausse déclaration ; 1 pour avoir
circulé seul avec un permis d'élève conduc-
teur et sans plaques de contrôle.
pour une période de six mois : 1 pour ex-
cès de vitesse, accident , récidive ; 1 pour
ivresse au volant et accident ; 1 pour avoir
circulé seul avec un permis d'élève con-
ducteur, récidive.
pour une période d'un an : 8 pour ivres-
se au volant , récidive.
pour une période indéterminée : 1 pour
ivresse au volant , récidive ; 1 pour quali-
tés morales insuffisantes.
Ce District de Boudry
pour une période d'un mois : 1 pour excès

de vitesse et accident ; 1 pour dépassement
téméraire et accident ; 1 pour marche ar-
rière imprudente et accident ; 1 pour per-
te de maîtrise et accident ; 1 pour inob-
servation priorité et accident.
pour une période de deux mois : 10 poui
ivresse au volant ; 1 pour perte de maîtri-
se et accident.
pour une période d'un an : 1 pour ivres-
se au volant , récidive.
pour une durée provisoire : 1 pour ivres-
se au volant , récidive.
pour une période indéterminée : 1 pour
ivresse au volant, récidive ; 1 pour quali-
tés morales insuffisantes.
• District du Val-de-Travers
pour une période d'un mois : 1 pour dé-
passement téméraire et accident ; 2 pour
perte de maîtrise et accident.
pour une période de deux mois : 1 pour
perte de maîtrise et accident ; 1 pour avoir
mis en danger la circulation et refusé de
s'arrêter aux signes de l'agent ; 3 pour ivres-
se au volant.
B District du Val-de-Ruz
pour une période d'un mois : S pour per-
te de maîtrise et accident.
pour une période de deux mois : 1 pour
transfert illicite de plaques de con-
trôle ; 2 pour ivresse au volant.
pour une période de trois mois : 1 pour
ivresse au volant et accident.
pour une période de six mois : 1 pour
avoir circulé seul avec un permis d'élève
:onducteur, récidive ; 1 pour excès de
/itesse, perte de maîtrise, refus d'obtem-
pérer aux ordres d'un agent et accident ;
1 pour ivresse au volant , récidive.
B District du Locle
pour une période d'un mois : 2 pour pertt
de maîtrise et accident.
pour une période de deux mois : 1 pour
perte de maîtrise, freins inefficaces et ac-
cident ; 1 pour excès de vitesse et acci-
dent ; 1 pour ivresse au volant ; 2 poui
avoir circulé seul avec un permis d'élèvf
conducteur.
pour une période de six mois : 1 pour per-
te de maîtrise , accident , récidive.
pour une période d'un an : 2 pour ivres-
se au volant , récidive.
# District de la Chaux-de-Fonds
pour une période d'un mois : 1 pour avoii
circulé sur l'autoroute en sens interdit ; 1
pour inobservation signal « stop » et acci-
dent ; 1 pour avoir bousculé un piéton ;
1 pour dépassement téméraire et accident ;
1 pour marche arrière imprudente et ac-
cident ; 3 pour excès de vitesse ; 7 pour
perte de maîtrise et accident.
pour une période de deux mois : 1 pour
avoir circu lé seul avec un permis d'élève
conducteur ; 2 pour inobservation priorité
et accident ; 3 pour perte de maîtrise e!
accident ; 5 pour ivresse au volant,
pour une période de trois mois : 1 pour
avoir quitté prématurément un signal c stop i
et accident.
pour une période d'un an: 2 pour ivres-
se au volant , récidive.
pour une période illimitée : 1 pour ivres-
se au volant, récidive.
pour une période indéterminée : 1 pour qua-
lités morales insu ffisantes.

De plus, dix interdictions de conduire
ont été prononcées contre dix conducteurs
de cyclomoteurs pour avoir circulé en étant
pris de boisson.

lyre et sans permis, il circulait
à bord d'une voiture... volée !

AUDIENCE DU TRIBUNAL DE POLICE DE BOUDRY

De notre correspondant :
Le tribunal de police du district de Bou-

dry a tenu son audience hebdomadaire mer-
credi matin sous la présidence de M. Phi-
lippe Aubert , assisté de M. Roger Richard ,
remplissant les fonctions de greffier.

M.P. est prévenu de vol d'usage, d'ivres-
se au volant et d'autres infractions à la
loi sur la circulation. Dans la nuit du 27
au 28 juin le prévenu a soustrait une voi-
ture sans plaques, garée — dans un parc
privé aux Draizes à Neuchâtel. Il s'est en-
suite emparé de plaques, fixées à une voi-
ture placée dans un parc privé à Peseux,
pour les mettre à la voiture volée. Avec
cette dernière il est parti pour Lausanne ;
après avoir circulé dans cette ville et aux
environs, il a abandonné l'automobile neu-
chàteloise et en a soustrait une autre le
1er juillet. Il a continué à circuler avec
celle-ci sans être au bénéfice d'un permis
de conduire. Arrêté, ii a avoué les faits
et il a également admis d'avoir circulé
bien qu'il eût consommé de l'alcool. Vu
que le tribunal n'a pas de preuves pour
ce chef d'accusation , aucune prise de sang
n'ayant pas été faite , il ne retient pas l'i-
vresse au volant. En revanche, il condamne
M.P. pour les autres infractions à quatre-
vingts jours d'emprisonnement ferme, moins
septante-six jours de détention préventive ;
les frais de la cause fixés à 450 fr sont
mis à la charge du prévenu .

M.H. est prévenu de vol avec cambrio-
lage. Ayant travaillé pendant deux ans dans
une imprimerie à Saint-Aubin, ' le prévenu
connaissait bien les lieux et surtout aussi
le bureau où se trouvait le coffre-fort ain-
si que la place où l'on cachait la clef de
ce dernier. Mercredi 4 juin, M.H. est en-
tré,, après les heures de travail , dans l'im-
prirnerie par une porte au premier étage
qui était ouverte. Il a pris dans le coffre-
fort 1200 fr en billets et quelques pièces
de 5 fr. Avec cet argent le prévenu s'est
rendu à la gare et est parti pour Neuchâtel
et de là, par le train pour Paris. Il n'a
pas mis longtemps pour dépenser l'argent
volé. Le 10 juin , il rentrait en auto-stop
en Suisse. Le tribunal condamne M.H. à
deux mois d'emprisonnement avec sursis pen-
dant trois ans, et au paiement des frais de
la cause fixés à 550 fr.

Le 13 juillet à 4 heures 15, J.-P. A. cir-
culait en automobile sur la route de Ro-
chefort en direction de Bôle. Dans un tour-
nant à gauche, 30 mètres à l'est de l'in-
tersection avec la route Bôle-Chambrelien ,
le conducteur a perdu la maîtrise de son
véhicule qui a roulé plusieurs mètres sur
la banquette sud , a zigzagué sur la chaussée ,
a fait un tête-à-queue pour terminer en-
suite la course dans la forêt , contre deux
arbres en contrebas du talus. J.-P. A. a
été blessé lors de cet accident , mais après
avoir reçu des soins à l'hôpital il a pu

regagner la maison le même jour. Par con-
tre, à- l'hôpital on a procédé à une prise
de sang et de taux d'alcoolémie, révélé à
l'examen, a prouvé que le prévenu a con-
duit étant ivre. C'est pourquoi le tribunal
condamne J.-P. A. à 700 fr d'amende et
met à sa charge les frais de la cause fixés
à 150 fr.

CASIER JUDICIAIRE CHARGÉ
Le 24 juin, à 15 h 30, F.M. conduisait

uuc camionnette sur la 'foute de Corcelles
en direction de Colombier. Arrivé au pas-
sage à niveau de Corcelles-Peseux, il s'est
engagé sur la voie des CFF sans remar-
quer que la barrière était en train de se
baisser et que les feux rouges fonction-
naient. Lors de l'enquête de la police on a
constaté que F.M. n'était pas au bénéfice
d'un permis de conduire , ce dernier lui
ayant été retiré il y a douze ans, après
une condamnation de la Cour correction-
nelle de Genève, prononcée le 14 février
1957 pour abus de confiance et filouterie
d'auberge. Le tribunal condamne F.M. dont
le casier judiciaire est chargé, par défau t
à dix jours d'arrêts, à 50 fr d'amende et
au paiement d'une partie des frais fixée à
30 fr. P.D., employeur du prévenu, qui
l'avait autorisé à circuler avec la camion-
nette sans se soucier, si F.M. avait un per-
mis de conduire , payera 20 fr d'amende
et 10 fr de frais.

Pour un détournement d'objets mis sous
main de justice E.B. écope de sept jours
d' emprisonnement avec sursis pendant deux
ans. et de 40 fr de frais.

CORTAILLOD

Bénéfice
de la «Cave des Coteaux»
(c) Le dernier exercice de la c Cave des
coteaux », importante société vinicole bou-
cle par un bénéfice net de 35,000 fr.
(trente-cinq mille) et non de 350 fr. comme
l'a laissé croire une « coquille » dans le
compte rendu paru dans notre édition de
mercredi.

Le 30 juin à 20 h 10, P.G. effectuait une
marche arrière avec un camion à Areuse
en direction de Cortaillod. Il est entré en
collision avec l'automobile de J.M. qui ar-
rivait derrière lui , et a causé des dégâts à
ce véhicule. L'enquête a révélé que P.G.
circulait en état d'ivresse , c'est pourquoi
le tribunal le condamne à trois jours d'em-
prisonnement et à 50 fr d'amende. Les frais
de la cause fixés à 200 fr sont également
mis à la charge du prévenu.

Le 6 juillet , C.B. a commis plusieu rs vols
d'argent dans un restaurant à Bevaix. il a
dérobé plusieurs billets de banque en fouil-
lant dans les sacs à main des clientes qui
étaient en train de danser. C.B. qui recon-
naît les faits , est condamné à dix jours
d'emprisonnement avec sursis pendant deux
ans et au paiement des frais fixés à 40 fr
ainsi que d'une indemnité aux plaignants
fixée à 95 fr.

Le 2 juillet à 22 heures, J.-D. P., en
effectuant une marche arrière avec son au-
tomobile , a endommagé une voiture station-
née devant l'hôtel de Robinson à Colom-
bier. Il a ensuite quitté les lieux sans se
soucier des dégâts causés par sa voiture.
Le tribunal condamne J.-D. P. à 200 fr
d'amende auxquels s'ajoutent 30 fr de frais.
Cette peine pourra être radiée du casier
judiciaire dans un délai d'une année, si le
prévenu se comporte bien.

Deux jugements concluent à l'acquitte-
ment du prévenu , un autre est remis à
huitaine.

Aide suisse aux tuberculeux
Grâce aux efforts faits pendant des dé-

cennies dans tous les domaines de la pro-
phylaxie, de la recherche et du traitement ,
on est parvenu à réduire considérablement
le nombre extrêmement élevé des person-
nes atteintes de tuberculose et avant tout
le chiffre de mortalité. La tuberculose, en-
nemi sournois de l'homme, n'est pas encore
entièrement vaincue. Dans notre pays aus-
si, en dépit du bien-être matériel et d'une
alimentation suffisante , des milliers de per-
sonnes sont victimes de cette maladie
et des centaines y succombent. Si, autre-
fois, cette maladie guettait particulièrement
les enfants et les jeunes gens, des adultes
d'un âge moyen ou avancé en sont atteints
aujourd'hui et doivent se soumettre à un
traitement coûteux et suivre des cures de
consolidation. Il s'ensuit des problèmes dc
famille et sociaux que les intéressés, de
toute façon durement frappés par cette
maladie insidieuse, ne sont pas à même de
résoudre par leurs propres moyens.

La lutte contre ce danger exige un ef-
fort et une aide communs. Certes, la Con-
fédération , les cantons et les communes
mettent d'importantes ressources financiè-
res à disposition pour lutter contre la
tuberculose. Toutefois, les dépenses occa-
sionnées par les mesures prophylactiques,
pour dépister la maladie à temps, pour
traiter et guérir complètement la mala-
die, ne cessent d'augmenter. Aussi, les
fonds mis à disposition par les pouvoirs
publics et les caisses de maladie ne sont
pas suffisants. La lutte contre la tubercu-
lose, encore et toujours nécessaire, doit par
conséquent pouvoir bénéficier de l'appui
solidaire de la population toute entière.

L'Aide suisse aux tuberculeux, qui grou-
pe toutes les organisations anti-tuberculeu-
ses de notre pays, en appelle de nouveau,
cet automne également, à la solidarité du
peuple tout entier. Elle lui demande non
seulement de se montrer généreux envers
sa collecte, dont le produit est versé à
toutes les organisations antituberculeu-
ses suisses pour leurs actions de secours,
mais encore d'appuyer dans la mesure de
leurs possibilités le travail qu'elle accom-
plit au service de la santé publique. Cet
appel mérite toute notre attention — et
avant tout notre générosité.
L. von Moos, président de la Confédération.

Une voiture percute un mur
à Chez-le-Bart : 3 blessés
LE CONDUCTEUR HOSPITALISÉ DANS UN ÉTAT GRAVE

Hier en fin de soirée, peu avant
23 heures, un grave accident de la
circulation s'est produit à environ
200 m de l'hôtel des Platanes, à Chez-
le-Bart. Un automobiliste domicilié en
Suisse alémanique, M. Gustave Hurli-
mann, âgé de 21 ans, travaillant dans
une entreprise de Boudry, circulait de
Lausanne en direction de Neuchâtel au
volant d'une voiture portant plaques
soleuroises. Dans un léger virage à
droite, peu avant le restaurant des
Platanes, le conducteur perdit la maî-
trise de son véhicule qui, à la suite
d'un dérapage, traversa la chaussée
de droite à gauche, vint percuter un
mur et fut  renvoyée sur la droite de
la chaussée, où elle s'immobilisa. Le
choc fut très violent et le conduc-

teur du véhicule grièvement blessé.
II eut notamment une jambe broyée

et souffre d'une fracture d'une clavi-
cule, d'une fracture d'un bras et d'une
grosse plaie au cuir chevelu. Son état
a été jugé grave à l'hôpital de la
Providence où il a été transporté. Dans
la voiture se trouvaient deux jeunes
Valaisans domiciliés à Boudry égale-
ment : il s'agit de MM. Jean Franz ,
âgé de 17 ans, de Monthey, qui souffre
de douleurs dans les reins, de plaies à
la jambe droite et au bras droit et de
M. Roger Prospereti , âgé de 16 ans, qufe
souffre d'une grosse plaie à une fesse
et de diverses blessures. Us ont été
également conduits à l'hôpital de la
Providence. Bien entendu, le véhicule
est démoli.

Repose en paix.
Madame Werner Gilgen ;
Madame Rosa Wolleb, ses enfants et

petits-enfants , à Bâle ;
Madame Marguerite Gilgen , à Lausanne ;
Madame Hedwige Mûri, ses enfants,

petits-enfants et arrière-petits-enfants, au
Petit-Lancy et à Genève ;

les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Werner GILGEN
leur cher époux , frère , beau-frère, oncle,
grand-oncle , arrière-grand-oncle , parent et
ami . enlevé à leur tendre affection , dans
sa 77me année, après une longue maladie.

Neuchâtel , le 17 septembre 1969.
(rue de l'Eglise 2)

L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,
vendredi 19 septembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beau regard.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 17 sept. —

Température : Moyenne : 16,3; min : 12,1;
max : 21,0. Baromètre : Moyenne : 716,1.
Vent dominant : Direction et force : ouest ,
sud-ouest jusqu'à 9 h, calme, sud à sud-
est , faible à modéré jusqu 'à 18 h 30, ensui-
te nord à nord-est faible à modéré. Etat
du ciel : clair à légèrement nuageux.

Niveau du lac 17 sept, à 6 h 30: 429,15
Température de l'eau : 18°

Prévisions du temps pour toute la Suis-
se : le temps restera extrêmement varia-
ble, des intervalles ensoleillés pourront al-
terner avec des périodes nuageuses, ac-
compagnées de quelques précipitations ré-
gionales , voire d'orages locaux. Températu-
res prévues : 8 à 14° à l'aube, 16 à 22°
l'après-midi.

Vents généralement faibles à modérés du
secteur sud à sud-ouest.

Evolution probable pour vendredi et sa-
medi : en début de période , nébulosité va-
riable , souvent forte , précipitations régiona-
les pouvant être localement orageuses. Par
la suite , légère diminution de la nébulosité
au sud des Alpes.

Températures tendant à baisser quelque
peu.

Après un cinquantenaire
(c) Une ligne ayant « sauté » lors de la mi-
se en pages de notre compte rendu du
cinquantenaire de la société de gymnasti-
que, il convient de préciser que M. Michel
est président de l'Union des sociétés loca-
les de la Coudre et M. Monnard , président
de l'Union des sociétés de gymnastique du
Vignoble neuchâtelois.

Monsieur et Madame Marcel Grisel el
leurs enfants Marie-Claire, Alain, Josette el
Gérard, à Auvernier ;

Monsieur et Madame Gilbert Grisel, à
Cortaillod ;

Monsieur et Madame Charles Grossen-
bacher-Grisel, à Corcelles ;

Madame Juliette Jeanneret-Perrenoud , â
Noiraigue, ses enfants et petits-enfants ;

Madame Marguerite Hiirst-Perrenoud , au
Locle ;

Monsieur et Madame Georges Perrenou d,
leurs enfants et petits-enfants, à Noirai-
gue ;

Monsieur et Madame Marcel Grisel-
Bétrix, à Couvet , leurs enfants et petits-
enfants ;

Monsieur et Madame Charles Grisel et
leur fille, à Bâle ;

les familles parentes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Madame William GRISEL
née Frieda PERRENOUD

leur très chère maman, grand-maman ,
sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente
et amie, que Dieu a rappelée à Lui, à
l'âge de 84 ans.

Auvernier, le 15 septembre 1969.
(61, route des Clos)

J'ai combattu le bon combat.
J'ai achevé la course,
J'ai gardé la foi.

II Tim . 4:7.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,

jeudi 18 septembre.
Culte à la chapelle du crématoire, à

15 heures.
On est prié de ne pas envoyer de fleurs,
mais de penser à l'hôpital du Val-de-Travers ,

à Couvet (c.c.p. 20 - 238)
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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PANCHOS FINLANDAIS
et CEINTURONS José Cotel

Boutique EPOCA, rue Fleury 5
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Stade de Serrières |
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20 SEPTEMBRE, ! !
à 16 heures

XAMAX - MENDRISIOSTAR i
Match des réserves à 14 heures !

Raisin « Régina »
d'Italie, 1er choix

1_
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MIGROS
Le docteur et Madame

Alfred SCHLAPFER - CORTI ont la
grande joie d'annoncer la naissance de

Anne-Véronique
le 16 septembre 1969

Maternité 1, chemin des Palettes
1211 Genève 1212 Grand-Lancy

^̂A^Ucusc4A\ce<s

Monsieur et Madame
Francis STAUFFER - MONNIER ont la
joie d'annoncer la naissance de

Patricia
17 septembre 1969

Maternité de Landeyeux
2055 Saint-Martin

Ce soir, à 20 h 15,
à la Maison de paroisse,
faubourg de l'Hôpital 24,

PROTESTANTISME ET ŒCUMÉNISME
AU PORTUGAL
par M. et Mme Leite, pasteur, animateurs
d'un centre œcuménique, agrémenté de dia-
positives.
Veillées féminines et Femmes protestantes



Vingt-neuf spectacles, un « abonnement 3»
LA SAISON THEATRALE 1969 - 1970 À NEUCHÂTEL

Peut-on encore parler de « saison théâ-
trale à Neuchâtel ? Depuis l'avènement
du TPN — Centre de culture, le terme
perd peu à p eu de sa substance : Neu-
châtel , bon an mat an, peut assister
chaque mois à un spectacle nouveau.
Le p hénomène tient probablement p lus
à l 'évolution d' une mentalité qu'aux ef-

forts de quelques-uns, et on pourrait
y voir l'influence d' un mode de vie qui
tient de moins en moins compt e de
l'été , de l'hiver ou du printemps. L'hom-
me, de p lus en plus, veut s'accomplir
sans contrainte extérieure.

Une tradition qui s'accroche exige
pourtant qu 'on aille au théâtre en hiver
surtout. Il est donc temps de présenter
les spectacles que Neuchâtel aura l'oc-
casion de voir d'ici l'été prochain.

Les tournées des galas Karsenty-Her-
bert, dont les succès de location sont
toujours assurés, servent autant à voir
— et à rire, souvent — qu'à se faire
voir. La recette est à toute épreuve :
une pièce qui a gén éralement bien mar-
ché à Paris, une ou deux vedettes con-
nues du grand public, pa rfois un auteur
à succès. C' est ainsi qu'on verra, dans
le cadre du premier abonnemen t, « Il
était... deux orphelines », d'E. Mira,
par la Compagnie Jacq ues Fabbri ;
« Quoat-Quoat » d'Audiberti , avec Jac-
ques Dumesnil ; « L'Aide-mémoire », de
Jean-Claude Carrière, avec Nicole Cour-
cel et Michel Auclair ; « Quarante ca-
rats », avec Barillet et Grédy ; « Délire
à l'hôtel », de John Murray, avec Fran-
cis Blanche et Jacques Jouanneau ;
« Monsieur chasse », de Feydeau , par la
compagnie Huberty ; « SOS , Homme
seul », de Jacques Vilfrid , avec Daniel
Gélin ; '« L e  Prix », d'Arthur Miller ;
« La Ville dont le prince est un en-
fant » , de Montherlant , avec Pau! Guers,
et « Pepsie », de Pierrette Bruno, avec
l ' auteur.
L'AN AT ET LE TPN COLLABORENT

L'Association des amis du théâtre,
pour sa part , s'inquiétait l'an passé
du peu de succès que rencontrait l'abon-
nement No 2, consacré, lui, à un théâ-
tre p lus évolué , plus engagé parfois aussi.
Au printemps, l'association décidait de
f endre la main au TPN — Centre de
culture pour mettre au point une pre-
mière collaboration qui pourrait abou-
tir, à moy en terme, à une fusion.
Il est encore trop tôt pour savoir si
cette tentative portera les fruits  qu 'es-
comptent ses promoteurs, mais on peut
d' ores et déjà se féliciter de constater
que deux organisations qui se sont mises
au service du bon théâtre réunissent
leurs efforts.

Il vaut aussi la peine de souligner que
la Ville, responsable en dernier ressort
du choix des spectacles que lui ont
proposé l 'ANA T et le TPN a souscrit
pour la première fo is  à toutes les sug-
gestions qui lui ont été présentées. C'est
ainsi qu 'on verra, dès novembre, c La
Promenade du dimanche », de Georges
Michel , par le Thâtre des Pays de
Loire ; « La Noce chez les petits bour-
geois », de Bertold Brecht, par le Théâ-
tre de Bourgogne ; « La Douce > de
Dostoïevsky, par les spectacles Jacques
Vielle ; « Henry IV », de Pirandello,
par Sacha Pitoëf f  et sa compagnie,

dans le cadre des spectacles J. Vielle ;
et enfin les frèr es Jacques.

La venue des derniers nommés diront
les puristes, est une hérésie dans un
programme théâtral ; mais si le fait de
les placer à l'a f f i che  de l'abonnement 2
peu t inciter ne serait-ce que dix person-
nes à voir les quatre autres spectacles,
cette concession de qualité n'aura pas
été vaine...

UNE NOUVEAUTÉ
« L'ABONNEMENT 3 »

Les quinze spectacles des deux premiers
abonnements, bien entendu, ne seront
pas les seuls à être pré senté au public
neuchâtelois. L'an passé déjà , quelques
rares troupes romandes — le Théâtre
populaire romand et la troupe d'Alain
Knapp, en particulier — avaient occupé
le théâtre pendant trop peu de soirs.
Mais aucun, à une exception près,
n'avait bénéficié de l'infrastructure que
représent e l 'ANA T ou le TPN. Il était
trop tard, cette -année, pour eng lober
dans l'abonnement No 2 une représenta-
tion donnée par une troupe suisse : les
programmes, pour les uns, étaient en-
core trop vagues. La ville , pour d'autres,
aurait rechigné comme les années pré-
cédentes.

TPN - TPR : LA M A I N  DANS
LA M A I N

Le Théâtre populaire romand , pou r-
tant , tenait beaucoup à élarg ir son au-
dience neuchàteloise à un public adulte ,
conséquence logique du travail qu'il a
entrepris depuis deux ans dans les écoles.
Associé sur le plan romand avec le
Centre dramatique de Vidy (Lausanne)
et les Théâtres de Carouge et de l'Ate-
lier (à Genève), il s'est allié avec le
TPN - Centre de culture pour faire bé-
néficier le public neuchâtelois des spec-
tacles dont il dispose.

En quinze jours à peine, les deux trou-
pes sont parvenues à mettre sur p ied
un programme commun qtù porte à
vingt-neuf le nombre de spectacles théâ-
traux offerts en ville, sans compter les
imprévus ni les représentations de f in
d'année que donn e traditionnellement la
Compagnie de Soaramouche.

DES « CARTES DE RABAIS »
Le temps manquait pour mettre sur

pied un véritable système d'abonnement
si bien que Théâtre populaire romand
et TPN ont décidé de proposer , dès
aujourd'hui, des « cartes de rabais » à
faire timbrer à l'entrée de chaque re-
présentation. Cinq oblitérations donnent
droit à l' entrée gratuite au dernier spec-
tacle, et dix aux deux derniers.

Le TPN dès octobre présentera : le
clown Dimitri, d'Ascona ; un spectacle
d'improvisation donné p ar la troupe
d'Alain Knapp, « Théâtre-Création»;
« Monsieur Bonhomme et les incendiai-
res », de Max Frisch, par la troupe du
TPN ; un « Cabaret Brech t 1925 », par
l'Atelier de Genève ; le mime Ren é
Quellet ; un deuxième spedtncle du TPN
_ . _ _ ,  . J, '. ' . c •> .

Le Théâtre populaire romand , de son
côté, donnera dès ce soir deux repré-
sentations de « La Vie secrète de Léo-
pold S... », un essai burlesque consacré
à l' espionnage ; « Le Prince travesti ou
l'illustre aventurier », de Marivaux ; « Le
Roman de Renart », pour adultes et en-
fants ; « Théodore Je grondeur », de
Goldoni, par le Théâtre de Carouge ;
une nouvelle version des « Histoires de
Ruzzante » ; un spectacle invité encore
indéterminé et enfin « L'Histoire du
TPR en chansons ».

Les mois à venir s'annoncent donc
d' une richesse théâtrale exceptionnelle
pour Neuchâtel. Puisse le public saisir
sa chance au vol et démontrer par sa
présence, ses critiques ou ses applaudis-
sements, qu'il exige de vivre dans une
cité où l'art et la culture pourraient
enfin cesser de mijoter à petit feu...

A. B.

LE RUDE MÉTIER DE MÉCANICIEN

D'UNE GREVE DE LA SNCF
AUX « FAUTEUILS » DES Re 4/4 II

Au Col-des-Roches, hier à l'heure de
l'apéritif , on a attendu en vain le grand
Diesel bleu et crème et sa rame de vagons.
Le trafic n 'était toujours pas rétabli , pas
plus pour les marchandises que pour les
voyageurs et rien ne vient de France de-
puis une semaine. En principe , les « rou-
lants » auraient dû reprendre le travail dans
la journée d'hier. De cette grève du per-
sonnel de conduite, un confrère lorrain (1)
a su tirer les leçons qui s'imposaient :
pour une fois les revendications ne por-
taient pas sur les salaires mais bien sur les
conditions de travail.

En France, ces récriminations s'inscri-
vent dans un contexte précis : psychologi-
quement, tout se passe comme si Pélectri-
fication du réseau (entreprise tardivement
et, pour certains tronçons frontaliers hâtée
par les apports financiers de la Suisse !)
était un accouchement aussi long que dou-
loureux alors qu 'ici la mutation , d'origine
plus lointaine , s'est faite sans grincements
de dents. Ces problèmes d'acclimatation ne
sont d'ailleurs pas propres à la seule SNCF,
les t British Railways » les connaissant éga-
lement.

MAUVAIS ESPRIT ?

Pourquoi renâcle-t-on à la besogne ? Il
s'agit sans doute d'une question de menta-
lité, l'individualisme acquis du temps de la
traction à vapeur s'accommodant peut-être
mal des impératifs de l'électrification qui
place délibérément l'homme au second plan
après la machine. Du temps des « chau-
drons > et des « bouilloires » , l'équipe de
conduite faisait corps avec sa machine :
c'était une sorte de ménage à trois qui
se reformait chaque jour avec le même
bonheur sous les verrières des dépôts. On
connaissait « sa » locomotive, ses qualités
et ses défauts. On vivait avec elle. Mais,
depuis que les caténaires ont été tirées ,
l'homme n 'est plus que l'associé d' un ro-
bot, froid , docile et exigeant. Voilà déjà
ce qui a changé.

Parallèlement, les conditions de travail
ont évolué. A l'effort physique, la techni-

que a substitué la tension nerveuse, ce qui
est pis. La vitesse, le tonnage de plus
en plus fort des convois, l'asservissement
au progrès doublé de compressions du
personnel et surtout le désir du rail eu-
ropéen de lutter contre la route , ce qu 'il
n 'a pas encore réussi faute d'avoir cru à
son avenir et , aussi , parce qu 'il fut trop
orgueilleux et trop sûr de lui-même pour
s'inspirer , quand il l'aurait fallu , des ex-
périences profitables faites sur les réseaux
américains, tout cela pèse lourdement sur
les cheminots.

SERVITUDES TECHNIQUES

Alors , ils protestent. Les salaires ? Non !
Ils auraient pourtant des raisons de s'en
plaindre. Un agent de conduite français
d'une quarantaine d' années, bien noté, al-
ternant à peu près régulièrement les grands
rapides et les convois lourds de marchan-
dises gagne 1500 NF par mois, soit pra-
tiquement la moitié du salaire global d'un
mécanicien de Ire classe des CFF parvenu
au même plafond (2). En revanche, le
cheminot français bénéficie d'une couver-
ture sociale quasi complète quoique les re-
traites , dont l'âge est plus avancé qu 'il ne
l'est en Suisse, ne soient pas paradisiaques.
On cite le cas, à Pontarlier par exemple,
de pensionnés qui doivent travailler par la
suite dans le secteur privé.

La technique ? C'est là que l'on s'insurge.
Le remplacement progressif de la traction
à vapeur par des machines électriques et
Diesel a conduit depuis 1963 à la sup-
pression du deuxième homme, sur les trains
de voyageurs tout au moins. Seul sur sa
locomotive électrique, dans une cabine étroi-
te et peu confortable , le mécanicien des
temps modernes est certes moins exposé
que ne l'était son père mais il se trouve
par contre dans un état permanent de ten-
sion nerveuse. Parc e qu 'il est seul , l'homme
est relié d' une façon permanente à un dis-
positif de sécurité. A l' origine , ce fut la
pédale du > mort-homme » : le fait de
la relâcher pendant plus de deux secondes
et demie déclenchait une sonnerie dans la

cabine et si l'homme n'avait pas réagi au
bout de deux autres secondes et demie, cela
provoquait l'arrêt automatique du train. On
fit mieux : le système a été doublé d'une
seconde sonnerie que le mécanicien doit an-
nuler toutes les cinquante-cinq secondes, si-
non c'est la première sécurité qui prend
le relais. La machine ne peut donc être
livrée à elle-même que pendant soixante
secondes.

FICHE MÉDICALE
A ces deux « bruits » s'ajoutent deux

autres sonneries distinctes : une pour chaque
passage de voie libre, une seconde pour
chaque approche de signal fermé. On com-
prend donc, poursuit notre confrère , que
quelques heures suffisent à faire de l'hom-
me le plus calme et le plus équilibré du
monde un être à la limite de l'effondre-
ment nerveux : c ...S'il vit continuellement
sur les nerfs , s'il dort n'importe quand
et n'importe comment, l'agent de conduite
est également amené à se nourrir à rencon -
tre de toutes les règles de la plus élémen-
taire diététique. Il prend ses repas comme
son sommeil : un jour le matin , un jour
le soir, un jour chez lui , un jour à l'autre
bout de la France. Des troubles digestifs
chroniques graves ont été décelés chez
nombre d'entre eux, d'autant plus qu 'à
l'encontre de leurs « ancêtres » , (les légen-
daires chauffeurs , noirs de charbon , qui
mettaient leurs gants blancs une fois par
génération pour serrer la main du président
de la République) ils n 'éliminent pas, ne
produisant aucun effort physique. .

» ... Enfin, leur position de travail même
est des plus inconfortables : coincés dans
un habitacle étroit, assis sur une banquette
rigide, fixée à la caisse et qui répercute
toutes les secousses du convoi, ils sont
souvent l'objet de lombalgies chroniques,
de hernies discales et d'autres déformations
de la colonne vertébrale qui , malgré un
rapport éloquent établi voici trois ans par
le Dr Jumeau , médecin du travail au dépôt
de Nancy, ne sont pas encore reconnus
comme maladies professionnelles. »

ET EN SUISSE ?
Les conditions sont-elles différentes en

Suisse ? Oui et non. Si les salaires sont
plus élevés et si le confort a été moins
délaissé qu'il ne l'est à la SNCF, les
servitudes restent pratiquement les mêmes
encore que le pays soit plus petit , les
distances plus courtes et les horaires de
service généralement mieux dosés. Pourtant,
depuis l'entrée en vigueur du nouveau rè-
glement de service, des responsabilités sup-
plémentaires ont été imposées aux agents
de conduite sans qu 'ils en soient dédom-
magés.

Un autre exemple ? On a fait gran d
cas des nouvelles locomotives « Re 4 / 4
II », puissantes et nerveuses machines que
l'on voit de plus en plus sur la ligne du
pied du Jura. Sur le plan technique c'est
sans doute une réussite, mais à peine les
premiers exemplaires roulaient-ils qu'il a
fallu transformer les cabines à la suite
des protestations des mécaniciens et équi-
per ces locomotives de € sièges médi-
caux » alors que la première série n'offrait
qu 'un confort plutôt Spartiate.

— Et les courants d'air ? se plaignent les
mécaniciens. Songe-t-on à les atténuer ? Les
ventilateurs destinés au refroidissement des
moteurs sont tellement puissants que l'on
frôle à chaque instant la bronchite chro-
nique. Et puis, ils font trop de bruit : dans
les gares, on entend souvent mal les ordres
des agents de manœuvre... CI. -P. Ch.

• (1) : « La grève des « roulants » de
la SNCF est peut-être la première grève
moderne » — (l'Est Républicain, 12 sep-
tembre 1969).

9 (2) : Parvenu au plafond, un méca-
nicien de route des CFF gagne environ
2400 francs suisses (soit 3000 NF). Au
traitement mensuel, dont le maximum tour-
ne autou r de 1950 fr., il faut ajouter :
une indemnité de résidence variant selon
la localité de 0 à 900 fr. par an ; —
des indemnités kilométriques , versées selon
la distance , les heures et la nature du train ,
qui atteignent une moyenne de 300 à
350 fr., par mois ; — et quelques autres
menues allocations.

Organisés sous l'égide de l'Associa-
tion romande pour la protection des
eaux et de l'air (ARPEA) et l'Associa-
tion suisse pour la protection et l'épu-
ration de3 eaux (ASPEE), des cours
destinés à la formation des gardiens
des stations d'épuration seront donnés
en Suisse romande au cours du mois
d'octobre. Onze conférenciers ont été
prévus qui traiteront de sujets tels
que l'épuration artificielle, le fonc-
tionnement des stations, le traitement
et l'épandage des boues, l'analyse et
le contrôle des eaux, les dangers et
accidents à craindre ou rintercommu-
nalisation des stations . Pour le canton
de Neuchâtel, le cours aura lieu le 24
octobre prochain.

Epuration
des eaux usées :
cours romands

pour le personnel
des stations

Nouveau pédagogue
La chancellerie d'Etat nous commu-

nique :
Dans sa séance du 16 septembre 1969. le

Conseil d'Etat a délivré le certificat péda-
gogique pour l'enseignement dans les écoles
primaires et préprofessionnelles à M. Mi-
chel Rognon, domicilié à Fontainemelon.

Des bouteilles
pour le mini-bus

de l'E.S.R.
• CETTE année , les membres du
corps enseignant de l'Ecole secon-
daire ré g ionale de Neuchâtel pren-
dront en charge l' organisation des
stands à l' occasion de la Fête des
vendanges. Les bénéfices réalisés
grâce à ces ventes sont destinés à
l'achat d' un mini-bus, véhicule qui
rendrait de grands services à l'éco-
le , perme ttant notamment à une
classe ou à une autre de se dé-
p lacer rap idement pour visiter un
musée, une exposition, faire une
étude sur le terrain, se rendre sur
un terrain de sport ou un champ
de ski.

L'Ecole secondaire rég ionale frap-
pe donc à la porte des parents et
leur demande une bouteille de vin
du pays ou toute autre boisson non
alcoolique. Avec ces bouteilles, les
stands seront garnis et de rêve le
véhicule deviendra très vite réalité.

Quand les instituteurs
bricolent...

• UNE vingtaine d'instituteurs et d'insti-
tutrices neuchâtelois ont participé mardi
et hier, au collège des Parcs, à un cours
de bricolage organisé par la Société
neuchàteloise de perfectionnement péda-
gogique et subventionné par l'Etat.
Conseillés par M. Gino Pozetto, ils ont
étudié en deux jours les différents ma-
tériaux et outils nécessaires à la confec-
tion d'un bloc-relief géographique et
construit eux-mêmes une maquette du
canton. Le cours reçut la visite de M.
Numa Evard directeur des écoles pri-
maires et preprofessionnelles de la ville.

mu®
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Le conseiller d'Etat F. Jeanneret
a fait la « tournée des popotes »

AU COMPLET. — L etat-major du Rgt 8 l'était pour recevoir le conseiller d'Etat Jeanneret .
On reconnaît à gauche le major Grisel, adjoint au commandant de régiment, M. Jeanneret, le
colonel Parel et, avant M. Sandoz, premier sec rétaire au département, l'adjudant de régiment,

le capitaine Zysset.

UNE VISITE A INSCRIRE SUR LE LIVRE D'OR DU RGT 8

Pour accueillir le conseiller d Etat
François Jeanneret , chef du département
militaire neuchâtelois , le Jura vaudois
et le régiment 8 s'étaient mis sur leur
« 31 » . Le soleil revenu accompagna le
magistrat neuchâtelois dans sa • tournée
des popotes » qui le vit inspecter plu-
sieurs unités du bataillon 18, conduit
en cela par le major Richter. Hier dé-
jà , M. Jeanneret avait vu les hommes
du major Scholl à l'œuvre sur leur
emplacement de tir , situé dans la ré-
gion du Creux-du-Van. Nul doute que
le conseiller d'Etat ait rapporté à Neu-
châtel une excellente impression de sa
visite au régiment 8. En guise d'apé-
ritif , la fanfare du régiment 8, donna
une aubade au magistrat sur l'esplana-
de du château. En présence du colonel
Parel et de tous les officiers d'Etat-
major.

SUR LES DENTS

Les malades de Bretonnières (et non
Romainmôtier comme nous l' avons écrit
hier) vont mieux. L'épidémie de dy-
senterie est en voie de disparition. C'est
heureux , surtout quand on songe aux
commodités sanitaires dont doit s'ac-
comoder en général la troupe et qui
se révêlent parfois insuffisantes déjà
en temps normal. En revanche, même
sans confort , les hommes du bataillon
19 semblent apprécier le stage dans
la région de la Baronne. Le beau temps

RÉFECTION. — La troupe refait un chemin.

DÉJEUNER. — A la Baronne, avec le major Scholl au premier
olan.

qui préside aux exercices y est pour
beaucoup : le déjeuner sur l'herbe prend
alors une saveur particulière. Les diffé-
rentes compagnies sont réparties entre

la Baronne, le Soliat, la Grand-Vy et
les Grandes Fauconnières. Chacun pour
soi. La soirée s'y passe en général au-
tour d'un grand feu de camp. Seule
légère ombre au tableau : la paille.
Malheur à celui qui perd un objet.
Un soldat de la 11/19 qui avait perdu
son dentier ne l'a pas retrouvé sans
mal...

EXCELLENTE INITIATIVE

.'. La plupart des compagnies préparent
.activement la journée des familles de
samedi. Dans tous les villages où est
stationnée la troupe, la population est
invitée à s'associer à la manifestation.
Toujours dans l'esprit de nouer des
contacts toujours plus positifs avec la
population, le bataillon 19, par l'en-
tremise de son commandant, a offert
spontanément au syndicat d'élevage de
la Béroche de restaurer quelque peu
le chemin qui part du pré au Favre
et qui atteint la Grand-Vy. Une excel-
lente initiative I

Le régiment 8 prend de plus en plus
un visage sportif. De nombreuses com-
pagnies ou bataillon ont conclu des
matches de football avec des équipes
locales. Le match Bavois - bat. inf. 8
verra même la fanfare se produire en
lever de rideau , en musique donc.

Il est un fait que rarement gymnas-
tique, cross et football n'auront figuré
autant sur les ordres du jour. Une
fort bonne chose. Nou s en reparlerons.

( Les majorettes de Stuttgart ]
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I UN DES CLOUS DU CORTÈGE I
| DE LA FÊTE DES VENDANGES : |

= Un des clous du cortège de la Fête des vendanges sera sans aucun don- =
= te le groupe des Majorettes de S tuttgart. Les majorettes sont à la mode =
W mais celles qui nous viendront de la capitale du Wurtemberg ne ressent- §
H bleront à nulles autres. En e f f e t , elles défi leront en costume du X VIIIe 1
W siècle , de satin chatoyant , et en perruques poud rées. Elles seront ' accom- §
H pagnées de trente musiciens, dans la même présen tation. Leur apparition g

= à la Fête des f l eurs  d'A ix-les-Bains , il y a deux ans, avait déchaîné l'en- ||
= thousiasme des spectateurs frança is... et de celle de la délé gation de notre g
S Fête des vendanges , qui signa avec ces ravissantes demoiselles un contrat g
H en bonne et due forme .  g
— La Grand-Rue , pen dant la Fête des vendanges , c'est le < Village neu- =
§ chàtelois » , avec ses orchestres et ses p intes. On le doit à l'initiative d'un g
H restaurateur du lieu , qui a réussi à intéresser les commerçants du set- j |
| teur. Cette année, le « Village » s'agrandira , puisque qu 'il débordera dans g
= la partie ouest de la rue de l'Hôp ital . IT vaut la pein e de saluer cette en- g
H trepris e, qui est autonome et ne dé pend pas du comité d'organisation de ||
= notre f ê t e  d' automne. Mais elle contribue au succès financier de cette der- g
= nière, puisqu 'elle vers e à ce comité une pa rticipation calculée sur le nom- =
s bre de bouteilles vendues. |§
llll l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l i l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l lW Il IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHI

Nouveau procès contre
Charles Châtelain

Le 25 octobre 1968, la Cour d'assises
de Neuchâtel a condamné Charles Châte-
lain, de Cormondrèche, à huit ans dc ré-
clusion. Il était prévenu de viol , d'atten-
tat à la pudeur de mineurs âgés de plus
de seize ans, d'outrage public à la pudeui
et de délit manqué d'assassinat contre se
belle-fille.

M. Henri Schupbach, procureur général,
avait requis dix-huit ans de réclusion, esti-
mant que Châtelain avait eu l'intention de
tuer sa belle-fille. Le jury n'avait pas été
convaincu du délit manqué d'assassinat el
n'avait pas retenu cette qualification.

Le jugement a été cassé par la Cour
de cassation. Charles Châtelain passera une
nouvelle fois devant la Cour d'assises de
Neuchâtel le mercredi 15 octobre, Cour
qui sera présidée par M. Yves de Rou-
gemont.

PESEUX

(c) Hier après-midi eurent lieu les obsèques
du pasteu r Jehan Borel , décédé subitement.
Une nombreuse assistance remplissait le tem-
ple où l'on remarquait la présence de
nombreux pasteurs et de nombreux pa-
roissiens du village comme aussi des pa-
roisses où M. Borel exerça son ministère.
C'est le pasteur Gerber qui présidait le
culte au cours duquel il rendit hommage
à celui qui remplit sa tâche avec foi, fi-
délité et conscience.

Après avoir rappelé la carrière du dé-
funt , le pasteur Gerber lut quelques ex-
traits de sermons de M. Borel , illustra-
tions émouvantes de la conscience avec la-
quelle il apportait son message à ses fi-
dèles. Puis M. Winteler , médecin-chef de
l'hôpital de Perreux , rendit également hom-
mage à celui qui fut durant douze ans
aumônier de cet établissement.

Le chœur mixte de la paroisse partici-
pait aussi à cette émouvante cérémonie
que le pasteur Quinche acheva par une
prière . Une page s'est tournée pour la
paroisse de Peseux ; le problème des quar -
tiers sud du village est à nouveau posé.
Souhaitons qu 'une solution prochaine soit
trouvée.

Derniers devoirs
rendus

au pasteur J. Borel



M COMMUNE DE COUVETLjlJ
CIMETIÈRE

Des travaux devront être exécutés
prochainement au cimetière afin de
préparer pour de nouvelles sépul-
tures, la division qui renferme les
tombes créées dans la période du
8 décembre 1916 au 2 décembre 1927,
soit les numéros 2150 à 2630, division
nord-est. Conformément à l'article 9
de la loi sur les sépultures, les fa-
milles qui ont des tombes dans cette
division du cimetière sont invitées
à enlever jusqu'au 30 novembre 1969
les monuments, bordures et autres
ornements qui s'y trouvent. Les
ayants droit ne pourront toutefois
prendre possession de ces objets
qu'avec l'autorisation écrite de la
Direction de police locale.
Dès le 1er décembre 1969, la Com-
mune disposera des monuments qui
n'auront pas été enlevés.

Couvet, le 16 septembre 1969.
CONSEIL COMMUNAL

URGENT
Entreprise de la région
de Neuchâtel cherche pour un
de ses cadres supérieurs,

APPARTEMENT
à louer de 5 ou 6 pièces ou

VILLA
pour début octobre ou date
à convenir. Région
Neuohâtel-Hauterive-Marin
Tél. (038) 7 75 21. interne 245.

BUTTES WATCH Co Ltd
Fabriqu e d'horlogerie
2115 BUTTES
cherche pour date à convenir :

horloger complet
pour retouche et décottage ;

personnel masculin
et féminin

pour différents travaux à l'atelier ;

metteuses en marche
éventuellement à domicile.

Adresser offres écrites ou par téléphone (038)
912 44.

U i i  BANQUE CANTONALE
\/ \f NEUCHATELOISE

\
mT NEUCHATEL

cherche, pour date à convenir ,

JEUNES EMPLOYÉS QUALIFIÉS
possédant une bonne formation bancaire ou commerciale et
manifestant de l'intérêt pour une activité variée dans les
secteurs

CAISSE - COMPTABILITÉ - CRÉDITS - TITRES
Les candidats de langue maternelle française trouveront dans
nos bureaux des postes stables et une ambiance agréable.
Semaine de 5 jours.
Caisse de retraite avantageuse.

Adresser offres détaillées, avec copies de certificats, au chef
du personnel de la B.C.N., place Pury, Neuchâtel.

cherche, pour son dépôt de Neuchâtel,

EMPLOYÉ (E) DE BUREAU
ayant si possible un certificat de fin d'apprentissage.

Prière d'adresser offres comp lètes à

SOCIÉTÉ DES PRODUITS NESTtÉ S. A. - Département du

personnel - Case postale 352 - 1800 VEVEY.

Tél. (021) 51 01 11 - Interne 31 07.

faSAC SA.
Fabrique de PRODUITS ALIMENTAIRES !

2088 CRESSIER j T ::; r ; - - - : ; -- --
jp

nmant
cherche, pour entrée immédiate,

ÉLECTRICIEN D'ENTRETIEN
de nationalité suisse, ou étranger hors
contingent

MANŒUVRE
de nationalité suisse, ou étranger hors
contingent

OUVRIÈRES |
de nationalité suisse, ou étrangères hors
contingent , ou disposées à travailler à la
demi-journée. j >
Téléphoner au (038) 7 74 74. j

On cherche

MANŒUVRE
EN BOUCHERIE

Entrée immédiate ou à conve-
nir.
Faire offres à la boucherie
E. Dubois, Colombier.
Tél. 6 34 24.

Aimez-vous le contact avec la clientèle 7
Appréciez - vous d'être l'organisateur
d'un secteur 7
Si oui, nous vous offrons une place de

REPRÉSENTANT
ayant pour tâche l'organisation de
vente et différentes fonctions en rap-
port avec l'administration interne.
Caisse de retraite , assurance acci-
dents, revenu minimum garanti
Vos offres, adressées sous chiffres
CP 2283 au bureau du journal, se-
ront traitées avec la plus totale dis-
crétion.

engage

OUVRIÈRES
pour des travaux faciles d'horlogerie.

Formation rapide et rémunérée.

En plus d'une activité très propre, dans des
locaux modernes, nous offrons les avantages
sociaux d'une grande entreprise.

Semaine de cinq jours avec un horaire
tenant compté de collaboratrices" domiciliées à
l'extérieur. '*& ,.,t .. Ç

¦-
-

-
'

-
¦

Travail à la demi-journée possible.

Téléphoner ou se présenter à DERBY S. A..
4, place de la Gare, 2000 Neuchâtel, tél.
(038) 5 74 01, interne 335.

Nous engageons fe
^

2 monteurs I
en appareils électroniques I
si possible avec prati que pour le montage *
et le contrôle d'appareillage d'alarme.

Faire offres ou se présenter à
TELECTRONIC S. A., Hirondelles 10, !
2300 la Chaux-de-Fonds. Tél. (039) 3 42 39. j

ETXZIXr ttXXXXlXXTXTTXTXTTT n

J] Nous engageons t *

ouvrières
M pour petits travaux fins d'hor- M
J îogerie, en atelier seulement. jj
M Préférence serait donnée à «
M personnes ayant déjà travaillé M
J sur le spiral ou désireuses [J
« d'être formées sur cette par- M: «e; :
l aide de bureau l
M M
H pour petits travaux variés. Il M
[J n 'est pas requis une forma- H
M tion d'employée de commerce, M
Jj mais nous désirons la collabo- M
H ration d'une personne très or- [j
" donnée et méthodique dans «
J son travail. JJ
JJ Villard "Watch, , JJ
H 2035 Corcelles (NE) . *
JJ Tél. (038) 8 41 48. JJ
IXXXXXXXXXXIXIXXXXXTXTTTT VJ

Snack-Bar de la ville cherche

garçon ou
fille de buffet

Horaire de travail agréable,
libre chaque soir ; congés
réguliers ; étranger(ère)
accepté(e).
Tél. (038) 5 66 15.

? -r, nr rr 1 ;¦ ; >
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ON CHERCHE
une personne de 9 h à 14 h
et de 17 h à 21 h, pour la
cuisine, plus une dame pour
la réception.
Demander l'adresse du No 2280
au bureau du journal.

Famille italienne habitant
belle propriété, à Rome,
cherche pour une année

j eune fille
de langue française pour
s'occuper de 3 fillettes
de 11, 10 et 6 ans.
Vie agréable, pas de travaux
de maison. Conditions
intéressantes, voyage payé.
Entrée immédiate.
Ecrire, en joignant photo
et références, à :
M. et Mme Capri-Cruciani,
via dei Laghi 60,
Frattocchie,
00040 ROME (Italie).

Nous cherchons, pour l'un de
nos employés, une

chambre indépendante
située dans le centre, avec
jouissance de la cuisine et de
la salle de bains.
Téléphoner à La Neuchàte-
loise, Compagnie Suisse d'As-
surances Générales, rue du
Bassin 16, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 74 44, interne 208.

Urgent
On cherche
appartement
de 4 pièces, avec confort ,
ponr couple avec 3 enfants , régions :
Saint-Biaise, Hauterive ou Neuchâtel.
Adresser offres écrites à DR 2284
nu bureau du journal.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

ÉTUDE CLERC, NOTAIRES
2, rue Pourtalès - Tél. 514 68

A LOUER tout de suite ou
pour date à convenir, quartier
de l'église catholique,

chambre indépendante
meublée

avec cabinet de douches.
Chauffage général au mazout.
Ascenseur. Vue sur le lac.
Loyer mensuel 165 fr. '

Jeune
mécanicien
français cherche
chambre avec con-
fort , éventuellement
mi-confort. Si possi-
ble haut de la ville.
Tél. 5 07 22.

On cherche

commissionnaire
et

aidé eh laboratoire
a! i m I I

Entrée immédiate ou à conve-
nir.

Faire offres à la boucherie
E. Dubois, Colombier.
Tél. 6 34 24.

FERME NEUCHATELOISE
A vendre, dans le Jura neuchâtelois, très belle
ferme rénovée.
Grande cuisine, 4 chambres boisées dont
un grand salon avec cheminée. Bain.
Chauffage général. Grange, écurie, remise,
vastes dépendances. Dégagement : 11,000 m2
de terrain en nature de pré. Situation
particulièrement tranquille et ensoleillée.
Accessible en voiture sauf en hiver. Electricité.
Téléphone. Prix de vente : Fr. 160,000.—.
S'adresser à Saimuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

Disponibles tout da suite, à Bôle :

appartements
à vendre

1 APPARTEMENT 3 pièces
Fr. 75,000.— (80 m8)

1 APPARTEMENT 4 pièces
Fr. 103,000.— (110 m»)

1 APPARTEMENT 5 pièces
Fr. 113,000.— (120 ma)

Garages à disposition.
Faire offres à G. Fanti, rue du Lac 19,
2014 Bôle. Tél. (038) 6 22 84.

MAISON FAMILIALE
A vendre, au Val-de-Ruz, maison de 2 appartements
de 3 et 5 chambres. Bain , chauffa ge général
et eau chaude à mazout. Garage. Parfait état
d'entretien. Dégagement-j ardin-verger de 1400 m2.
Prix de vente : Fr. 160,000.—.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

TERRAIN POUR CHALETS
A vendre, dans le Jura, belles parcelles de terrain
pour week-end à partir de 1000 m2.
Situation tranquille, ensoleillée. A 600 m d'une
route cantonale. Chemin d'accès goudronné,
ouvert toute l'année. Eau, électricité, téléphone
à proximité, Fr. 8.—, 7 — et 6.— le m2.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

GARAGE I
A vendre, dans localité du Jura neuchâtelois,
sans concurrence régionale, garage avec maison

; d'habitation et distribution d'essence.
Atelier de 110 m'J, 2 petits ateliers,
déipôts-magasins , bureau. La maison d'habitation
comprend 5 chambres, cuisine, bain, 2 W.-C,
2 boxes. Chauffage général à mazout.
Prix de vente : Fr. 185,000.—.
S'adresser à Samuel Matile , Agence Immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45.

TERRAIN POUR VILLAS
A vendre au Val-de-Ruz, versant sud, dans une
très belle situation, parcelles de terrain
à partir de 1000 m2 en zone de villas. <
Route et services publics & proximité, 15 fr. le m2.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon- Tél. (038) 7 00 45. ¦ 

ANCIENNE FERME .
A vendre, à 1100 m d'altitude, petite ferme
neuchàteloise rénovée. Très grand séjour
avec magnifique cheminée, 2 chambres à coucher,
cuisine, cave. Grange offrant la possibilité
d'aménager 4 à 5 chambres. Dégagement :
22,000 m2 de terrain en nature de pâture.
S'adresser à Samuel Matile, agence immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 7 00 45. 

A vendre

maison locative
4 appartements et 2 grands ateliers
oharpentenmenuiserie ou autre.
Grand dégagement pour nouvelle
construction. Très belle situation.
Adresse : Henri Amstutz, Monts 23,
Cernier. Tél. 713 87. ' 

#R. 
Jobin

517 2*6
Offre à vendre à
l'est du Val-de-Ruz,
à proximité des
téléskis

MAISON
1 appartement de
4 chambres, plus
2 chambres indépen-
dantes,
1 appartement de
2 chambres, garage,
dépendances, terrain
3000 m2 environ.

A vendre

villa neuve
comprenant 2 appar-
tements de 4 pièces,
avec installations
modernes, située en
bordure de la route
de l'ancienne plage ,
à Estavayer-le-Lac.
S'adresser à
Fiduciaire de la
Broyé, Grand-Rue,
Payerne.
Tél. (037) 61 27 56.

A louer

STUDIO
TOUT
CONFORT
à proximité immé-
diate du centre de la
ville , offert à couple
sans enfants, contre
travaux de maison
et de jardin. Télé-
phoner au 4 71 81,
pendant les heures
de bureau.

L'imprimerie
Paul Attinger S. A.
Neuchâtel
cherche, pour un de
sss employés,

APPARTEMENT
de 2 à 3 pièces
pour fin novembre,
début décembre, à
Neuchâtel ou aux
environs.
Faire offres écrites
ou t é l éphone r  au
5 60 04. I

LES RASSES -
SAINTE-CROIX
1000 à 1200 m2
environ, à vendre ,

TERRAIN
ÉQUIPÉ
Le plus beau panora-
ma de Suisse.
A proximité de pis-
cines, champs de ski,
téléski, etc.
Tél. (037) 61 27 38
de 20 à 22 heures.

• A vendre, à Montezillon,

VILLA FAMILIALE
8 chambres, confort , chauffage
central général au mazout.
Verger et dépendances.
Vue imprenable.
Terrain : 1500 m2.

Prix : Fr. 190,000.—.
Faire offres à cases postales
Nos 50 à la Chaux-de-Fonds
ou 103 à Peseux.

On cherche à acheter
petite ferme
à rénover , avec dé-
gagement. S'adresser
à M. F. Susan,
tél. 5 23 44,
Neuchâtel.
A tonte demande
de renseignements ,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchfttel

A vendre, dans le Jura neuchâtelois,
à 8 km de la Chaux-de-Fonds,

MAISON
de 4 chambres, cuisine, dépendances,
sans électricité. Calme et repos ;
possibilité de pêcher dans le Doubs.
Adresser offres écrites à. ES 2285
au bureau du journal. 
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J^k\ TERRAINS
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mm*̂  parcelle de 1300 m*
>-»̂  pour villa, situation tranquille accès aisé, au sud

de la rue du Vully.

<P 5 13 13 Parcelles de 800 à 900 m2
ĵ «_»i ¦ vu» étendue, en bordure de forêt, à l'ouest de

Neuchatel |a |jgno du funiculaire.

Epancheurs 4 D E M C I  Q M
offre à Vendre située dans un Immeuble moderne au centre d'un

quartier résidentiel, avec vue très étendue sur le
lac. Mobilier complet pour accueillir 10 à 12 étu-
diants.

V J

À vendre à Cortaillod

grande villa neuve
6 pièces, garage, dépendances,
env. 1000 m» de terrain. Très
belle situation. S'adresser à
Fiduciaire F. Anker,
Reusière 20, 2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 6 76 49.

¦O PRÊLES (Plateau-de-Diesse)
•/ ¦A A vendre

I MAISON
I A 2 FAMILLES
: f I avec tout confort moderne.

I 2 appartements de 4 et 3 pièces.
I Salon de 35 m2 avec cheminée.
I Garage. Terrain de 1100 m2,
I dégagement, beau jardin.
I Situation dominante,
I vue panoramique sur la chaîne
I des Alpes.
I Visites et renseignements par :

m ÏFTÏ
I ̂ .EVmUBOlS
' Immobilier)+Verslcherunger>
fi" . 2501 Biel, Nidaugasse 11

Tel. 032 3 88 99 + 3 88 58

Pour raison d'âge, j'offre à
vendre ma

S CIER IE
avec maison d'habitation, si-
tuée au pied du Jura vaudois.
Cette usine est équipée et,i
jouit d'une ancienne clientèle.
Approvisionnement en grumes
assuré dans le secteur.
Le stock des sciages n'est pas
important.
Nécessaire pour traiter :
280,000 fr. (après hypothèque
1er rang).

Adresser offres sous chiffres
PA 34,923 à Publicitas,
1002 Lausanne.

H VILLE DE NEUCHATEL
Ecole des Arts et Métiers

MISE AU CONCOURS
d'un poste à plein temps de

CONCIERGE LOGE
Traitement et obligations selon
statut du personnel communal,
arrêtés communaux et cahier
des charges.
Entrée en fonction le 1er jan-
vier 1970 ou date à convenir.
Les candidatures manuscrites
accompagnées des pièces à
l'appui mentionnant deux ré-
férences, devront parvenir jus-
qu'au 6 octobre 1969, au direc-
teur de l'école (Maladière 84,
tél. 5 25 46) auprès duquel tous

| renseignements peuvent être
obtenus.
Neuchâtel, le 16 septembre 1969

< LA COMMISSION
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Savourez le bon rôti à la vieille mode!
La recette de grand'maman est remise en
honneur par le moule «Rôti Bellépoque». W
Fonctionnel et pratique, c'est le cadeau
de l'année 1969. Vous en apprendrez
davantage chez Bell. \

>¦' ¦

Le moule est en vente exclusive au d
prix de fr. 9.— dans les magasins Bell. 
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MDEAUX |
M

Pour la confection et Sis
la pose de vos RIDEAUX 1|
aux meilleures conditions i agi
splendide et grand choix Igï
de tissus modernes et de style. Kl

Présentation à domicile de nos collections, mm
le soir également. I
Adressez-vous à la H

Maison Benoit I
Maillefer 25 - Neuchâtel - Tél. 5 34 69 g|

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
en vente à l'imprimerie de ce journal

OFFRES
«RÉOUVERTURE»

i'

DES ARTICLES SPÉCIALEMENT CHOISIS
DES PRIX SOIGNEUSEMENT ÉTUDIÉS

DES OFFRES DONT VOUS DEVEZ PROFITER
¦ 

¦ 
¦ 

.

. . .

VOTRE MAGASIN AGRANDI ET MODERNISÉ

HHB
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Chemin de Champ - Coco

NEUCHÂTEL Tél. 5 20 17

TÉLÉPHONE
concession A, automates et sélecteurs

JÊM W_WSwm̂ LW^mm^m^m\^L^mm^mmW m\m-l

Electricité Orangerie 4 Tél. 5 28 00

o° °éÈÊÊ P̂oissons 'rais
O JJ&MK?$P ̂ T* * 

d» 'ae de 
Neuchâtel

.flt|g i « - recommandes cette semaine

O £p'* 'É Brochets
/j_W''_ f Palées et filets
flP. Arrivage frais de poissons de mer

JL ° Lehnhett frères
éK È̂L POISSONNERIE Tél. 5 30 92
wf " ^^ Place des Halles Neuchâtel

A vendre

quelques

tonneaux
pour fruits
Contenance 670 li-
tres environ.

Prix intéressants.
Tél. (038) 8 1129.

p a Café de fête m Cake tyrolien if
ÉÉË café choisi, délicieusement parfumé. ~ . . ,nn n, ¦ , . r .%:*'»WiWfPiPPri Wm Des œufs, du beurre 100 % pur, du lait frais , des
- '̂ m ;,:A;vfe fv^ Z& S'ff'l I ABI Am APl'f' EZfà *%+  ̂

noisettes, des paillettes de chocolat garantissent à
F^ÇtUwBl"rflGOX Ow CTS notre cake tyrolien 

sa 
fraîcheur Migros.'àÈWËâmm de réduction OffrP qnSpîalP1 «WTT .̂1 ' mire oHcudic

Wlm I i KI pour vous inciter à faire l'essai qui vous convaincra " 
mj ÈJ à̂fflm du P|aisir Que peut vous offrir notre café de fête l jeudi 18 sept., vendredi 19 sept, et
Ké ** t%M — ¦ I samedi 20 septembre é^x
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PARQUETAI
Philippin & Rognon

PARQUET LINOLÉUMS
ImKaHon PLASTIQUESRéparation !

TAPIS DE FOND
tendus ou collés

Moquette — Bouclé — Tufting !
Tapisom - Siftor - Stammflor, etc.
Neuchâtel - 56, Pierre-à-Mazel

55 5 52 64

Apprenez cet autom-
ne à taper à

la machine
à écrire

en louant une ma-
chine à raison de
20 fr. par mois,
chez Reymond ,
fbg du Lac 11
à Neuchâtel.

Le nouveau
_ f%0 

^  ̂
grand succès

m J_\_f^tSK des usines+S**"V Vespa

A partir de 14 ans sans permis
Nombreuses teinies modernes

dès fr. 595.—
Prospectus et démonstration :

MAISON G. CORDEY & FILS
CYCLE S-MOTOS

Ecluse 47-49-P5 3427
NEUCHÂTEL



Je cherche place de

chauffeur-livreur
ou aide-chauffeur.
Permis de voiture.
Date à convenir.

Ecrire sous chiffres NC 2294
au bureau du journal.

Des pas de géant pour le
télésiège et le télés ki

A Buttes

De Buttes au Crêt-de-la-Neige en passan t
par la Robell a, de nombreuses équipes d'ou-
vriers sont au travail en vue de la cons-
truction du télésiège Buttes-La Robella et
du téléski La Robella-Le Crêt-de-la-Neige.
Depuis le début des travaux du samedi
29 août dernier , tout est allé très vite sur
les pentes sud du village de Buttes. La
tranchée à travers la forê t surmontant la
pente des Couellets a été ouverte sur une
largeur de huit mètres. Elle permet le pas-
sage du télésiège. Concernant le téléski,
l' abattage des arbres a été exécuté dans la
région du Crêt-de-la-Neige. La station de
départ , à Buttes (à l'ouest de l'ancienne
scierie Gysin) a nécessité des terrassements
de l'ordre de 9000 m3. Le tout sorti de
cette région sert à préparer la place de
parc qui se situe à l'est du stand et dont
les travaux vont bon train .

Les creusages du téléski sont terminés.
Le coulage du béton a commencé. Sur le
trajet qu 'empruntera le télésiège, les creu -
sages sont terminés dans la moitié supérieu-
re (pylônes 6 à 14). La station d'arrivée
qui se situe à l'ouest du chalet de la Pe-
tite Robella , a été creusée. Un téléphérique
de chantier est en train de se monter sur
le trajet-forêt du télésiège. Il sera mis en
service au début de la semaine prochaine.
Les pistes de descente ont aussi fait l'objet
de soins particuliers. Celles du Crêt-de-la-
Neige qui amèneront les skieurs à la Robel -
la ont été défrichées. Elles devront être
nettoyées, débarrassées des pierres qui les
encombrent ces prochains samedis. La pis-
te noire du Châble qui descend de la Ro-
bella sur la Prise Cosandier a été dégagée
des buissons qui la recouvraient. Ses vira-
ges devront être élargis. CLBRO a étudié
la signalisation des pistes en vue de leur
exploitation hivernale. Le comité d'initiati-

ve a également discuté du restaurant qui
sera installé à la Robella. Plusieurs solu-
tions sont envisagées dont celle proposée par
la commune de Buttes.

Dans sa dernière séance tenue mardi soir
au Cercle populaire de Buttes, CIBRO a
préparé dans le détail , le programme de
l'assemblée constitutive de la société coopéra-
tive du TÉLÉSIÈGE BUTTES-LA ROBEL-
LA et des TÉLÉSKIS CHASSERON-NORD
(TBRC) qui aura lieu mardi prochain 23
septembre à la grande salle du Collège.
Cette séance historique à plus d'un titre
marquera la fin des travaux de CIBRO et le
départ d'une nouvelle étape en vue de l'ex-
ploitation des installations du TBRC. L'or-
dre du jour de cette séance prévoit : Ap-
pel ; le rapport des fondateurs, des véri -
ficateurs de CIBRO ; constitution de la
Société coopérative (lecture des statuts ,
adoption des statuts, nominations statutaires;
et la dissolution de CIBRO ; Décision rela-
tive à la libération des parts sociales.

Enfin, le comité d'initiative a encore ré-
glé d'autres problèmes concernant le plan
de travail de la Maison Willy Biihler (qui
prévoit la mise en activité des installations
entre le 15 et le 31 décembre de cette
année), l'étude des soumissions pour la
construction de la station de départ du
télésiège Buttes-La Robella, le plan finan-
cier et le compte d'exploitation , et d'au-
tres problèmes qui sont venus s'ajouter à
ceux exposés ci-dessus.

Les neuf membres du comité d'initiative
se sont séparés en se réjouissant de l'as-
semblée constitutive de mardi proch ain qui
viendra concrétiser tous les efforts fournis
au cours de ces derniers mois en faveur du
développement de la région de Buttes et
du Val-de-Travers tout entier.

FYJ

Vue des travaux actuels effectués
à la station de départ du télé-
siège à Buttes ; un trou de 9000
mètres cubes de gravier. Dans
la forêt, on aperçoit la tranchée
ouverte pour le passage du télé-

siège.
(Avipress Schelling "

Dans le corps
enseignant

(c) Le dernier bulletin publié par le dé-
partement de l'instruction publique annon-
ce que Mme Josée Wetzler , institutrice à
Fleurier , a été nommée membre de la sous-
commission d'éducation sensorielle de la
commission intercantonale romande de
coordination de l'enseignement primaire
chargée d'établir un programme romand
pour les degrés 1 à 4.

Au chapitre des mutations, M. Ray -
mond Berthoud , instituteur , s'en est allé
de Môtiers pour enseigner à Fleurier, M.
Pierre Liebe, instituteur de Couvet à Fleu-
rier et Mlle Thérèse Diirenmatt , institu -
trice, des Bayards aux Verrières.

Le certificat pédagogique pour l'ensei-
gnement primaire et préprofessionnel a été
délivré à Mlle Denise Delachaux de Mô-
tiers ; Mlle Ursula Haenni de Noiraigue ;
Mme Domitilla Jeanneret-Arrigoni de Fleu -
rier ; M. Jean-Luc Meuwyl de Saint-Sulpi-
ce ; Mlle Françoise Rheinwald de Couvet
et Gervais Strahm de Couvet.

Le brevet pour l'enseignement ménager
a été délivré à Mme Domittila Jeanneret-
Arrigoni de Fleurier.

Exercice annuel
des sapeurs-pompiers
(c) L'exercice d'automne des sapeurs-pom-
piers a eu lieu à Noiraigue, en présence de
deux membres de la commission du feu et
du directeur de police. Placé sous le com-
mandement du cap. Jean-Pierre Monnet,
il s'est déroulé en plusieurs phases avec la
collaboration du centre de secours de Cou-
vet sous les ordres du cap. Albert Nieder-
hauser.

Le poste des premiers secours a eu tout
d'abord à combattre un sinistre supposé
dans l'immeuble de la société du Plan-de-
l'Eau au quartier du Furcil. On a fait con-
naître ensuite au centre de secours les em-
placements choisis pour d'éventuelles récu-
pérations d'hydro-carbures pendant que le
solde de l'effectif était occupé au manie-
ment des engins dans le quartier de la
source.

Enfin et dans une deuxième supposition,
la compagnie a procédé à un essai de sau-
vetage dans la partie locative de l'im-
meuble Hamel et Co. d'un accès difficile
et comportant plusieurs étages. Cet essai
était placé sous le commandement du lt.
Michel Calame.

Les critiques formulées furent favorables
et prouvent que le corps est à la hauteur
de sa tâche et qu'il est prêt à intervenir
rapidement et efficacement.

Avant de licencier sa compagnie, le com-
mandant a annoncé que le sgt André Du-
mont, le sapeur Maurice Monard, incor-
porés en 1930, ainsi que le. sapeur Gino
Righetti, incorporé en 1948 seront libérés
à fin 1969 avec remerciements pour servi-
ces rendus. Après quoi et au nom de la
commission du feu, il a communiqué la
nomination au grade de lieutenant du
sgt Roger Perrenoud.

Reprise de la semaine
de six jours

(sp) La commission scolaire avait intro-
duit la semaine de cinq jours depuis le dé-
but de la nouvelle année scolaire et le
problème se posait de savoir s'il en serait
de même pendant l'hiver.

En raison du déplacement des élèves de
la montagne, on en reviendra à la semai-
ne de six jours jusqu'à la fin de la pério-
de scolaire, dès la fin des vacances d'au-
tomne.

Un bolet de 800 grammes !
La fillette de M. Daniel Quartier a

trouvé un bolet de 800 grammes d'une
parfaite fraîcheur. La saison n 'a pas
été très favorable jusqu 'à ce jour à la
cueillette des champignons, quoique les
champignon neurs soient nombreux. Es-
pérons que la poussée d'automne (ainsi
parlent les champignonneurs) sera
fructueuse. Car il y a des champignons,
mais le temps n 'est plus où nos pa-
rents rentraient à la maison portant
à chaque main un volumineux filet de
bolets. Hélas !

Des Verrières à Milan
(c) Les grands élèves de l'école secondaire
se sont rendus en course à Milan puis à
Lugano. Il s'agissait bel et bien des élèves
de l'école secondaire des Verrières, ce qu'il
convient de préciser, pour le bon ordre.

Nouveau conseiller
général

(c) Pour remplacer M. Roger Nussbaum,
lequel a donné sa démission en raison de
son prochain départ de la localité, le Con-
seil communal vient de proclamer élu con-
seiller général, M. Louis Dubois, 2me sup-
pléant de la liste Union verrisanne à laquel-
le appartient le siège vacant.

Augmentation de. la solde
des pompiers

(c) En vertu de l'article 30 modifié du rè-
glement sur le Service de défense contre
l'incendie, la Commission du Feu et le Con-
seil communal viennent d'arrêter de nou-
velles normes, lesquelles prendront effet le
1er janvier 1970.

Afin d'encourager les membres du Corps
des sapeurs-pompiers qui veulent bien ac-
cepter des charges, décision a été prise
d'augmenter de 1 fr l'heure, la solde con-
cernant les exercices spéciaux , laquelle pas-
sera dès lors à 3 fr. Celle des exercices
de compagnie subsiste toutefois inchangée
à 2 fr l'heure.

D'autre part , ce qui pour les Verrières
constitue une innovation , les cadres touche-
ront désormais davantage que les sapeurs.
Ainsi, pour tous les exercices, les sous-of-
ficiers bénéficieront d'un supplément de
50 c l'heure, et les officiers de 1 fr l'heu-
re.

Sortie familiale
des contremaîtres

Plus d'une quarantaine de membres se
sont réunis récemment, au cours d'une sor-
tie familiale, pour mieux se connaître. Ces
deux sociétés se sont groupées dès le début
de 1969 pour des sorties instructives et de
loisirs. Partis de Fleurier, en majorité à
pied , ils devaient se retrouver au chalet du
ski-club du même village, € Aux Lisières •,
à 1330 m d'altitude, à cheval sur le terri-
toire de la commune de Buttes et le canton
de Vaud.

Après environ deux heures et dem'e de
marche et de montée à travers la forê t, le
regroupement devait s'effectuer dans un ma-
gnifique cadre de sapins et de coins chers
aux mycologues. Les cueillettes furent d'ail-
leurs fructueuses. Parmi les valeureux mar-
cheurs, on notait la plus jeune âgée dc
5 ans et parmi les moins jeunes, un anima-
teur de société ayant dépassé le demi-siècle.
Une bonne soupe aux pois et du jambon
devait réconforter tout ce monde avide de
plein air et de saine gaieté. Après une cor-
vée de vaisselle faite dans la meilleure des
bonnes humeurs, des jeux pour les petits et
les grands étaient organisés.

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30 : Un
jour parmi tant d'autres.

Pharmacie de service. — Perrin (Fleurier).
Permanences médicale et dentaire. — Votre

médecin habituel.

PREMIERE MONDIALE AU
GLACIER DES DIABLERETS
LES DIABLERETS (dépêche particuliè-
re). — Le décor était digne de Walt
Disney, tantôt blafard, enveloppé de bru-
me dans un monde sans horizons, tan-
tôt illuminé, l'ombre des images fuyant
dans un ballet noir et blanc sur le gla-
cier. Tel fu t , à trois mille mètres d'alti-
tude, le cadre choisi par René Klopfen-
stein pour la « Sérénade sur le glacier »
donnée hier dans le programme des « Se-
maines musicales du Festival de Mon-
treux ».

A l' extérieur, il y avait à peine quel-
ques degrés au-dessus de zéro ; il avait
neigé le matin même. Les trente musi-
ciens de la Radio Suisse Italienn e avaien t
troqué le smoking rituel contre des pull-
overs et chemises sport. Le chef d'or-

Sous la direction de M. René Klopfensteln , les musiciens jouent la sérénade
au glacier. (ASL)

chestre lui-même, en col-roulé blanc, mit
tout le inonde à l'aise.

Les auditeurs sont impatients — en-
core quelques minutes pour mettre au
poin t ha transmission radio — car le
concert est d i f fusé  en direct — et nous
écoutons la « petite sérénade », de Mo-
zart , suivie de la « Symphonie », dite
« Oxford », de Haydn.

Cette initiative de conjuger la musi-
que et la haute montagne — qui était
paraît-il une première mondiale — mé-
ritait d 'être signalée. Elle a enthousias-
mé les quel que deux cents auditeurs, par-
mi lesquels le célèbre acteur anglais Pe-
ter Ustinov, qui se pressaient au -restau-
rn.nl du Glsirier rle.v D i/ihlerPils.

Le Vallon
officiellement invité

à Namur
(c) Le président du Comptoir du
Val-de-Travers, M. Claude Montan-
don, a reçu officiellement l'invita-
tion qui lui avait été faite lors de
la journée de Namur, à Fleurier.
Ainsi , le Vallon participera à la
prochaine Exposition officielle de
Namur qui se tiendra du 21 mars
au 5 avril de l'année prochaine.

Cette manifestation belge reçoit
habituellement quelque cent mille
visiteurs. Le Val-de-Travers — qui
s'expatriera ainsi pour la première
fois — aura un pavillon à sa dispo-
sition qu'il lui sera sans doute fa-
cile de rendre fort attrayant par la
participation de l'industrie horlo-
gère, de celle des machines à tri-
coter de l'artisanat , des arts, etc .

UN GRAND CŒUR ET UNE FORCE
DE LA NATURE : LE D* NICOLET

Portrait insolite

Le Dr Victor Nicolet était une for -
ce de la nature. Il aimait à vider un
verre de vin des meilleurs crus , ne
dédaignait pas les plats bien mijo-
tes et ne se gênait pas d'aller narrer
quelques anecdotes savoureuses
dans les cafés. Le Casino étant son
préféré . Il y retrouvait des amis de
joyeuse compagnie.

Né à Fribourg en 1868 , il f i t  des
études à Bourg-en-Bresse et ù l'Uni-
versité de Genève. Il s'établit p our
un temps à Odessa — il ne fa isa i t
pas f au t e  de raconter ses souvenirs
de Russie — et s'y maria.

Après un comp lément d'étude,*
dans la ville de Calvin , son docto-
rat en poche , il pratiqua sur les
bords de la libre sarine , à Prez-vers-
Noréaz , à Vuadens , à Sainte-Cro ix et
enfin à Fleurier à partir de 1912.

Sous un abord rude et une barbe
largement f leurie , il dissimulait des
qualités de cœur et un dévouement
constant.

« Amis, moins amis, ennemis... » ,
tel disait Célin e, le Dr Nicolet en
avait dans toutes les couches de la
population , sans doute à cause de
son caractère tremp é comme de
l'acier. Cela p laisait ou ne plaisait
pas à chacun.

La f ier té  suprême de Victor Nico-
let était son grade de médecin-major
militaire. Il ne ratait pas une occa-
sion de se montrer en grande tenue.

Si l' armée suisse lui était chère ,
il prit une initiative louable en pro-
posant la construction d' un grand
établissement sanitaire à Bump liz
près de Berne.

Eri g é il y a juste cinquante-cinq
ans , ce lazaret devait rendre de pré-
cieux services lors de la première
guerre mondiale et surtout à la f i n
de celle-ci quand la Suisse et le mon-
de entie r furen t  ravag és par la grip-
pe espagnole.

Cette ép idémie f i t  des milliers de
victimes dans le pays et restera du
point de vue médical , une page f o r t
sombre dans nos annales nationales.

Sou f f ran t  du fo ie  et du cœur, le
Dr Nicolet suivit un traitement à
Lausanne. Après quoi il séjourn a en
Valais. Bientôt son mal empira. M.
Nicolet regagna Fribourg où il dé-
céda à l'âge de soixante ans.

Si de p lus en p lus rares sont les
gens du vallon ayant connu VictoT
Nicolet , ils ne peuvent évoquer son
souvenir sans émotion et malice.

G. D.

Le personnel de la fabrique W. Grisel
& Cie, à Noiraigue, a le pénible devoir
de faire part du décès de

Madame William GRISEL
leur chère patronne.
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Amateurs de champignons
(sp) Samedi et dimanche s'ouvrira en
la chapelle des Annonciades , à Pontar-
lier, une exposition de champignons.
A part une collection d'environ six
cents espèces, il y aura des serpents
(vipères et couleuvres) en vivarium.
Les amateurs et mycologues avertis
trouveront une documentation intéres-
sante et des recettes culinaires . En-
fin , des projections lumineuses montre-
ront aux visiteurs les merveilles de
la nature : animaux, fleurs et cham-
pignons.

MESH I " l|IMM
Sme slalom géant

des Couellets
(c) Le Ski-Club de Buttes mettra sur pied,
le 21 février prochain , le 3me slalom géant
des Couellets, course ouverte et dotée de
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à nos lecteurs et a nos
clients de publicité

La « Feuille d'avis de Neuchâtel » et /'« Express » ne paraît ront
pas le 22 septembre, lundi du Jeûne fédéral. Nos bureaux
demeureront fermés ce jour-là.
Les ordres pour le numéro du mardi 23 septembre seront reçus
jusqu 'au vendredi 19 septembre à 9 heures.
Les ordres pour le numéro du mercredi 24 septembre seront
reçus jusqu 'au mardi 23 septembre à 8 h 15.
Dans la nuit du lundi au mardi 23 septembre, les avis mor-
tuaires, avis tardifs et avis de naissance pourront être glissés
dans la boîte aux lettres, 4, rue Saint-Maurice, j usqu'à 23 heures,
ou, en cas d' urgence, être communiqués par téléphone (5 65 01)
le lundi soir des 20 heures.

Administration
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

et de /'« Express »

Reprise de l'activité
au Foyer des jeunes

(c) L'activité du Foyers des Jeunes de la
paroisse réformée de Couvet reprendra de-
main vendredi par une méditation au
temple dès 20 h et par une séance au
Foyer au cours de laquelle le comité de ce
groupement juvénile présentera et mettra
en discussion le programme prévu pour
les prochaines semaines.

La 12me saison
du Ciné-club

( sp)  La séance d'ouverture de la 12me
saison d'activité du Ciné-club du Val-
de-Travers a été f ixée au mercredi 22
octobre 1969, soit après les vacances
scolaires d'automne. Comme ces der-
nières années, toutes les séances au-
ront Heu au cinéma Colisée de Couvet.

Jeunes sportifs finalistes
(c) Quinze jeunes gens et jeunes filles,
élèves des collèges de Couvet, participeront,
samedi après-midi au championnat canto-
nal de triathlon qui aura lieu sur les ter-
rains de Pierre-à-Mazel à Neuchâtel , orga-
nisé par l'Association neuchàteloise d'athlé-
tisme léger. Ces futurs finalistes ont été
sélectionnés à partir des élimin atoires faits
par M. Eric Bastardoz , maître de sports,
au cours de ces dernières semaines.

Les participants de Couvet au champion-
nat cantonal neuchâtelois (dont les meil-
leurs seront sélectionnés pour le cham-
pionnat suisse qui se déroulera vraisembla-
blement à Lucerne) effectueront leurs con-
cours dans leur catégorie respective. Il
s'agit de Françoise Langenegger, Margueri-
te Fink , Ornella Salvalai, Françoise Ra-
cine (Noiraigue) , Giovana Spano, Jocelyne
Baer , Françoise Borel, Domenico Vigliotta,
Baptiste Vuto, Jean-Claude Redard , Didier
Schmid , Francis Thiébau d, Jean-François
Gaille , Philippe Lièvremont et Jean-Biaise
Calame.

Course populaire à skis
Le Ski-club de Couvet qui fêtera son

40me anniversaire (et non le 4me comme
annoncé par erreur dans l'une de nos der-
nières éditions), organisera l'hiver prochain
une course populaire à skis. Cette mani-
festation sportive aura lieu les 28 février
et 1er mars 1970. Elle se déroulera vrai-
semblablement dans la région de la Nou-
velle Censière, lieu des derniers champion-
nats suisses de fond 50 kilomètres.

40me anniversaire dans 10 jours, con-
cours régional des Ski-clubs du Val-dé-
Travers les 17 et 18 janvier 1970 et pre-
mière course populaire à skis, du pain
sur la planche et des réjouissances pour
les membres de cette active société co-
vassonne.

Le TPR viendra jouer
Marivaux

( s p )  Après le montage didactique sur
Molière et son temps, après l'évocation
de la bataille d'Hernan i et après l'ap-
proche du théâtre chinois par le biais
des « Quinze rouleaux d'argent », le
Théâtre populaire romand présentera
prochainement un nouveau spectacle
aux élèves du degré secondaire . Mardi
7 octobre, ù Couvet , il interprétera le-
vant eux une comédie en trois actes
et en prose de Marivaux : « Le prince
travesti ou l'illustre aventur ier»;  cet-
te pièce classique , créée en 172b, se dé-
roule à Barcelone et met en scène sept
personnages principaux. Elle comp lé-
tera l'éventail littéraire ouvert sur le
XVIIme siècle par Molière et sur le
XlXme siècle par Hugo.

On notera d'ores et déjà que cette
excellente comédie sera repris e en soi-
rée , également le 7 octobre , à l'inten-
tion du public , cela sous l'ég ide de la
Société d'émulation.

¦=fVMH=*-"g3J
Course des aines

(c) A bord de neuf voitures, 24 aînés
ont participé à la course annuelle or-
ganisée par les autorités communales
avec le concours d'automobilistes com -
plaisants. Cette course eut lieu par un
temps idéal et dans une sympathique
ambiance. Les participants gagnèrent
Grandson où ils visitèrent le château.
Le retour se fit par le Mauborget avec-
arrêt aux Cluds où un excellent repas
fut servi .

(sp) Lors du match de football Boudry-
Fleurier , un joueur de cette dernière équipe,
Bernard Guémat, qui venait de marquer
le but de la victoire , a reçu un violent
coup de poing au visage de la part d'un
adversaire. Bernard Guéniat a dû être éva-
cué du terrain et hospitalisé. Il souffre
d'une commotion et de dents cassées.

Trois reprises
dans la paroisse réformée
(sp) Cette seconde quinzaine de septembre,
la paroisse réformée de Fleurier connaîtra
la reprise de trois de ses activités suspen-
dues pendant les mois d'été.

Mercredi 17 septembre, à la maison de
paroisse (chapelle des Moulins), ce sera la
première des demi-heures hebdomadaires de
recueillement. Le même soir recommence-
ront les réunions de quartier dans trois fa-
milles protestantes du village. Enfin , dès
dimanche 21 septembre, les cultes du soir
seront à nouveau célébrés à 20 heures au
temple ; ce premier office vespéral de la
saison comprendra un service de sainte
cène.

Douloureux but
de la victoire

YVERDON

Hier , à 18 h 15, une auto circulant dans
la rue du Midi à Yverdon , en direction
de la rue d'Orbe, a eu sa route coupée
par un jeune cycliste qui circulait en sens
inverse. Ce jeune garçon, Antonio Zerilli,
a été blessé à la tête et a dû être trans-
porté à l'hôpital d'Yverdon par l'ambulan-
ce municipale.

Avec les parachutistes
(c) Une grande animation règne depuis quel-
ques jours sur l'aérodrome d'Yverdon. En
effet , M. Duflot , instructeur, se trouve
avec un lot de parachutistes, parmi les-
quels deux Suisses qui préparent leur bre-
vet civil en attendant d'être incorporés
dans les paras grenadiers de l'armée suis-
se. A la fin de cette semaine, des Belges
et des Allemands rejoindront le groupe
qui se trouve actuellement à Yverdon. Des
sauts de 12,000 mètres sont prévus la
semaine prochaine et éventuellement des
records de nuit de sauts en parachu te si
les conditions atmosphériques le permettent...

Cycliste renversé par
une auto

(c) mer a 15 a 30, le bus de wmtertiiour
a été présenté aux autorités yverdonnoises
et au public dans le cadre du jumelage
Winterthour-Yverdon pendant la durée du
Comptoir suisse. Il a été présenté à 15 h 30,
devant l'hôtel da ville en présence de M.
Edmond Pache, syndic , M. Bugnon , di-
recteur de la Compagnie Yverdon - Sainte-
Croix des transports publics ainsi que de
deux chefs de service des transports de
la ville de Winterthour. Un moment après,
le public qui était présent , a été invité
à faire un tour de ville qui fut particu -
lièrement apprécié. Ce véhicule sera mis
en service dès ce matin et effectuera éga-
lement quelques courses spéciales. Il sera
utilisé lors de la sortie des représentations
du cirque Knie qui se trouvera à Yverdon
à la fin de cette semaine et rendra parti-
culièrement service en raison de sa gran-
de capacité (70 places).

PAYERNE
Accident de travail

(c) Mercredi , vers 8 h 30, M. Jean-
Pierre Pasche, Agé de 28 ans , ouvrier
dans une usine de Payerne, a heurté
une plaque de tôle après avoir glissé
au cours de son travail. Souffrant d'une
plaie au cuir chevelu, le blessé a été
transporté en ambulance à l'hôpital de
la local i té .

Présentation du bus
« Winterthour »

(c) Mardi après-midi, les derniers devoirs
ont été rendus à M. Albert Crisinel, re-
traité CFF, décédé à l'hôpital de Payerne,
à l'âge de 81 ans.

Derniers devoirs
(c) Mardi après-midi, à Payerne, on a éga-
lement rendu les derniers honneurs à M.
Hans Engeler, mécanicien CFF retraité, dé-
cédé au bel âge de 90 ans. Il était l'un des
vice-doyens de la commune.

LIGNEROLLE
Décès

(c) M. Henri Werly, maître charron, vient
de décéder à Lignerolle à l'âge de 93
ans. Il était membre fondateur de la So-
ciété des patrons charrons du canton de
Vaud. Son fils en est actuellement secré-
taire-caissier. Le défunt est également le
père de M. Adrien Werly-Lambercy, ac-
tuellement syndic.

Ceux qui s'en vont

EPENDES

(c) M. Fritz Jaquemet, d'Ependes, syndic
de la localité, a fai t une chute lors d'un
contrôle de travaux dans un bâtiment du
village et s'est fracturé une jambe. Il a
été transporté à l'hôpital d'Yverdon.

SUCHY
Début d'incendie

(c) Hier è 18 h 15, un début d'incendie
s'est produit à la ferme de M. Daniel
Cholly. L'angle d'un toit prit feu. Grâce
à l'intervention rapide des pompiers de
Suchy, l'incendie a été rapidement circons-
crit et le CSI d'Yverdon alarmé, n'a pas
eu à intervenir. Les dégâts ne sont pas
très importants. Une enquête est en cours.

Chute
ORBE

(c) Un accident de la circulation s'est pro-
duit hier à 7 h 50, à la bifurcation de la
Granges-Saint-Martin et la route d'Orny,
à Orbe. Une automobile roulant en di-
rection des Granges-Saint-Martin en direc-
tion de Chavornay est entrée en collision
avec une voiture qui la précédait. Le con-
ducteur de ce dernier véhicule voyant au
dernier moment une auto débouchant sur
sa droite, stoppa sa machine. Le conduc-
teur surpris par cette brusque manœuvre,
tamponna violemment l'arrière gauche de
l'auto qui suivait Dégâts matériels, pas
de blessa.

Violente collision
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Comptoir Suisse
13 - 28 septembre IL^CTU^OHI II JVrf?

Retour gratuit
Prenez seulement un billet de simple course
pour Lausanne et timbrez-le au Comptoir
à l'un des appareils automatiques CFF.
Une fois timbré, votre billet de simple course
vous donne droit au retour gratuit
Ligne directe d'autobus Gare-Comptoir.

_^^^^ I kI i™̂  r^™
Service de publicité CFF VDH9 I B B

Prix du billet au départ de Neuchâtel 2me cl. 10 fr. 40 / Ire cl . 15 fr. 60

Une faute qui aurait pu avoir de graves conséquences
TRIBUNAL DE POLICE DE LA CHAUX-DE-FONDS

Le tribunal de police de la Chaux-de-
Fonds, a tenu une audience mercredi , sous
la présidence de M. Pierre-André Rognon ,
assisté de Mlle Marie-José Fivaz, commis-
greffier.

H. B. fait défaut à l' audience. Elle est
prévenue de n 'avoir pas opéré, sur son
salaire , des retenues ordonnées par l'Office
des poursuites. Le tribunal la condamne à
5 jours d'emprisonnement. Le sursis de
2 ans est subordonné au paiement de la
somme due à la maison plaignante.

Le 27 juillet 1969, vers 5 heures du
matin , à la demande d'un tiers , la police
locale intercepta J.-C. L., âgé de 25 ans ,
qui circulait en ville au volant de son
cyclomoteur , pris de boisson. Il a été re-

connu atteint d'une alcoolémie de 1,7 %0.
Le prévenu ne conteste pas les faits. Son
permis de conduire lui a été retiré pour
une duré e d'un an. Désirant s'amender , il
a signé un engagement d'abstinence pour
une année. Malheureusement pour lui , c'est
la troisième fois qu 'il comparaît pour un
délit de ce genre. Le tribunal le condamne
à 15 jours d' arrêts , au paiement des frais
de 225 francs et à la publication du juge-
ment dans un journal.

SCANDALE
Comparaissent F.M., V.M., F.R., H.W.

et M.W. prévenus de scandale, lésions cor-
porelles simples et voies de fait. Les trois
premiers, de petite taille , sont Italiens et
les deux derniers Autrichiens. Le différend
qui les divise semble avoir pour cause
un vieux vélo qui donna lieu à une vio-
lente dispute , suivie d'une bagarre. Les Ita-
liens s'expriment difficilement , ce qui ne
les empêche pas d'être volubiles et de

faire de grands gestes. Le président doit user
de son autorité pour faire taire une femme,
qui , de la salle, se mêle aux débats.

A la demande des avocats, la cause
est renvoyée pour l' audition de témoins.

Le 21 juin 1967, J. R. 21 ans, passa une
joyeuse soirée. On lui reproche maintenant
d' avoir circulé au volant de sa voiture
en état d'ivresse. Il se rendit à la Corba-
tière , puis de là aux Planchettes. En ren-
trant en ville, au petit jour , il confia le vo-
lant de sa voiture au jeune R. B., âgé de
16 ans, qui ne possédai t évidemment pas
de permis de conduire. A un tournant , le
jeune conducteur perdit la maîtrise de sa
machine qui se renversa ; son conducteur
s'enfuit.

J. R. a été transporté à l'hôpital , souf-
frant d'une commotion cérébrale. Au cours
de son interrogatoire , il reconnaît les faits ,
déclare qu 'il ne peut dire ce qu 'il fît au
cours de la soirée. ¦ J'espère que cette
affaire me servira de leçon » dit-il. Le
président lui fait remarquer que sa faute

aurait pu avoir de très graves conséquences .
Tenant compte de renseignements signalant
sa bonne conduite , le tribunal le condamne
à 5 jours d'emprisonnement , à une amende
de 100 francs et au paiement des frais
de 100 francs.

FILOUTERIE D'AUBERGE
M.-A. F. est prévenu de filouterie d'au-

berge , sur une plainte déposée par R. G.
pour ne pas s'être acquitté de sa pension.
Au cours de l'interrogatoire il prend l'en-
gagement de s'acquitter de sa dette , dans
un délai fixé. Devant cet acte de bonne
volonté le plaignant ret ire sa plainte.

H. W. est prévenu d'avoir circulé au
volant de sa voiture , au boulevard de la
Liberté , en état d'ivresse. Il perdit la maî-
trise de sa machine qui monta sur le
trottoir. Il se rendit lui-même à la police
pour signaler les dégâts causés à un arbre.
L'examen auquel il fut soumis révéla une
alcoolémie de 1,8 %>. Le tribunal renvoie
la cause pour l' audition de témoins.

La construction du collège multilatéral
ne commencera qu'au printemps prochain

De notre correspondant régional :
Si tous les conseils généraux avaient

pris au printemps passé leurs décisions
sans tergiversations , la construction du col-
lège multilatéral aurait pu commencer cet-
te année encore.

Or, tous les problèmes juridiques et pra-
tiques n'ayant pu être réglés assez tôt , il
a été décidé que les travaux ne commen-
ceraient qu 'au printemps prochain.

Les adjudications sont en voie d'établis-
sement. Les entreprises du Val-de-Ruz ont
fait un sérieux effort pour maintenir les
prix prévus dans une norme raisonnable.
D'ailleurs même si les travaux ne com-
mencent que dans six mois, les maîtres
d'état ont accepté de bloquer leurs prix
si bien que les budgets établis initialement
ne risquent guère d'être dépassés, à moins
bien sûr que d'ici à l'année prochaine on
enregistre une poussée de fièvre dans le
secteur des affaires.

Les architectes sont optimistes. Ils envi-
sagent de terminer la construction en une
année si les conditions atmosphériques sont
favorables. Pour le moins on peut être
assuré que les écoliers entreront dans le
centre scolaire au plus tard après les gran-
des vacances de l'année prochaine.

Signalons que la présence de l'oléoduc
a failli tout remettre en question en ce
qui concerne le terrain et l'emplacement
des bâtiments. Grâce à la fermeté et la
ténacité du président de commune de Cer-
nier, M. Bernard Pellaton , président du
comité directeur du centre, le problème a

pu être résolu in extremis. Signalons en-
fin que le Conseil intercommunal se réu-
nira le 2 octobre pour prendre connais-
sance des travaux effectués par l'exécutif
du centre.

A.S.

Concours annuel
de bétail

(c) Vendredi matin les agriculteurs du
syndicat d'élevage de notre localité ont
amené leur meilleur bétail au concours
annuel qui a eu un beau succès. Evidem-
ment le folklore se perd , car la nouvelle
réglementation réduit le nombre des par-
ticipants.

Courses
de l'école secondaire

(c) Vendredi dernier, les élèves des classes
de 1res, 2mes et 3mes secondaires de notre
village ont été en course annuelle par une
journée idéale. Les ;res années ont été
à Leysin , le lac d'Ai les 2mes à Cham-
péry-Planachaud et les 3mes aux Diable-
rets. L'attente a payé, cela va sans dire.

C'est aujo urd'hui que s'ouvre, à
l'aula des Forges , 1 exposition or-
gan isée en hommage au Mahatma
Gandhi pour le centième aniversai-
re de sa naissance.

L'on sait que parm i les manifes-
tations organisées à cette occasion
en Suisse , sous la présidence du
conseitrr fédéral  Spuhler , celle de
la Chaux-de-Fonds aura une im-
portance toute par ticulière et en
constituera le po int culminant. En
e f f e t , elle sera pour plus des trois
quarts composée de documents uni-
ques Jivres , correspondance , p hoto-
grap hies, documents dip lomatiques ,
sortis du Fonds Edmond Privât où

il n'y a évidemment que l'embar-
ras du choix , tant le grand écrivain
romand a collaboré aux mouvements
d'émancipation de l 'Inde. MM . Pier-
re Hirsch , charg é de recherches au
Fonds et professeur au Gymnase
cantonal , Fernand Donzé , directeur
de la bibliothèque , et Rémy Pella-
ton, sont en train de composer l' ex-
position , ce qui n'est pas une pe-
tite af fa ire .

Hommage a Gandhi

PROCÈS SOCIALISTES - POP :
UN ACQUITTEMENT GÉNÉRAL

De notre correspondant:
Le président du tribunal de police a

donné connaissance de son jugement se
rapportant à la plainte déposée contre
MM. Jean Steiger, Frédéric Blaser et
Louis Sidler, dirigeants du P.O.P., par
M. Fernand Donzé, agissant au nom du
parti socialiste, et de celle de MM. Stei -
ger et Blaser contre M. Donzé.

Avant les élections au Grand conseil
et au Conseil d'Etat , le P.O.P. proposa
au parti socialiste l'apparentement de
leurs listes pour l'élection au Grand
conseil. Le parti socialiste refusa.

A la fin du mois de mars, le P.O.P.
fit apposer une affiche jugée calomnieuse
par le parti socialiste. M. Fernand
Donzé, agissant au nom dn parti socia-
liste, porta plainte pour faux dans les
titres contre MM. Jean Steiger et Fré-
déric Blaser.

Dans le numéro du 3 avril 1969, la
« Voix ouvrière » publia un article qui

disait que le parti socialiste se prosti-
tuait. M. Fernand Donzé porta plainte
contre M. Louis Sidler, responsable de
cet article.

MM. Jean Steiger et Frédéric Blaser,
à leur tour, portèrent plainte pour diffa-
mation et calomnie contre M. Fernand
Douze, en estimant que ce dernier, en
portant plainte contre eux au sujet de
l'affiche, a laissé croire que le texte re-
produit en cette affiche était constitue
par des éléments inventés ou falsifiés, ce
qui est contraire à la réalité.

Le tribunal libère MM. Jean Steiger
et Frédéric Blaser des préventions de
diffamation , de calomnie et d'injure.

Le tribunal libère M. Fernand Donzé
prévenu d'atteinte à l'honneur par MM,
Steiger et Blaser.

Enfin , le tribunal, libère également
M. Louis Sidler de la prévention de
diffamation, calomnie on injure.

Naissances : Schirinzi , Pietro, fils de
Franco, ouvrier d'imprimerie et de Maria ,
née Fusco ; Delley, Marie-Christine, fille
de Jean-Etienne, fonctionnaire fédéral et
de Claudine-Mady, née Staub ; Muller,
Katia-Beate-Gisèle , fille de Wolfgang-Die-
trich , technicien et de Gisèle-Madeleine-
Renée, née Pharisat ; Diaz, Barbara-Nata-
cha, fille de José-Antonio, médecin et de
Johanna-Marijke-Aafke , née Rijpstra ; de
Reynier, Nicolas , fils de Guy. commerçant
et de Françoise-Marguerite-Elisabeth , née
Wavre.

Promesses de mariage : Geiser, Francis-
Henri , décorateur et Auberson , Monique-
Maja ; Droz-dit-Busset , Raymond , droguis-
te ESD et Vôgtli , Josiane-Colette.

Mariage civil : Pipoz , Rémy-Gilbert , em-
ployé de commune et Geiser, Cosette-Gi-
nette.

Décès i Roy, Paul-Willy, commerçant en
horlogerie, né le 17 janvier 1902, époux
de Giovanna-Santa , née Fasolato, Progrès
49.

Etat civil de ta Chaux-de-Fonds
du mardi 16 septembre

La troupe au village
(c) Lundi la cp. mun. 213, commandée
par le plt . Vêla , a pris ses quartiers
à Savagnier, pour deux semaines. Sou-
haitons à ces hôtes en gris-vert, un
temps favorable, dont tout le monde
profiterait .

A propos d'un chemin
(c) Dans le compte rendu de la séance
du Conseil général qui a paru hier , une
inversion de texte laisse croire que M.
Jean-Pierre Pieren , chef des travaux pu-
blics, fera le nécessaire pour rétablir l'ac-
cès à la route de la Vue-des-Alpes, vers le
tea-room Bellevue. En réalité il a déclaré
que la signalisation actuelle a été introdui-
te après mûre étude par le chef cantonal
de la signalisation routière et qu'il ne faut
pas songer à la modifier. Vérification né-
cessaire pour enlever toute illusion aux
usagers .

[__ ^__________\
Concours de bétail

d'automne
(c) Le concours de bétail des Petits-Ponts
pour les bovins faisant partie du syndicat
Ponts-Brot , région sud , a eu lieu récem-
ment. Pour la première fois , la nouvelle
tabelle de pointage était employée dans
la commune. Cette application a nécessité
un exposé et des explications de M. Fritz
Oberli , président du jury. Devant ce der-
nier passèrent environ 80 bêtes.

Pharmacies de service. — Marti , Cernier ;
Piergiovanni, Fontaines.

Permanences médicale et dentaire. — Votre
médecin habituel.

Vers la construction d'une ca serne de sapeurs-pompiers

Le 18 octobre prochain , les membres de
la commission des comptes de la commu-
ne du Locle se rendront à Vevey pour y
visiter la caserne des sapeurs-pompiers. Ils
seront accompagnés des conseillers commu-
naux et sans doute des principaux respon-
sables du service de défense contre le feu.

L'expression « caserne des pompiers »
pourrait induire en erreur ceux qui songe-

raient à une véritable caserne avec une
vingtaine de permanents. Il s'agit plutôt,
concernant le Locle, de nouveaux locaux
à l'usage de la police, des premiers secours
et des sapeurs-pompiers. Déjà dans son
programme de 1963 le Conseil communal
relevait la nécessité de construire de nou-
veaux locaux et des garages à l'usage des
P.S. et de la police.

Dans un nouveau rapport , plus précis,
concernant le programme des travaux pour
la période 1970 - 1976, le Conseil com-
munal revient sur cet objet. II constate que
la Police locale est installée, à l'Hôtel ju-
diciaire , dans des locaux vétustés , devenus
trop petits et ce qui est irrationnel , amé-
nagés sur trots étages. De plus les véhicu-
les de police, des P.S., l'ambulance, sont
disséminés dans cinq garages dont plusieurs
sont à plusieurs centaines de mètres du
poste. Une centralisation s'impose. Elle évi-
tera des retards qui pourraient se révéler
lourds de conséquence en cas de feu ou
d'accidents graves. La dépense pour cette
construction de locaux est estimée à un
million.

Evidemment si l'on entend attribuer des
locaux à la protection civile, à la P.A. com-
me le suggérait le président du Conseil
général , M Hirt , à l'inspection du bataillon
des sapeurs-pompieFi du Locle, il faudra
compter davantage. La caserne de Vevey a
coûté six millions dont deux à la charge
de la commune.

Souhaitons que l'amnistie fiscale reserve
une bonne surprise à la trésorerie commu-
nale et qu 'après la réalisation des collèges
secondaire et primaire , les travaux de l'épu-
ration des eaux , sans parler de l'agrandis-
sement du technicum, notre police et no-
tre service du feu aient les locaux qu'ils
méritent. Avec à peine de patience ça vien-
dra puisque la nécessité de ces nouveaux
bâtiments a été reconnue.

Un projet qui mûrit gentiment

_______________

Les écoliers aux champs
(c) Depuis lundi les écoliers de la Côtiè-
re et d'Engollon sont en vacances. Ces
dernières dureron t jusqu'au 11 octobre. Si
le beau temps se maintient petits et grands
seront d'utiles aides pour les travaux d'au-
tomne vu le manque de main-d'œuvre à la
campagne.

Après un accident
(c) Voici quinze jours que la petite Fran-
cine Moret , victime d'un accident d'auto-
mobile , est hospitalisée aux Cadolles. Elle
a subi deux opérations car le fémur , le ti-
bia et le péroné étaient fracturés. Elle ne
sera sans doute pas handicapée et son état
général est bon. La population lui souhaite
un prompt rétablissement.

Intense vie culturelle
A l'heure où le Musée des Beaux-Arts

du Locle rend hommage à l'Atelier La-
courière , imprimeurs en taille douce à Pa-
ris en exposant 300 gravures originales de
60 artistes, des Picasso, Buffet, Giacometti,
Delaunay Rouault , Chagall, Matisse, Bra-
que, Dunoyer de Segonzac, Derain, Tre-
mois, Soulages et tant d'autres, le Musée
d'horlogerie commence à tirer des conclu-
sions de la remarquable exposition d'horlo-
ges gothiques émanant de la grande collec-
tion de M. Werner Hertig, Crissier-Lau-
sanne, dont le succès a nécessité la pro-
longation jusqu 'au début d'octobre.

Cette intense vie culturelle est intéressan -
te à plus d'un titre. Située sur le versant
ouest du Jura , charmant à sa manière , la

Mère-commune des Montagnes neuchâte-
loises n'est généralement bien connue que
par quelques marques importantes de mon-
tres, par ses machines de haute précision
et par ses nombreux fils qui ont émigré
partout : les Huguenin, Jeanneret , Matthey
et tant d'autres, dont certains ont du reste
fait une brillante carrière. Or, présente-
ment , elle connaît un nouvel essor. Plu-
sieurs de ses grandes usines lui donnent
un visage rajeuni et des traits nouveaux ,
en restaurant leurs immeubles ou en en
construisant de nouveaux, en partie de con-
ception ultra-moderne.

Mais surtout la vie culturelle qu'elle
déploie cet été par ses expositions ont rap-
pelé son nom jusqu 'à l'autre bout du mon-
de. C'est ainsi que le livre d'or du Musée
d'horlogerie porte les noms de visiteurs
de 26 pays qui tous manifesten t leur émer-
veillement. Du Figaro littéraire à la Té-
lévision allemande, en passant bien enten-
du par d'autres services d'information et
notamment par la presque totalité de la
presse écrite, parlée et télévisée suisse,
l'hommage et l'enthousiasme sont unani-
mes.

Plusieurs collectionneurs de format in-
ternational ont passé et passent encore ces
temps au Locle et se sont du reste empres-
sés d'acquérir le premier fascicule de l'His-
toire de l'horlogerie édité à cette occasion
par le Musée loclois. On conçoit dès lors
combien les heureuses initiatives de nos
localités même très périphériques peuvent
contribuer à leur renom, à celui de la
Suisse, de son économie aussi et notam-
ment de ses grandes marques industrielles.

Etat civil du Locle
Mariages. — Rappeler, Paul-Ignaz, fer-

blantier , et Pauli, Rosmarie ; Pipoz, Rémy-
Gilbert , employé de commerce, et Geiser,
Cosette-Ginette ; Gérard, Robert-Henri, em-
ployé de commerce, et Maire, Jacqueline.

L'Exposition universelle de 1967
présentée aux élèves des Brenets

DZ3HISISO

(c) La dernière séance de la commission
scolaire a eu lieu récemment sous la prési-
dence de M. M. Vermot, président. Assis-
tent à la séance, MM. Gaston Dubois , con-
seiller communal, et M. Pélichet, délégué du
corps enseignant.

Le problème du collège de la Saignotte
occupe tout d'abord les commissaires ; le
rapport de la sous-commission souhaitant le
maintien de cette classe de montagne pou r
les 5 années primaires ainsi qu'une rénova-
tion du collège, avait été accepté à l'una-
nimité lors d'une spance précédente. La dis-
cussion laisse apparaître la nécessité de
compléter le rapport : le transport des élè-
ves qui doivent suivre le programme dès la
1ère moderne, ou les classes scientifi-
ques ou classiques , soit au village , soit au
Locle , fera l'objet d'une étude approfondie.
Celle-ci se révèle ardue , en raison des dif-

ficultés que crée la topographie complexe
de la région de la montagne, en hiver sur-
tout.

On sait qu 'une date est retenue chaque
année ; c'est en principe le premier same-
di de décembre. Cette année, aucune soi-
rée proprement dite n'est envisagée. Ce-
pendant, une soirée cinématographique sera
offerte aux enfants en matinée et aux adul-
tes en soirée, à la date du 6 décembre. Un
film documentaire très intéressant sera pro-
posé : « Exposition universelle 67, de Mont-
réal » . Le bénéfice de la soirée sera attri-
bué aux œuvres scolaires. Enfin , la com-
mission organisera à une date à fixer ,
une séance d'information concernant les
possibilités qu 'ont les élèves sortant de
Sme année, et de Ire moderne et pré -
professionnelle. Les parents seront alors
renseignés sur cette question importante.

A rc-et-Senans dans le Doubs, à
la limite du Jura, est célèbre par  ses
salines royales, chef-d' œuvre de l'ar-
chitecte Ledoux. Mais les touristes
et plus particulièrement les touristes
suisses, s'intéressent p lus, en cette
période, à la vaste forêt  de Chaux,
proch e d'Arc-et-Senans, qu'à l'histoire
et à l'archéolog ie. Les Helvètes sont
des my cologues avertis qui s'en vien-
nent en famille chasser les bolets
et autres pieds de moutons, à travers
les quelque 20,000 hectares de la
plus belle forêt franc-comtoise. On
dit qu'ils sont équip és de cartes d'étal-
major et de haussâtes.

Quoi qu'il en soit, ils viennent ici
aux champignons, cela est Vrai, et
Us ramènent chez eux des cageots
remplis, cela est vrai également. Alors
les Français du cru ne peuvent s'em-
pêcher de penser à la récente guer-
re des escargots qui chassa de
la pacifique Helvétie les amateurs
gaullois de gastéropodes. Non, il n'est
p a s  question à Arc-et-Senans de dé-
clencher des hostilités à propos de
cette af faire de champignons, sim-
plement on souhaiterait que ces Suis-
ses-là soient plus discrets.

GUERRE DES CHAMPIGNONS APRÈS
LA GUERRE DES E SCARGOTS?
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• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h 30: Quai des

brumes.
Casino, 20 h 30 : Les Oiseaux vont mourir

au Pérou.
EXPOSITIONS. — Musée des beaux-arts :

Gravures, hommage à l'atelier Lacourière.
Centrexpo 2 Tendances de la jeune photo-

graphie française.
Pharmacie d'office. — Coopérative.
Permanences médicale et dentaire. — Votre

médecin habituel.
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la f\ I IV la tion de textes - respiration - gestes

le jeudi de 20 h à 22 h 8 leçons de 2 h Fr. 36.—

CORRECTION DE L'ACCENT
cours destinés aux personnes dont la langue maternelle n'est pas
le français

le Jeudi de 19 h à 20 h 4 leçons de 1 h Fr. 14.—

Demandez le programme de nos autres cours dans nos
secrétariats ou dans les magasins Migros.

¦

Bulletin d'inscription à envoyer tout de suite à :

ÉCOLE-CLUB MIGROS
11 , rue de l'Hôpital — Neuchâtel
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EXROFER NEUCHATEL 
EXPOSITION SUISSE ROMANDE DE FERREMENTS POUR LE BATIMENT - NEUCHATEL
Du Jeudi 18 au lundi 22 septembre 1969 (dimanche du Jeûne fédéral fermé).
Lieu:
Faubourg de l'Hôpital 65,2000 Neuchâtel (Nouvel immeuble Service des automobiles près de l'Hôpital de
la Providence)
Parc:
Rive du lac près de l'Université de Neuchâtel
Heures d'ouverture:
Jeudi: 9 heures - 18 heures Journée des architectes Entrée libre
Vendredi: 9 heures - 21 heures Journée des menuisiers
Samedi: 9 heures -17 heures Journée libre métal & bois
Lundi: 9 heures -17 heures Journée libre métal & bois 
Visitez les stands Gretsch-Unitas GU, GEZE, ROTO. USM. MSL. CCB etc. 

UnÊflÙ /£»  DtmËMWtt, repr. pour la Suisse romande PAUL LOERSCH NEUCHATEL

Les exceptions à la loi sur les
constructions sont en discussion

Hier, en fin de séance de relevée, le
Grand conseil bernois a entrepris l' examen
du projet de revision de la loi sur les
constructions, examen qu 'il a poursuivi pen-
dant de longues heures. Il s'agit du plus
important objet de la session, après ceux
relatifs au problème jurassien.

Cette nouvelle loi est une loi-cadre. El-
le doit favoriser la viabilité des terrains à
bâtir , la mise en œuvre de formes archi-
tecturales et de méthodes de construction
rationnelles grâce à l'unification des pres-
criptions sur la construction, mais en mê-
me temps augmenter la liberté de concep-
tion et simplifier la procédure applicable
aux permis de construire. Il aura fallu
plus de deux ans à la commission pour
élaborer le projet qui , pour la première
fois, règle de façon complète l'aménage-
ment du territoire cantonal. On compren-
dra dès lors que le débat ait été des plus
animés.

Bien que les communes soient astreintes
à édicter un règlement de construction et
un plan qui délimite la zone à bâtir par
rapport au reste du territoire communal,

le projet sauvegarde l autonomie commu-
nale. Il insiste notamment sur la colla-
boration nécessaire entre communes et ré-
gions et canton.

En dehors de la zone réservée aux cons-
tructions , on ne pourra construire que des
bâtiments destinés à l'agriculture , toutefois
des dérogations pourront être accordées.

Le projet fixe clairement les tâches des
communes, des régions (syndicat de com-
munes) et du canton. Il améliore en outre
les prescriptions relatives à la protection
des sites et fixe le principe de l'indemni-
sation du propriétaire foncier dont des fo-
rêts et prairies notamment, seront décla-
rés protégés. Il s'ensuivra des dépenses éle-
vées. Pour faire face à cette nouvelle tâ-
che, le canton a prévu la création d'un
fonds alimenté annuellement par un mil-
lion de francs jusqu 'à la concurrence de
20 millions.

Le débat d'entrée en matière a permis
aux groupes de présenter certains amen-
dements qui devront être examinés, soit
lors de la première lecture, soit lors de
la seconde. Aucune proposition de renvoi
n 'ayant été présentée, l' entrée en matière
fut acceptée tacitement après une discus-
sion de plus d'une heure.

L'EXAMEN DE DÉTAIL
La plupart des amendements proposés

lors de l'examen de détail furent d'ordre
secondaire et renvoyés à la seconde lec-
ture, à l'exception de l'amendement PAB
relatif à l'article 24, cheval de bataille de
cette loi.

Cet article concerne les exceptions fai-
tes en ce qui concerne l'autorisation de
construire en dehors des zones de cons-
truction. Dans ces zones, seuls des bâti-
ments destinés à l'agriculture peuvent être
construits.

Le groupe PAB veut que cet article
comprenne des précisions relatives aux ex-
ceptions, précisions plus détaillées que cel-
les que propose la commission. Il désire en
outre que des exceptions soient faites lors-
que l'intérêt touristique est en jeu et que
des exploitations agricoles n'assurent pas
à leur propriétaire une base suffisante
d'existence, notamment.

La commission et le gouvernement ont
accepté d'examiner les propositions PAB
pour la seconde lecture. De son côté,
l'article 37, qui précise les conditions d'ex-
propriation, a occasionné une discussion
au terme de laquelle il faut retenir que,
contrairement au projet initial , ce ne sera
pas la direction des travaux publics qui
aura la compétence de trancher, mais bien
le Conseil exécutif. Cet amendement, pré-
senté par le groupe radical a été accepté
de justesse par 46 voix contre 45.

Peu avant la fin de la séance de relevée,
le Grand conseil a accepté le projet de
loi en première lecture par 127 voix sans
opposition. Il a ensuite adopté le rapport
de gestion de la direction des travaux pu-
blics.

SESSION EXTRAORDINAIRE
POUR LE JURA

La conférence des présidents a décidé,
hier, lors du déjeuner , de convoquer une
session extraordinaire le 10 décembre, ses-
sion au cours de laquelle le Grand conseil
examinera en seconde lecture les modifi-
cations constitutionnelles relatives au Jura.

En outre , vu la longueur extraordinaire
de la session actuelle, l'ouverture de la
session de novembfe sera reportée d'une se-
maine et débutera ainsi le 10 novembre
au lieu du 3 comme le veut la coutume.

M. -G. CHELNIQUE

Le canton reconnaît la chiropratique
Dans le canton de Berne, la loi con-

cernant l'exercice des professions médicales
a plus de 100 ans puisqu 'elle date du
14 mars 1865.

Ce texte devrait être adapté, modifié,
transformé, mais les essais de promulguer
de nouvelles dispositions légales n'ont pas
trouvé grâce, soit devant le parlement,
soit devant le souverain. Les principaux
obstacles sont ceux concernant les pro-
fessions paramédicales qui étaient officielle-
ment reconnues. Que n'a-on pas discuté
des guérisseurs, des mécaniciens-dentistes
exerçant leurs professions comme méde-
cins et dentistes. On comprend les protes-

tations des hommes de l'art médical et
dentaire possédant des diplômes après de
longues études et des examens difficiles.

Toutefois, le canton vient d'édicter une
ordonnance sur les chiropraticiens. Il y a
longtemps qu'une telle réglementation était
attendue, surtout après la dernière re-
vision de la loi sur l'assurance-maladie.
Les chiropraticiens auront l'autorisation de
pratiquer à condition de posséder un cer-
tificat de bonnes vie et mœurs et celui d'ap-
titudes en chiropratique. Pour être admis à
l'examen, le candidat présentera un certifi-
cat fédéral de maturité ou un certificat de
maturité étranger reconnu par la commis-
sion fédérale de maturité, un certificat at-
testant que le candidat a suivi pendant
36 mois effectifs l'enseignement d'un insti-
tut de chiropratique suisse ou étranger re-
connu par le département fédéral de l'inté-
rieur et y a passé avec succès les examens
prévus.

Le candidat fera un stage d'au moins
un an chez un chiropraticien exerçant
en Suisse, porteur d'un certificat de ca-

pacité reconnu par le Conseil fédéral. Un
article précise les branches de l'examen.
Il paraît complet. Il s'agira pour le futur
chiropraticien de connaître tout ce qui
concerne la colonne vertébrale , le bassin,
la ceinture scapulaire, les maladies, la con-
duite de l'examen chiropratique du patient ,
le diagnostic, la technique de la chiropra-
tique. Ces examens se dérouleront en pré-
sence d'une commission comprenant deux
médecins, deux chiropraticiens, un président
qui n'est ni médecin, ni chiropraticien ainsi
que deux suppléants, dont l'un est médecin
et l'autre chiropraticien.

De nombreuses prescriptions statuent sur
la durée, les notes et la réussite de l'exa-
men. En cas d'échec, le candidat ne peut
se représenter au plus tôt qu'après six
mois et à deux cessions d'examen au ma-
ximum.

Les chiropraticiens ne pourront interve-
nir pour les maladies contagieuses. Leur
sont interdites les interventions chirurgica-
les, gynécologiques ou obstétricales, les me-
sures diététiques, la prescription et la re-
mise de médicaments,- le recours à la nar-
cose, les injections, la physiothérapie, dans
la mesure où elle ne concourt pas au
traitement par manipulations. Des pres-
criptions précisen t les conditions pour
l'ouverture d'un cabinet de chiropratique ,
des assistants qui peuvent être occupés
par le chiropraticien et des honoraires , qui
feront l'objet d'une convention libre en-
tre partie. C'est ainsi que le canton de
Berne reconnaît mainten ant la chiroprati-
que. (C.P.S.)

Escroc condamne
(c) Le tribunal de district, dans sa séance
hebdomadaire de mercredi, a condamné
A. B., Italien, marié, accusé de vols et
d'escroqueries pour une somme de 900 fr.,
à 6 mois de prison dont à déduire 81 jours
de préventive, aux frais de justice soit
470 francs. Il sera, d'autre part , expulsé
du pays.

Compétition
de sous-officiers

(c) Vendredi matin, une patrouille des
sous-officiers romands, formée des ser-
gents Sahli, Jost et de l'appointé Stàuffer ,
participera aux y championnats de l'Asa©^
dation européenne des sous-officiers de
i;éseiryer La patro)iille, Ipiennoise a ^«sé-
lectionnée parmi' 28 autres patrouilles. Ces
championnats auront lieu à Sonthofen, en
Allemagne.

Un enfant blessé
(c) Hier à 16 h 15, à la rue du Marché-
Neuf , un enfant a été renversé par une
automobile. Légèrement blessé, il a reçu
les soins d'un médecin.

Les vandales
n'aiment pas
Ariette Zola

RENAN

Dans la nuit de mardi à mercredi,
des inconnus se sont introduits à l'in-
térieur du restaurant Guillaume-Tell,
situé entre Renan et les Convers. Ils
ont commis des dégâts à l'intérieur de
l'établissement, brisant notamment une
affiche lumineuse, un projecteur et des
vitres. Cet établissement possède une
petite salle de spectacles, et venait d'an-
noncer un prochain récital Ariette Zola.
II semble que ce soit cette annonce
qui ait incité les vandales à commet-
tre leurs méfaits.

Nouvelle concession pour
les Chemins de fer du Jura

Dans un message publié hier , l'as-
semblée fédérale accorde une nouvelle
concession pour la construction et l'ex-
ploitation de chemins de fer à voie
normale et à voie étroite aux Chemins
de fer du Jura. Cette concession est
accordée pour cinquante ans, soit du
28 juin 1970 au 30 juin 2020. Elle
est valable pour les lignes Porrentruy-
Bonfol (déclarée chemin de fer secon-
daire , ligne à voie normale), Saignelé-
gier - la Chaux-de-Fonds, Tavannes -
Le Noirmont et Saignelégier - Glove-
lier (voies étroites).

Le réseau des chemins de fer juras-
siens est classé parmi les chemins de
fer secondaires. La longueur exploitée
est de 85 km, dont 11 km à la voie
normale. Les recettes de transport des
voyageurs, après un accroissement sen-

sible ensuite de l'électrification , ont su-
bi une certaine stagnation. En 1967,
elles ont atteint 1,110,252 francs, avec
un total de 945,716 voyageurs trans-
portés. Les recettes s'étaient élevées à
789,894 fr. (984,522 voyageurs) en 1955.
Quant aux recettes du trafic des mar-
chandises, elles ont été de 502,000 fr.
en 1967.

Comme celle de la majorité des en-
treprises de transports publics, la si-
tuation financière des Chemins de fer
du Jura s'est aggravée depuis leur réor-
ganisation technique. Si l'excédent des
charges d'exploitation était de 338,881
fr. en 1950, il a passé à 1,279,486 fr.
en 1967. Les déficits d'exploitation an-
nuels sont couverts par la Confédéra-
tion et le canton de Berne.
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De notre correspondant :

Hier, peu avant 14 h, un grave ac-
cident s'est produit à la route de dé-
tournement de Morat, à la hauteur du
Wilerweg. Un automobiliste bernois
vit deux fillettes s'élancer sur la rou -
te au moment où il arrivait. La pre-
mière parvint à traverser sans encom-
bre, mais l'autre fut happée par le
véhicule et grièvement blessée. Souf-

frant notamment d'une grave fracture
à la base du crâne, elle fut transportée
d'urgence à l'hôpital de l'Ile à Berne.

La première fillette n'a pas été re-
trouvée après l'accident. La petite bles-
sée était toujours une inconnue hier
soir, personne ne s'étant présenté à ia
police pour la réclamer. Elle est âgée
d'une dizaine d'années, a des cheveux
blonds assez longs et porte des botti-
nes de cuir brun.

Une fillette grièvement
blessée près de Morat

LIEBISTORF

(c) M. Anton Schneuwly, 18 ans, domici-
lié à Liebistorf , circulait au guidon d'une
motocyclette dans ce village , lorsque son
véhicule heurta un groupe de jeunes gens
parmi lesquels se trouvait la jeune Gertru-
de Kaeser, 13 ans, de Liebistorf également.
Le motocycliste et l'adolescente souffrent
tous deux de fortes commotions.

Une voiture volée
et démolie¦ .y:.r,,.i, .̂., .,-« :-y.t U MlÉi iftffH JWWflllifc ¦ . j

(c) Une voiture qui fut volée à Morat
dans la nuit de lundi à mardi a été re-
trouvée écrasée contre le mur du château
de Courgevaux, la même nuit vers 3 h 50.
Le conducteur avait abandonné le véhicule
complètement démoli, après avoir manqué
un virage. Il pourrait être blessé.

Deux blessés
¦ iMtiiin ¦•¦miitiiaitiiiMiniiiiiiMiiiiiiiiitiii iMi
""""" ; ;;;; ¦¦¦¦ "¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ "¦"¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦• ¦¦¦¦¦¦¦âSSSSS!âIÏSSS"SSSSâSS!SS"IS"SSSSSâ!S*i

o
L'annonce
reflet vivant du marché
\\c-r.
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A Bâle, vient de mourir à l'âge de 79
ans, le Dr Fred.-Ed. Koby, ophtalmolo-
gue. Le défunt était particulièrement con-
nu pour ses recherches.

Il était né en 1890 à Porrentruy, où il
fit toutes ses classes avant de poursuivre
des études aux Universités de Bâle et de
Lausanne. Le Jura vient de voir s'éteindre
un de ses savants les plus renommés.

Un grand savant jurassien
vient de mourir

Nouveau laboratoire
à l'hôpital de l'Ile

Hier, le laboratoire central de l'hô-
pital de l'île à Bern e a été officielle-
ment inauguré. Une conférence de
presse a fourni l'occasion de donner
tous les renseignements nécessaires.

Le laboratoire comprendra trois sec-
tions. Une installation automatique
entièrement nouvelle a été mise en
place, qui permettra d'exécuter cinq
analyses différentes par minute. Le
programme offrira un éventail de
trente types d'analyse différents . En
plus, plusieurs autres laboratoires sont
installés pour les autres analyses, dont
un est réservé à la recherche. Les tra-
vaux de bureau seront également auto-
matisés. Cette rationalisation a été
rendue nécessaire par le nombre crois-
sant d'analyses (500,000 par année)
qui doivent être faites à l'hôpital de
l'Ile . Dans les laboratoires , des cabines
isolées ont été installées pour permet-
tre aux laborantines et aux médecins
de réfléchir dans le calme aux cas qui
leur sont proposés.

Le nouveau laboratoire central de
l'hôpital de l'Ile occupe 86 personnes.

Chemin interdit
aux camions

(c) Le Conseil exécutif du canton de Ber-
ne, par voie d'arrêté, et conformément à
la loi fédérale sur la circulation routière
et la loi sur la construction et l'entretien
des routes , sur proposition de la direction
de la police, interdit la circulation aux
camions lourds sur le chemin dit c de l'Ar-
izllière > situé sur la commune de Diesse.

C'est sous la présidence de M. Jean Fell
quo s'est déroulée au Fuet l'assemblée d'au-
tomne du Hockey-club le Fuet-Bellelay.

Les rapports divers, fête champêtre, cons-
truction des vestiaires furent acceptés à
l'unanimité.

Le point principal fut l'organisation de la
marche populaire des 27 et 28 septembre à
Bellelay. Tout est au point pour accueillir
les nombreux marcheurs de Suisse allemande
et romande.

Pour la saison à venir, le Hockey-club
disposera à nouveau d'une patinoire . artifi-
cielle une fois par semaine ; deux renforts
de ligue supérieure viendront renforcer
l'équipe 1969-1970. L'équipe junior partici-
pera à de nombreuses rencontres amicales.
Le club disputera le championnat de troi-
sième ligue en compagnie de Tavannes, Re-
convilier, Sonceboz II, Tramelan IL Le
championnat débutera à mi-décembre. Le
traditionnel match de coupe cantonale se
disputera en match éliminatoire contre Reu-
chenette, en novembre.

Au Hockey-club
le Fuet-Bellelay

A vendre
POINTS
SILVA
Mondo - Avanti
Prix avan-
tageux.
Lescy FN, case
postale 281,
140l\ Yverdon.

J'ai trouvé
le moyen de faire

exécuter mes photo-
copies à la minute,
sous mex yeux, et
à un prix avantageux,
chez Reymond, rue
Saint-Honoré 5, à
Neuchâtel.

MENUISERIE §|
ÉBÉNISTERIE P
AGENCEMENT i|
DIVERS p|

Jean-Louis Décosterd ||
2003 Neuchâtel |j(:|
Tél. 5 15 52 §|S
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HARUKO-SAN
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par »
MARIE-ANTOINETTE DE DIIOLLIS

— Organisées en syndicats, ces geishas sont éle-
vées dès leur jeune âge, dans des internats spéciaux
où elles apprennent le chant et la musique, la litté-
rature et la danse, enfin tout ce qui est susceptible de
distraire agréablement les honorables invités.

— Pourquoi recouvrent-elles leur visage de blanc ?
— C'est pour mieux cacher les sentiments qui pour-

raient se refléter sur leurs traits. Nul ne dloit savoir
ce qu'elles pensent : ainsi le veut la tradition.

— Beaucoup d'entre elles sont très instruites et
mêmes brillantes, ajouta le jeune homme placé à la
gauche de Séverine. Leur rôle est de plaire et de sé-
duire par leur éducation. Que de Japonais aisés vien-
nent chercher auprès d'elles les distractions intellec-
tuelles ou artistiques qu 'ils ne trouvent pas au foyer
familial-

Séverine se tourna vers lui t
— Ainsi vous êtes marié ?
— Naturellement 1 II est très mal vu au Japon de

rester célibataire.
— Et vous êtes venu seul ? C'est-à-dire sans votre

femme ! reprit-elle d'une voix légèrement agressive.
— C'est normal. Rares sont les épouses qui sau-

raient apprécier cette culture à laquelle elles sont res-
tées étrangères du fait de leur éducation. Il y a encore
trop peu de temps que nos jeunes filles fréquentent
l'université.

— Les jugez-vous donc peu intelligentes ?
ÉDITIONS DES REMPART S, LYON

— Ce n'est pas cela. Mais nous restons plus ou moins
fidèles à la tradition qui exige de nos compagnes une
existence effacée. Leur place n'est pas dans des réu-
nions de ce genre.

— Voilà qui est profondément injuste 1 dit Séverine
le rose aux joues...

Le jeune homme eut un sourire énigmatique.
— Tout au plus égoïste de la part de l'homme ja-

ponais, fit-il. Il a, de tout temps, été habitué à être
servi et adiulé par son épouse. Il n'est pas pressé de
rompre avec cette douce habitude.

— Les Américains ont pourtant introduit d'autres
lois...

— Il est vrai, répondit le professeur de l'université.
Nos compagnes ont maintenant le droit de vote et les
jeunes filles ont acquis une grande liberté, mais rien
ne dit que, puisque nous sommes redevenus maîtres
chez nous, nous ne reviendrons pas aux anciennes cou-
tumes, ou du moins, à certaines d'entre elles, frei-
nant ainsi l'évolution extraordlinairement rapide de la
Japonaise.

Séverine ne répondit pas. Une sourde révolte mon-
tait en elle. Etait-ce aussi ce que pensait Kimura ;
Avait-il prétendu, en lui demandant de l'épouser, la
rendre esclave de son foyer et de sa solitude ? Comme
il la connaissait mal après vingt et un ans de vie pres-
que commune 1

Elle regarda autour d'elle. Les geishas s'empressaient
autour des invités, usant de leur charme et de leur
savoir-faire. Parfois un grand silence régnait pour
écouter l'une d'elles récitant un poème ou jouant sur
son shamisen.

Parmi les convives, deux femmes d'âge mûr avaient
l'air intelligent et décidé. On les avait présentées com-
me des chefs d'entreprise, veuves sans doute ou céli-
bataires. Leur place n'aurait pas été à ce dîner si elles
avaient eu un mari. Les autres femmes étaient étu-
diantes ou Américaines, en tout cas très évoluées et
amenées par un camarade.

Une sorte de malaise envahit Séverine. Pourtant,
l'ambiance était, ici, non (Dépourvue de charme. Les
hommes y paraissaient spirituels et remplis d'entrain,
certainement beaucoup plus qu'ils ne l'étaient chez
eux. Kimura lui-même paraissait tout autre. Etaient-
ce les vapeurs du saké qui animaient ses joues ou la
vue du whisky que les gracieuses geishas commen-
çaient à verser dans les verres ?

Le dîner se prolongea jusqu'à près de minuit, mais
Séverine ne s'ennuya pas. Douée d'un esprit très fin
d'observation, elle étudia avec un grand intérêt cette
société si nouvelle pour elle. Kimura avait eu raison
de dire qu 'elle était à peine sortie dans le monde.
Elle venait d'en apprendre plus long en quelques heu-
res sur la mentalité japonaise qu 'en plusieurs années
de sa vie d'étudiante et de la fréquentation de ses ca-
marades de sport.

Elle ne se fit pas prier lorsque Kimura, imitant les
autres convives, l'invita à prendre congé du maître de
la réception. Arrivée devant la porte, elle remit les
légers souliers qu'elle avait dû quitter en entrant et
s'enveloppa du manteau que lui tendait la servante
avec force courbettes. Un instant plus tard; la voiture
de Kimura l'emmenait à toute vitesse dans les rues de
Tokio encore fourmillantes des spectateurs de films
ou des amateurs de théâtre...
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Lorsque, après un long moment, ils atteignirent la
limite de la ville, ils s'engagèrent sur une route de
banlieue. Jusque-là, toute à ses réflexions, Séverine
n 'avait pas ouvert la bouche, et Kimura semblait lour-
dement absorbé par la conduite de la voiture dans
des avenues encombrées.

Soudain , il sembla sortir de sa demi-torpeur :
— Eh bien, que penses-tu de ce dîner ?
— Très réussi, sans doute. Cependant , dois-je

t'a vouer que j'y ai souffert ?
Il continuait à conduire et ne quittait pas la route

des yeux.

— Que veux-tu dire ? Est-ce que les hommes qui y
étaient auraient manqué pour toi d'égards ?

— Nullement. Mais j'ai été surprise de n'y voir au-
cun couple. Je veux parler de gens mariés, pères et
mères de famille. Pourtant, plusieurs de ces hommes
étaient dfâge mûr.

Kimura prit un air gêné.
— Tu sais qu'il n'est pas d'usage, au Japon, qu'un

homme sorte, la nuit, en compagnie de sa femme.
— Oui , c'est ce que j' ai compris. Et lorsqu 'il la

trouve vieillie et usée par les travaux domestiques et
dépourvue de charme, il trouve normal d'aller cher-
cher auprès des geishas les distractions qu'il ne trouve
pas chez lui I

Le ton de Séverine allait en s'élevant. Une sourde
indignation soulevait sa poitrine.

— N'est-ce pas naturel ? lança Kimura encore sous
l'empire d'une légère ivresse.

Séverine éclata :
— Et c'est le sort que tu me réservais en me de-

mandant de devenir ta femme ? Les soirées solitaires
dans une maison de bois et de papier tandis que tu
irais te distraire dans les banquets ou les maisons de
thé ; la dure tenue d'un ménage dans la journée, sans
le bonheur, le soir, d'une véritable intimité avec celui
que je nommerais mon mari et qui me serait devenu
étranger ?

Kimura se défendit mal, en proie à un violent mal
de tête.

— Pour nous, il n'y aurait rien eu de pareil !
— Tu mens ! Cette coutume est trop ancrée chez

les hommes de ton pays pour que vous puissiez guérir
de votre monstrueux égoïsme. Sans doute as-tu voulu
m'éblouir en m'introduisant dans une société réputée
mondaine et bien éduquée, mais tu as eu tort, Kimura.
Mes yeux s'y sont définitivement ouverts et tu dois
perdre tout espoir.

(A suivre)

Huguenin A Folletête
Portes-Rouges 163, Neuchâtel,
cherche, pour entrée immédiate ou date à con-
venir,

ouvrières
pour travaux 'faciles et propres d'atelier.
Se présenter ou téléphoner au No (038) 5 41 09.
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pour son rayon do m

MEUBLES ET TAPIS ¦

Situation intéressante avec tous les avantages
M sociaux d'une grande entreprise. Ej

* Semaine de 5 jours par rotations.

a Adresser offres au chef du personenl ff¦ 
ou téléphoner au (039) 3 25 01.
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INVICTA S.Jt. in

PERSONNEL FÉMININ 1
pour travaux propres dans ateliers modernes. j ^J

\ Débutantes seront mises au courant. EÈ
BHJ

Ecrire à INVICTA S. A., fabrique d'horlo- \'%
gerie, av. Ld-Robert 109 2300 la Chaux- M
de-Fonds. W4KraWay
ou téléphoner au (039) 3 11 76. |||

SBJl NEUCHATEL engage pour
£1&W différentes succursales à

_M_f Neuchâtel ou environs,

m vendeuses
H ainsi que

¦ magasiniers
pwL\ Horaires et conditions de
| Ira travail intéressants.
_W_ Prestations sociales d'une

_\ grande entreprise.
USSi
Wnk Adresser offres à ,
¦H» l'Office du personnel, M
Wk Portes-Rouges 55, M
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ETERNIT S. A., Payerne

cherche

EMPLO YÉ
DE COMMERCE

bilingue et dynamique pour son service
de vente.

Travail varié et intéressant pour personne
aimant le contact avec la clientèle.

Faire offres avec curriculum et préten-
tions de salaire, à ETERNIT S. A,
1530 PAYERNE.

Nous cherchons

OUVRIÈRES
Suisses ou étrangères avec permis d'établisse-
ment ou hors plafonnement, pour travaux de
soudage et de petit montage.

Formation assurée par nos soins.

Travail à plein temps ou à la demi-j ournée.
Semaine de 5 jours ,

v •

Entrée immédiate ou à convenir.
¦
¦

• 

Prière de se présenter
ou de téléphoner à

ELECTRONA Electrona S. A.,

• 
2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 6 42 46.

Etablissement de moyenne importance, au centre
de la ville, cherche pour entrée à convenir

une secrétaire
de langue française. Place et ambiance de travail
agréables et intéressantes.

oiur , niorewiasià Jno-raff^fg offres Acbmplètes à" case postale 561, \ ' ;
2001 Neuchâtel, où téléphoner au 5 44 04.
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ÉBAUCHES S. A., Neuchâtel, cherche, pour le secrétariat
de son département technique,

SECRÉTAIRE
habile et expérimentée. Outre une parfaite connaissance
du français, une pratique suffisante de l'anglais est sou-
haitée.

Entrée : le plus rapidement possible ou date à convenir.

Faire offres, avec curriculum vitae et prétentions de salaire,
à la Direction générale d'Ebauches S. A., faubourg de l'Hô-
pital 1, 2001 Neuchâtel.

La Compagnie des Tramways
de Neuchâtel

engage :

des contrôleurs-conducteurs
tramways - trolleybus - autobus - funiculaires.

-Formés- aux frais de la compagnie";

1 monteur de lignes
ou aide-monteur
1 mécanicien en automobiles
1 mécanicien-électricien
1 aide-mécanicien
ou 1 agent de dépôt

pour ses ateliers de l'Evole ;
. . 

¦ ' 
_

semaine de 5 jours.

Les candidats, âgés de 20 à 35 ans, ayant le sens
des responsabilités, désirant se créer une situation
stable, peuvent se présenter ou écrire à la Direction,
quai Philippe-Godet 5.

SECRÉTAIRE 
^
|

A la suite d'une nouvelle extension do I
nos affaires, nous désirons une collabo- I
ratrlce de langue française pour notre I
service c VENTE ». W&

Nous fabriquons des machines automa- I
tiques de haute précision, vendue* dans BeiH
le monde entier. Nous disposons d'une B
organisation stable et vous assurons une B
atmosphère agréable et un travail varié. KJS
Notre entreprise est encore à l'échelle I
humaine, ce qui facilite les rapports so- I
ciaux. sf f̂cl

Faire offre à M1KRON HAESLER S. A. WgÈ
Fabrique de machines transfert tffB
rue du Collège 73, 2017 BOUDRY Wm
Tél. (038) 6 46 52. f:jM

a MIKRON HAESLER] f

La papeterie Rey-
mond, Saint-Honoré
5. à Neuchâtel,
cherche

expéditeur
emballeur
pour son service
d'expédition : person-
ne travailleuse, en
bonne santé, de na-
tionalité suisse ou
hors plafonnement.
Se présenter ou télé-
phoner au 5 44 66.

Le chemin qui mène ou succès comme
i

représentant
(aussi débutant)

dans notre Importante organisation de vente. Nous
disposons de quelques rayons libres et attendons
votre entrée en service le plus rapidement possible.

Nous offrons i
salaire fixe élevé dès le premier Jour, frais, com-
missions, vacances et service militaire payés ; en cas
de maladie ou d'accident une indemnité du revenu ;
publicité TV.

Si vous êtes sérieux et habitué à travailler d'une
manière indépendante, envoyez le coupon ci-dessous
dûment rempli sous chiffres OFA 3736 Zu Orell Fussli-
Annonces S. A., 8022 Zurich.

Nom i Prénom i 

Date de naissance i Date d'entrée i -

Profession i Tél. i 

Domicile i Rue i 

- n 
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La Banque des Règlements
Internationaux à Baie

cherche, en vue de compléter ses sections
« Emprunts » et « Actions »,

jeunes
collaborateurs

de langue maternelle française ou allemande,
ayant de bonnes connaissances de la seconde
langue et de l'anglais. Diplôme d'une école
de commerce ou certificat de fin
d'apprentissage commercial.
Semaine de 5 jours. Avantages sociaux
de premier ordre. Personnel international.
Les candidats voudront bien adresser
leurs offres de service, avec curriculum vitae ,
copies de certificats et photographie,
au Service du personnel de la B.R.I., '
Centralbahnhofstrasse 7, 4002 Bâle.

NOUS avons besoin, pour notre entreprise en
pleine expansion, à Serrières,

d'ouvriers et d'ouvrières
de nationalité suisse, ou étrangers au béné-
fice d'un statut hors contingent (permis C
ou hors plafonnement), disposés à travailler
en équipe de jour alternative.

VOUS qui cherchez une place stable, bien rétri-
buée, avec les avantages d'une grande en-
treprise, ne tardez pas à prendre contact
avec notre chef du personnel. Tél. (038)
5 78 01. interne 220, ou présentez-vous direc-
tement à notre service du personnel.

FABRIQUES DE TABACS RÉUNIES S.A.,
2003 Neuchâtel.

Jeudi 18 septembre 1969 
* ' . . . __.__,„~^mmmr—mmm——~—*^——mmm—m—mBml_mm/l»~IStmMmWIËlB&&XUZ£M ^
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Si Ton construisait
des automobiles en Suisse,
elles seraient de la«qualitéVolvo»!
• Ce n'est pas nous qui le disons! • En outre, Volvo ne se contente
• Voici , en effet , lestermes exacts pas d'appliquer les normes de
de la conclusion d'un article de sécurité exigées aux Etats-Unis
la «Revueautomobile» ,consacré (bien connues,elles aussi) mais
aux voitures Volvo (No 9-1968): y ajoute les normes Volvo, encore
«Si l'industrie suisse produisait plus sévères.
des voitures, elles ne seraient • Faites un essai de cette «sué-
guère différentes de ces Volvo.» doise» construite «à la Suisse»!
• Nous pensons, que ce compli-
ment s'adresse aussi bien à la
Suisse qu'à la marque Volvo. La
qualité des .produits suisses, en w—— _ ,, ^_ ,,
effet , comme celle des voitures tt/lfB J

" 
j ^L/fj

Volvo, est bien connue dans le n̂ ^i ^̂ "™™ ™*
monde entier. Et elles sont incon- ®® plUS GD plUS
testabies. la voiture pour la Suisse!

Garage M. Schenker, 2001 Hauterive/Neuchâtel , tél. (038) 313 45

Si vous avez la volonté d'améliorer votre avenir

Si vous êtes disposés à passer un examen de candidature
_

Nous sommes prêts à envisager votre engagement en
qualité de

CONDUCTRICE
ou

CONDUCTEUR
de véhicules de transports publics

Nous assurons à nos frais votre formation entière.

Nous vous offrons un bon salaire/ des prestations sociales
avantageuses, une caisse de pensions.

_, --
^̂ g0$0!0y

Compagnie Genevoise des Tramways
Electriques

Les conditions d'emploi ainsi que les formules de demande
d'engagement peuvent être obtenues par téléphone au
No (022) 25 02 60, interne 17.

¦QK055fi^H n̂£lflK9flGBiKAw8i9fe ^

WYSS I
cherche pour son rayon déco- W&
ration : (pf

VENDEUSE ou VEN DEUR 1
TÀPSSSIER-DÉCO RATEUR §
COURTEPOINTIÈRES QUALIFIÉES Ë

HSemaine de 5 jours. jïX
_ uTA jj2*j

Bons salaires. S~|
¦ ;'ï... ¦¦ H

Avantages sociaux. Jas

Faire offres écrites à J. WYSS S. A., Place- ftff
d'Armes 6, 2001 Neuchâtel. Tél. (038) 5 21 21. i- ĵ

' '
Employées de bureau — daclylo-
graphes — aides-comptables, si
vous désirez travailler à un poste
permettant, de participer de fa-
çon active à la marche de l'en-
treprise, vous avez l'occasion de

1 x ipostuler comme

actunères
pour l'établissement de factures
commerciales et douanières.

¦ • ; •, i : : i [ ¦ i • -1. i " 
¦ t . • ¦ : i

: . I : ;
Veuillez ' faire vos offres, vous
présenter ou téléphoner à
OMEGA, département du per-
sonnel commercial et adminis-
tratif, 2500 Bienne, tél. (032)

. 4 35 11 , interne 502.

9HD
Y i

cherche un

dessinateur
il ' . -

pour travaux de construction et d'établissement
de schémas d'appareils électroniques, ainsi qu'un

aide ¦ dessinateur
ou aide-dessinatrice, pour l'établissement de schémas

et de listes de pièces d'appareils électroniques.

S'adresser à Ebauches S. A., département Oscilloquartz,
Brévards 16, 200 1 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 85 01, interne 22.

. J

v 'v- « , éÈf aÈ '' H iflniini W
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Faites carrière dans une importante¦ maison d'éditions ¦

Quelle que soit votre formation actuelle, vous pouvez
aujourd'hui

gagner beaucoup p lus
que la moyenne, même si vous n 'avez jamais vendu jusqu 'à j
présent.

Etudié pour les candidats qui n'aiment pas faire du porte-à-
porte, enfin un plan qui vous permettra d'emporter des com-
mandes rémunératrices, en visitant vos clients uniquement sur
rendez-vous. Si vous avez une présentation soignée, le permis C
(pour étrangers) et suffisamment de bonne volonté pour
apprendre une méthode de vente efficace et agréable pour vous. F
Vous pouvez en quelques jours faire partie de l'équipe d'une
maison suisse de premier ordre.

A vos côtés, un chef de vente qui vous,forme, vous suit et vous
conseille chaque fois que vous en avez besoin.

Prenez rendez-vous avec M. G^
ÛILLOUD, directeur régional ,

tél. (02f) 32 87 94, entre 9 h et 10 h, Valmorit 11, 4010 LausaiHKM»»»

TENTEZ VOTRE CHANCE
i-i »•
i , I - f .  .';' Pour vous créer une situation passionnante.

Au sein d'une société suisse à caractère international,
¦ nous avons besoin de

COLLABORATEURS
du service externe et de

PROMOTEURS
des ventes.

SI VOUS ÊTES âgé de 20 à 45 ans, dynamique,
de bonne présentation,

[ ALORS vous êtes la personne désirée.
i . '. y '. . '. . ' : ' 

¦; ¦ ' ' ¦

NOUS OFFRONS formation très poussée,
avantages sociaux,
fixe, frais, commissions,
situation stable et d'avenir,
promotion rapide,
grandes possibilités de gains.

Veuillez vous présenter à « Beau Rivage », quai Osterwald,
à Neuchâtel, le samedi 20 septembre, de 9 h à 12 heures
(réf. 335).

RECTIFIEURS ISIH
FRAISEURS BE
TOURNEURS 19

I . , PSM
I
I II_JEË
JĤ

A la suite d'une nouvelle extension de H
nos affaires, nous cherchons des colla- I
borateurs 1̂ 91

• — pour l'usinage de pièces de petites I
séries ' et de prototypes pour nos ma- I
chines transfert. g8BI

Nous fabriquons des machines automati- BKTO
ques de haute précision, vendues dans le I
monde entier. Nous disposons d'une orga- |î3K£iJ
nisation stable et vous assurons une J
atmosphère agréable et un travail varié. I
Notre entreprise est encore à l'échelle hu- I
maine, ce qui facilite les rapports sociaux. I

Faire offres à MIKRON HAESLER S. A. I
fabrique de machines transfert l̂ 3E
rue du Collège 73, 2017 BOUDRY 1B5B
Tél. (038). 6 46 52. SSB| ¦

I I

B MIKRON HAESLËR] W

Fm 
Réception centrale: \

Rue Saint-Maurice 4 |
Neuchâtel S

Téléphon e (038) 5 6501

Compte de chèques postaux 20-178 \

Nos guichets sont ouverts ou public

de 8 heures à midi et de 13 h 45

à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de
ces heures, une permanence est ouverte ,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à

i 17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à
notre bureau le vendredi avant 9 heures
et les petites annonces, le vendredi éga-
lement avant 11 heures. Pour le mardi ,
le lundi jusqu 'à 8 h 15. j

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu 'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu 'à 23 heures, ils peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du journal
située à la rue Saint-Maurice 4, dans
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus-
qu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons plus que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et
de 50 millimètres pour les réclames.

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER :
i l  an 6 mois 3 mois 1 mois

90,_ 46.— 24— 8.50
Espagne , Turquie , Grande-Bretagne ,
Yougoslavie et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

j port en plus.

Km.mmWBliï!E ^mmf
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H Emplois intéressants et bien rémunérés J «. JL JH
I dans des entreprises modernes. Libre choix "tnlilf^M.!I du mandat. Avantages sociaux. "~^**̂ Kf ï|jP
I Appelez-nous. .. . . .  "Ns^M^̂ sPfl
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On engagerait, une

metteuse
en marche
consciencieuse.

Tél. (038) 7 15 38 ou
7 00 70.

Importateur de machines élec-
tromécaniques engagerait

.- >

mécanicien-
électricien
d entretien

(courant faible),
pour assurer le service après-
vente. Voiture à disposition.
Place stable.
Faire offres sous chiffres P
900 235 N, à Publicitas S. A.,
2001 Neuchâtel.

Etablissement privé
cherche

PEINTRE
Date d'entrée à convenir.
Institut catholique, Maladière 1,
Neuchâtel. Tél. (038) 5 9512 .

Répondez, s.v.p.,
aux offres sous chiffres . . .

Nous prions les personnes et les en-
treprises qui publient des annonces avec
offres sous chiffres de répondre promp-
tement aux auteurs des offres qu'elles
reçoivent. C'est un devoir de courtoisie
et c'est l'intérêt de chacun que ce ser-
vice fonctionne normalement. On répon-
dra donc même si l'offre ne peut pas
être prise en considération et on retour-
nera le plus tôt possible les copies de
certificats , photographies et autres do-
cuments joints à ces offres. Les intéres-
sés leur en seront très reconnaissants,
car ces pièces leur sont absolument né-
cessaires pour répondre à d'autres de-
mandes.

Feuille d'avis de Neuchâtel.

ATELIER
DE RÉGLAGES

cherche :
une régleuse qualifiée pour
poste à responsabilité ;
une metteuse d'inerties
sur appareil automatique ;
une contrôleuse d'inerties.
S'adresser : Sablons 48, Uni e étage ,
ou téléphoner au 6 28 96.

On cherche, pour le
printemps 1970, un

jeune
garçon
(échange) pour aider
dans entreprise agri -
cole. Vie de famille.
Faire offres à
famille Jampen-
Strazzer.
Tél. (032) 83 13 87,
3225 Muntschemier.

On cherche

première coiffeuse
pour les vendredis et samedis
19, 20, 26 et 27 septembre 1969.
Très bon salaire.
Salon Richard, Marin.
Tél. (038) 317 49.

On cherche pour en-
trée immédiate ou à
convenir

ouvriers et
manœuvres
Faire offres à la
vitrerie Schleppy,
Charmettes 16.
Tél. 5 21 68. 

On cherche, pour entrée im-
médiate,

SOMMELIÈRE
ou SOMMELIER

Buffe t  de la Gare, 2800 Delé-
mont.
Tél. (066) 2 12 83.

FÊTE DES VENDANGES
i Village neuchâtelois :

on engagerait

un couple
pour travaux accessoi-
res.
S'adresser : restaurant
LA PRAIRIE, Grand-
Rue 8, Neuchâtel.
Tél. 5 57 57

Nous engageons des

ébénis tes
pour les machines et la fini-
tion.

¦

Se présenter ou téléphoner à
FUCHS S. A., ébénisterie,
2042 VALANGIN.
Tél. (038) 6 93 63.
Logements et chambres à dis-
position à Neuchâtel , soit à
5 minutes de trol leybus de no-
tre fabrique très moderne.

BARMAID :i r:
du Théâtre une fois
Neuchâtel Par semaine

\ en principe
Tél. 5 29 77 17 h à 24 h.

Appareillent
désirant conduire les chan-
tiers serait engagé tout de
suite ou pour date à con-
venir.
AMOS FRÈRES, Neuchâtel.
Tél. 5 60 32.
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Renseignements et inscriptions
du mardi 23 au lundi 29 septembre 1969, de 8 à 20 h au local Coq-d'Inde 24

Tél. (038) 5 32 39. 

Barman spécialisé
— expérience internationale
— connaissance des langues étrangères,
cherche place intéressante à Neuchâtel
dès le début d'octobre.
Renseignements ultérieurs et offres
sous chiffres 189-1181 au bureau
du j ournal.

C'est avec beaucoup d'émotion
que nous avons reçu de nom-
breux messages de sympathie à
l'occasion du décès de

MONSIEUR WILLY DUMONT

notre cher et regretté époux , papa
et parent.
En présence de tant d'affection,
de sympathie, de dévouement qui
nous ont profondément touchés,
nous exprimons notre reconnais-
sance i tous ceux qui ont écrit,
qui sont venus de près ou de
loin , qui ont envoyé des fleurs
magnifiques et ne pouvons que
leur dire ; merci du fond du
cœur.
Madame Willy Dumont-Fliickiger,
ses enfants et familles.
Le Locle, le 17 septembre 1969.

La famille du
I DOCTEUR ROBERT CHABLE

profondément touchée des nom-
breuses marques de sympathie et
d'affection qui lui ont été té-
moignées lors de son deuil, re-
mercie toutes les personnes qui
l'ont entourée par leur message,
leur présence ou leur envol de
fleurs, et leur exprime sa sincère
reconnaissance et sa profonde
gratitude.
Neuchâtel, septembre 1969. ''£

Profondément touchée par les
nombreuses marques de sympa-
thie et d'affection reçues lors du
grand deuil qui la frappe, la
famille de

MONSIEUR PAUL ZURFLUH j
remercie sincèrement toutes les
personnes qui, par leur présence,
leur message, leur envoi de
fleurs, se sont associées à son
chagrin, et les prie de trouver
ici l'expression de sa vive gra-
titude.
Cortaillod, septembre 1969.

Très sensible à la réconfortante
sympathie qui lui a été témoi-
gnée, la famille de

MONSIEUR EDMOND GENDRE
. remercie toutes les personnes qui
ont pris part à sa pénible épreuve
par leur présence, leurs messa-
ges ou leurs envois de fleurs. Elle
les prie de trouver ici l'expres-
sion de sa vive reconnaissance.
Neuchâtel et Genève,
septembre 1969.

_,EBKB3___________En____sH__-

PERDU chien de chasse
noir et blanc, à Neuchâtel,
lundi après-midi.
Tél. (038) 7 76 39 ou 7 73 34.

Jeune homme possédant initiative
cherche place comme

employé commercial
à partir du 1er novembre 1969.
Connaissances des langues
française et anglaise.
Langue maternelle allemande.
Faire offres sous chiffres
P 460057 à Publicitas S.A.,
5001 Aarau.

Employé de commerce
25 ans, habitué à travailler de façon
indépendante, cherche place
avec responsabilité pour le printemps
1970. f .
Adresser offres écrites à MB 2293
au bureau du journal .

Jeune dame
avec certificat de
bureau cherch e em-
ploi comme factu riè-
re, aide en compta-
bilité ou réception,
pour le 1er octobre.
Adresser offres écri -
tes à BO 2282 au
bureau du journal.

A vendre
TRIDUX

appareil électrothéra-
peutique à courant
combiné (trois cou-
rants), avec accessoi-
res et instructions en
français. Système
Linder.
Prix avantageux.
Tél. (031) 45 26 15.
Prière de s'adresser
si possible en alle-
mand.

ACHAT et
VENTE de
vieux bijoux
or et argent.
Pierres fines, dia-
mants.
Pendules anciennes
aux meilleurs prix ,
à la bijouterie

CLAUDINE VUILLE
Portes-Rouges 46
Immeuble
Marché Migros
Tél. 5 20 81
Neuchâtel.

Jeune mécanicien-
auto avec permis D
cherche place de

CHAUFFEUR
Libre tout de suite
ou pour date à con-
venir.

Faire offres sous
chiffres P 22388 N
à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

GARÇON
de 13 ans cherche

activité v
de vacances
du 24 septembre au
18 octobre.
E. Gisiger, Falken-
strasse 26,
4900 Langenthal.

ROVER
2000 TC, 1967,
25,000 km, bleue
2000 1968,
40,000 km, verte
2000 1965, blanche.
Voitures très soi-
gnées ; prix intéres-
sants ; reprises ; faci-
lités de paiement.
Garage diu Stand,
le Locle.
Tél. (039) 5 29 41.

(*•»¦-- ¦¦¦¦¦¦ ¦ -|
¦ GRAND MAGASIN [1
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I °herChe 
A PAPPMMEP.F 'pour son rayon de PARFUMERIE

¦ ''

I «v 1 ¦

j première vendeuse !
i vendeuse démonstratrice ¦
i i

i vendeuse à former i
-¦ ¦ ' ' ' ' m

à m:¦. •- ' . in , 'j t  lu.i

I Situations intéressantes avec tous les avantages Cl
sociaux d'une grande entreprise.

I H
I Semaine de 5 j ours par rotations. W

" Adresser offres au chef du personnel ou téléphoner K

" au (039) 3 25 01.

L - -J, i

Fabrique MARET, Bôle
Tél. 6 20 21
cherche

ouvrière
à la demi-journée , pour différents travaux de
laboratoire et métrologie.
Se présenter.

: 
' ":.. .  . 

'¦

cherche
• ¦

MÉCANICIENS-OUTILLEURS
a spécialisés dans la construction des

1 étampes. i

|l Faire offres écrites à :

FAVAG
â SA

% 2000 Neuchâtel , Monruz 34
I ) Tél. (038) 5 66 01

l

Fabrique Maret , Bôle, tél. 6 20 21, cherche pour
entrée immédiate
¦

ouvrières
¦
.

pour travaux fins. Se présenter.

> ¦

cherche :

• MÉCANICIENS-MONTEURS
-A en machines-outils, spécialisés dans la mise

en train et les essais de machines. 2

• PERCEUR
• MAGASINIER
poste intéressant pour personne ordonnée et

,, (n a> ;ant deg'in,itiative ; connaissance de la lec-
' tare et do dessin technique.

• SERRURIER-TÔLIER
• PEINTRE

f qualifié , spécialisé sur machines ou en car- ;ï
A rosserie.

Travail intéressant et varié pour ouvriers
qualifiés ayant quelques années de pratique.

Faire offres manuscrites détaillées, avec cur-
riculum vitae et certificats, à Voumard Ma-
chines Co S. A., 2068 HAUTERIVE/Neuchâtel ,
ou se présenter les lundis , mercredis ou ven-
dredis , dès 15 heures.

y mmmmammmmÊHBÊmmammmmm Ê̂ÊÊÊ Ê̂ÊmÊmÊm ^^Êmt?y,ty ^ n^̂ H t̂ ,M>M|| MN , ,  n ]  ,

JEUDI 18 et VENDREDI 19 SEPTEMBRE

: à 20 h 30, à la Salle des conférences ,

LA VIE SECRÈTE DE LÉOPOLD S...
\ création collective — essai burlesque

sur le thème de l'espionnage
-¦ *¦•'• ¦ 

¦¦¦¦ 
'' i

L o c a t i o n  : agence Strubin — réductions pour
étudiants — bons Coop et Migros.

Nous cherchons pour notre dépar-
tement ACIER une

SECRÉTAIRE
de langue maternelle française,
avec des connaissances de la
langue allemande et bénéficiant i!
d'une bonne formation commer-
ciale.
Son activité comprend la corres-
pondance française et allemande,
de même que divers travaux de
bureau.
Prière d'adresser offres de service
ou de téléphoner à
NOTZ & Co S. A.,
service du personnel
2501 Bienne
Tél. (032) 2 55 22

MEUBLES J.SKRABAL S.A. I
P E S E U X

cherche, pour entrée immédiate ou date
à convenir,

EMPLOYÉ
DE BUREAU

Semaine de 5 jours . Tel . 813 3 3

On cherche

sommelière i
S'adresser à Phôtel du Dau- '
phin, Serrières. i
Tél. 5 12 83. I

S i I

Nous engageons

OUVRIÈRES
à domicile

au courant des travaux horlo-
gers.
Seules seront prises en consi-
dération les personnes à même
de nous garantir un travail ré-
gulier.

Se présenter ou téléphoner à
Voumard Montres S. A.,
service du personnel,
2068 Hauterive.
Tél. (038) 5 88 41, interne 76.

__f________________________________ ___________WB_M

BAR À CAFÉ
demande -, i

SERVEUSE
pour le 24 septembre, en j
remplacement', ppur une (iurée, î
de 5 semaines. Mme Madeleine ?
Schreyer, téL 5 8172; 'i

ViHHiHnaHHrawnffiK'

On cherche, pour entrée im-
médiate ou date à convenir :

aide de garage
manœuvre

Salaire selon capacités.
Etrangers avec permis C.

Faire offres au Garage GM,
Jean Wutrich , 2013 Colombier-
Neuchâtel. Tél. (038) 6 35 70.

Appareilleur
consciencieux serait engagé
pour son service de répara-
tions. Si possible avec permis
de conduire.
AMOS FRÈRES, Neuchâtel.
Tél. 5 60 32.

L'hôtel - restaurant BEAUX - ARTS,
Neuchâtel, cherche, pour entrée im-
médiate ou date à convenir,

garçon de cuisine
Faire offres ou se présenter au bu- j ,
reau de l'hôtel. Tél. 4 0151.

I
Hôtel de 1er rang à Neuchâtel cher- (
che, pour quelques heures par jour, ',

demoiselle \
ou I

jeune dame
pour assurer le service du matin I
(petits déjeuners). .
Poste agréable. |

S'adresser à la réception de l'hôtel \
Beaux-Arts. Tél. 4 0151. . I

PERSONNEL
SUISSE OU
ÉTRANGER
hommes ou femmes,
seraient engagés soit
à plein temps, soit
à mi-temps, par en-
treprise. Tél. 4 09 46.

A vendre

1 VOLV0 142 S
Overdrive, 1968-1969,
1800 km. Prix neuve,
15,300 fr. cédée à
12,500 fr.

1 VOLV0 144 S
Overdrive, 1968,
34,000 km, 11,200 fr.
Tél. (066)715 88 OU
(066) 6 6124.

A acheter

vélomoteur
moteur Sachs, 2 vi-
tesses, accidenté.
Tél. (032) 85 15 31
ou (032) 85 17 26,
dès 19 heures.

Ford Taunus
17 M, 1964,
60,000 km, expertisée.
Prix à discuter.
Tél. (038) 9 07 60.

A vendre

Fiat 850
Spider, très bon état
général. Tél. 7 7194.

A vendre

Alfa Giulia
Super, 1967, très
bon état. Tél. 7 71 94.

A vendre

Renault
R16 GL
pour cause de dou-
ble emploi, état im-
peccable, pneus à
clous, radio, cein-
ture , accessoires.
Prix : Fr. 6500 —
Tél. (038) 6 76 49.

A vendre

Fiat 1500
cabriolet , modèle
1964, en bon état.
Prix 2500 fr.
Tél. 4 42 41, le matin.

^Entreprise cherche,

maçons
qualifiés
Suisses ou Italiens
avec permis ; travail
assuré à l'année.
Adresser offres écri-
tes à JT 2253 au
bureau du journal .

i AVANTAGEUSES- EXPERTISÉES
È DAF 750 1962 4 CV, blanche, 2 portes, intérieur

S simili.

| FORD CONSUL 1960 10 CV, grise, 4 portes, inté-

pj rieur simili.

| FORD CORTINA 1965 7 CV, grise, 2 portes, Inté-
&ï rieur simili.
S VW 1500 1962 8 CV, bleue, 2 portes. Intérieur

f\j drap.
i VW 1500 1963 8 CV, rouge, 2 portes, intérieur

m drap.

I SIMCA ARONDE 1959 7 CV, verte, 4 portes, inté-

_\ rieur drap.

I CITROËN ID 19 1964, 10 CV, grise, 4 portes, Inté-
B rieur drap, radio.

|j SIMCA 1500 1965 8 CV, rouge, 4 portes, intérieur

|i simili.

ĵ FORD CORTINA 
GT 1963 8 CV, grise, 2 portes,

II intérieur simili, 61,000 km.

I OPEL KADETT COUPÉ 1964 6 CV, grise, 2 portes,

|| intérieur simili, 67,000 km.

j§ LANCIA FLAVIA 1964 10 CV, grise, 4 portes,
A3 intérieur simili.¦
M Facilités de paiement

F] Essais sans engagement

| Segessemann & Fils I
I Pierre-à-Mazel 51, NEUCHATEL, tél. (038) 5 99 91/92 |l

A vendre ^P

Morris Cooper
modèle 1968,
16,000 km,
première main.
Occasion de
1er choix.
Expertisée,
garantie 3 mois.
Prix Fr. 5400.—.
Grandes facilités
de paiement.
Bons WIR
acceptés.
Garage R. Waser
Seyon 34-38.
2000 Neuchâtel.
Tél. (038)
5 16 28._Ê__________m_______ -̂-.

A vendre

voitures
Glas, limousines et
cabriolets 1204 ;
NSU 600, SKODA
1000 ; BMW coupé
700 ; Cortina et li-
mousine, d'occasion
avec garantie et faci-
lités de paiement.
Garage des Draizes.
Tél. 8 38 38.

A vendre

B.M.C.
Cooper S. 1300,
groupe 2.
André Savary,
Gheseaux, sur Lau-
sanne.
Tél. (021) 81 13 16,
jusqu'à 18 heures.

A vendre beaux plants de

fraisiers
à gros fruits et des quatre saisons, en
plusieurs variété s ;

plantes vivaces, oignons à fleurs
Détraz , horticulteur, Dîme 79,
la Coudre - Neuchâtel. Tél. (038) 3 28 10.

Monsieur
49 ans, bonne situa-
tion, désire connaî-
tre dame sympathi-
que pour union heu-,
reuse..
Joindre photo qui
sera rendue.
Ecrire à FT 2286
au bureau du journal

A vendre

LANCIA FLAMINIA COUPÉ
mécanique, carrosserie, intérieur en
parfait état ; moteur, boîte, servo-frein,
direction refaits ; expertisée. Tél. (038)
5 22 15.

¦
> OCCASION UNIQUE l"

l Volvo 144 jj
"j  1969, peu roulé l"

a' Garage Central H. Patthey '(

P Neuchâtel — Tél. 5 30 16 j |

PIANO
; ¦ 

,-

A vendre tout de
suite beau piano, à
l'état de neuf ; prix
raisonnable.
Tél. (039) 2 75 68.

M E NU I S E RI E

DECOPPET et 0e
| Evole 69 - Tél. 5 12 67

STAUFFER -HUGON
Petits transports et déménagements.

Regroupages périodiques pour l'étran-
ger.
NEUCHATEL - Tél. (038) 8 41 82

I Costumes-jupes-manteaux
\§, transformés selon votre goût.

| R. POFFET, tailleur, Ecluse 10,

|j 2000 Neuchâtel, tél. (038) 5 90 17.

On donnerait
un gentil

chien
griffon (pinsch er),
mâle , deux ans, pure
race (t rès petit),
poils ras. Bons soins
exigés.
S'adresser par écrit
sous chiffres
AN 2281 au bureau
du journal.

A vendre

VW VARIANT
modèle 1966,
63,000 km, très bon
état. Facilités de
paiement , reprise.
Garage Beausite,
Cernier.
Tél. (038) 7 13 36.



100 m: CLERC MEDAILLE DE BRONZE
miÊmmi—mmamm—am m̂—m m̂m—m^m^m^

Fl Il ri hllfl 1 La Schaffhousoise Meta Antenen a manaué son entrée aux championnats d'Europe d'Athènes

Dans l'ensemble les Suisses engagés hier ont rempli leur contrat
La finale du 100 m était attendue par les membres de la délégation

suisse. Philippe Clerc se trouvait au premier couloir, le sixième était libre
(le Français René Metz, blessé, ayant déclaré forfait) . Après un faux départ
du Français Fenouil, le second fut bon. Alors que le Français Sarteur réus-
sissait un départ presque parfait, Philippe Clerc restait dans une bonne
moyenne. Durant toute la course, il ne donna jamais l'impression d'être
celui qui avait dominé sa demi-finale la veille. A mi-course, il était en
troisième position derrière Sarteur et le Soviétique Borzov. Sur la fin, il
parvint à remonter sur le Français (qui se faisait lui-même coiffer sur le
fil par Borzov), mais sans réussir à le rejoindre. Le Lausannois devait par
la suite déclarer qu'il s'était trop excité la veille après sa qualification
pour la finale et qu'il avait mal dormi. Il estime que son départ fut mau-
vais et qu'il fut crispé durant toute la course. Il est indiscutable qu'il avait
beaucouo mieux couru la veille.

Philippe Clerc n'en a pas moins apporté
à la Suisse une médaille assez inattendue
(on l'attendait surfont sur 200 m). L'étu-
diant lausannois était certes déçu. Il ne
reste plus qu'à souhaiter que cette décep-
tion soit oubliée avant qu'il n'attaque les
séries du 200 m où tous les espoirs lui
restent permis.

LES VINGT DERNIERS MÈTRES
Le titre est donc revenu au jeune Sovié-

tique Valeri Borzov (20 ans), qui avait ré-
cemment égalé le record d'Europe du 100 m
détenu par l'Allemand Armin Hary en 10".
Le Soviétique a ainsi confirmé sa valeur à
ceux, nombreux, qui avalent mis en doute
sa performance. Sa victoire n'a cependant
tenu qu'à bien peu de chose et il la doit
avant tout à une fin de course vraiment

extraordinaire. A vingt mètres de la ligne,
le Français Alain Sarteur (23 ans) parais-
sait ne pas pouvoir être battu.

LES SUISSES : MENTION BIEN _
Parmi les Suisses en lice au cours de

cette deuxième journée, on trouvait Hansuell
Mumenthaler et Uschi Meyer-Kem. En
demi-finale du 400 m féminin, la Zuricoise
avatl affaire à trop forte partie pour pré-
tendre accéder à la finale. Elle n'en a pas
moins fait une excellente course. Dans le
virage, elle était en troisième position, mais
la dernière ligne droite lui fut fatale. Elle
n 'en a pas moins battu pour la quatrième
fois son record suisse en 54"9 (elle détenait
le précédent record en 55" depuis le 28
août dernier à Stuttgart).

Dans les séries du 800 m, Mumenthaler
n'a eu aucune peine à se qualifier. Tout
d'abord en cinquième position alors que le
Luxembourgeois Meddinger menait le train,
il réagit immédiatement lorsque l'Allemand
de l'Est Dicter Fromm attaqua. Il se plaça
alors en deuxième position, sur les talons
de l'Allemand, place qu'il parvint à conser-
ver malgré une attaque du redoutable Irlan-
dais Noël Carroll.

Après les satisfactions enregistrées mardi,
la deuxième journée de ces 9mes cham-
pionnats d'Europe a débuté par une gros-
se déception pour la délégation suisse. La
Schaffhousoise Meta Antenen a en effet
complètement raté son entrée en lice dans
le pentathlon, perdant du même coup tout
espoir de remporter la médaille à laquelle
elle pouvait très sérieusement prétendre
après avoir battu le record du monde en
juillet dernier à Liestal.

META ANTENEN HANDICAPÉE
C'est le vent qui lui a été fatal dans

sa meilleure spécialité ; le 100 m haies.
Alors que l'Autrichienne Liescl Prokop, qui
lui a succédé sur les tabelles du record du
monde, pouvait s'aligner, dans une premiè-
re série qui ne fut aucunement contrariée
par le vent (elle réussit ainsi le meilleur
temps en 14"), Meta Antenen, dans la deu-
xième série, fut sérieusement handicapée
par un vent qui s'était levé brusquement
et qui soufflait à la vitesse de 4,9 m à la
seconde.

CALVAIRE
Les trois dernières haies furent un véri-

table calvaire pour la jeune Schaffhousoi-
se qui dut se contenter de 14"3 alors qu'el-
le a déjà couru la distance en 13"4. Ce
coup du sort fut durement ressenti par
Meta Antenen et son entraîneur Jack Muti-
ler lui conseilla alors d'abandonner le pen-
tathlon pour se consacrer au 100 m haies
et à la longueur. Armin Scheurcr, l'entraî-
neur national, parvint cependant à la con-
vaincre de poursuivre l'épreuve.

SANS MORAL
C'est cependant sans moral qu'elle se

présenta pour lancer le poids. Après deux
jets à moins de dix mètres, elle réussit
10 m 05 (meilleure performance personnel-
le : 11 m 28). La seconde Suissesse en li-
ce, Elisabeth Waldburger, dut elle aussi
courir le 100 m haies avec un fort veut
contraire (4.2 m à la seconde). Elle dut se
contenter de 14"6 mais elle se montra net-
tement plus à l'aise au poids où ses 13m07

lui permirent de se hisser à la troisième pla-
ce du classement provisoire après deux
épreuves. ,

LE VENT, CET ALLIÉ !
Le vent fut plutôt un allié pour les deux

décathloniens suisses en lice, Arthur Hess
et Urs Trautmann, qui ont tous deux amé-
lioré leurs meilleures performances person-
nelles dans les trois premières épreuves.
Arthur Hess a gagné sa série du 100 m
en 10"9 (deuxième performance du déca-
thlon). Le vent fut particulièrement utile
dans le saut en longueur où les deux Suis-
ses ont dépassé les sept mètres, Hess avec
une série de 7m06, 7m25 et 7ml 1, Traut-
mann en réussissant successivement 6m65,
6m72 et 7m04. Deux heures plus tard , le
lancement du poids permettait à Hess d'aug-
menter son total de 698 points avec une
série de 13m50, nul, 13m53 alors que
Trautmann marquait pour sa part 739 points
avec une série de 13m93, 14m00 et 14ml7.

' i

EiV ÉVIDENCE. — Ce trio suisse (Wirz , Widmer, Clerc — de gau-
che à droite) s'est signalé à Athènes

(Keystone)

Triple saut : un exploit du Soviétique Suneev
Disque : le Tchécoslovaque Ludvik Danek battu

En début d'apres-midi , la finale du tri-
ple saut fut d'emblée marquée par un ex-
ploit du Soviétique Victor Saneev (24 ans,
1 m 88 pour 79 kg) qui réussissait 17 m 34
à son premier essai et approchait ainsi de
5 cm le record du monde qu'il avait éta-
bli aux Jeux olympiques de Mexico. Cette

performance , qui devait lui valoir le titre
de champion d'Europe après qu 'il eut ga-
gné celui de champion olympique à Mexico,
constitue le deuxième meilleur résultat
mondial de tous les temps (elle a cepen-
dant été réalisée avec un vent favorable
de 4 m 10 à la seconde). Victor Saneev,
qui est étudiant en agronomie et dont les
débu t en compétition remontent à 1962,
devait être le seul des finalistes à dépasser
les 17 m (sa série fut la suivante : 17 m 34,
16 m 30, 16 m 61, 16 m 85, 16 m 94,
16 m 94).

DÉCEPTION DE LA PART
DU BULGARE STOIKOVSKI

Derrière lui, la deuxième place est reve-
nue au Hongrois Zoltan Criffra (16 m 85
à son cinquième essai avec un vent favo-
rable de 6 m 40 à la seconde). Le tenant
du titre , le Bulgare Gueorgui Stoikovski,
qui avait gagné à Budapest avec 16 m 67,
a dû cette fois se contenter de 15 m 14 et
de la onzième place. Quant à l'Italien
Giuseppe Gentille, qui avait battu le re-
cord du monde à Mexico avant de s'en
faire déposséder par Saneev, il a terminé
septième en dépassant de peu les 16 m
(16 m 03).

DANEK BATTU AU DISQUE
Au disque, on attendait la victoire du

Tchécoslovaque Ludvik Danek, ex-détenteu r
du record du monde. Comme à Mexico et

comme à Budapest en 1966, il s est ce-
pendant trouvé un Allemand de l'Est pour
le devancer : Hartmut Losch. Le Tchécos-
lovaqu e, dès son premier essai dans un
concours où les concurrents lançaient vent
dans le dos, avait d'ailleurs pris la tête
avec un jet de 59 m 30, précédant l'Al-
lemand de l'Est Lothar Milde, considéré
comme son principal rival qui, lui , avait
réussi 59 m 10. Au deuxième essai ce-
pendant, alors que Danek manquait son
jet et que Milde se contentait de 58 m 50,
Hartmut Losch prenait la tête du concours
avec 61 m 82, jet qui finalement lui as-
sura le titre.

Danek parut alors accuser lo coup et ses
performances allèrent en régressant. Losch,
cependant, fut sérieusement inquiété, lors
des trois essais réservés aux huit finalis-
tes, par le Suédois Richard Bruch qui,
par trois fois (il fut le seul) dépassa les
60 m. A noter que Bru ch avait la veille
raté ses trois essais dans le concours de
qualification mais qu 'il avait été repêché.

HUBACHER : MOYEN
Edi Hubacher n'a pour sa part pas réussi
à dépasser les 55 m. Son meilleur jet
(54 m 12) lui a valu la onzième place.
Ses deux autres jets furent de 50 m 32
et 51 m 90. Les séries des deux premiers :
Losch 58,14 - 61,82 - 58,62 - 0 - 57,04 •
58,54; Bruch 57,50 - 58,82 - 57,84 -
60,12 - 61,08 et 60,84.

COMPROMIS OU ÉPILOGUE ?
APRÈS «L'AFFAIRE JUERGEN MAY»:

? Un avertissement comminatoire de
? la part des organisateu rs grecs et une
T attitude inflexible des dirigeants de la
J Fédération internationale d'athlétisme
+ quant au respect des règlements de
? l'IAAF ont amené un revirement sen-
? sationnel des athlètes ouest-allemands.
? Il s'est produit après que « l'affaire
J Juergen May » ait fait apparaître au
+ grand jour de sérieuses divergences en-
? tre ces concurrents et leurs dirigeants,
? notamment M. Max Danz, président
? de la Républiqu e fédérale allemande.
? AVERTISSEMENT
i Ce dernier a, en effet , annoncé que
J ses relayeurs (hommes et femmes) par-
«> ticiperont aux compétitions à partir
? d'hier. La plupart d' entre eux ont pris
? cette décision après avoir été informés
? d'un solennel avertissement donné à
T M. Danz par M. Constantin Aslanidis,,* ,

^ secrétaire d'Etat grec aux sports et pré-
+ sident du comité d'organisation des
? championnats d'Athènes : la Grèce
? n'enverrait pas d'équipe aux Jeux de
? Munich en 1972 et refuserait la flam-
J me olympique à la capitale bavaroise
J s'il ne se trouvait pas au moins un
?

athlète ouest-allemand à participer aux Jépreuves européennes d'Athènes. T
IMPASSE ?

Cet avertissement semble avoir fini T
par convaincre les Allemands de l'un- «passe dans laquelle ils s'engagaient ^après que leur résistance ait été sérieu- >
sèment ébranlée auparavant par les ex- ?
plications fournies par le marquis ?
d'Exeter sur le cas de May. Ce der- ?
nier s'était par ailleurs déclaré prêt Jà déclarer forfait volontairement pour 

^ne pas handicaper moralement ses co- +
équipiers. ?

CRITIQUES DE MAY ?
Juergen May a repris immédiate- ^ment l'avion pour l'Allemagne. A son «•

arrivée à Francfort , il a déclaré : «Je ?
ne serais pas parti pour Athènes si ?
j'avais été mis au courant de la véri- ?
table situation?, j .ïl .a-'vcrit iflué le fait Jque la Fédération ouest-allemande +d'athlétisme bien que sachant le 21 m
août qu'il ne serait pas admis aux ?
championnats ne l'ait pas informé. Se- ?
Ion lui, l'équipe ouest-allemande n'au- ?
rait été mise au courant de la situa- 

^tion précaire qu 'au cours du voyage. .»
?

»«»«*+*?«?????????????????

8 h : Décathlon (120 m haies) pent-
tathlon féminin (longueur), hauteur
(qualification ; 8 h 45 : décathlon (dis-
ques) ; 9 h 40 : longueur dames (quali-
fication), 1500 m (éliminatoires) ; 10 h 30:
pentathlon féminin (2000 m) ; 10 h 45 :
décathlon (perche) ; 13 h 20 : départ
50 km marche (arrivée prévue à 17 h 30);
14 h : 200 m féminin (éliminatoires),
javelot féminin (finale), poids (finale) ;
14 h 40: 200 m (éliminatoires) ;
15 h 20 : 100 m haies féminin (éliminatoi-
res) ; 15 h 30 : longueur (finale) ; 16 h:
110 m haies (éliminatoires) ; 16 h 30:
décathlon (javelot), hauteur féminine
(finale) ; 16 b 45: 200 m féminin (demi-
finales) ; 17 h : 800 m féminin (fina-
le) ; 17 h 50: 3000 m obstacles (élimi-
natoires) ; 18 h 40: 800 m (demi-fi -
nales) ; 19 h 05 : 400 m haies (finale) ;
19 h 20: 400 m féminin (finale) ;
19 h 30 j décathlon (1500 m).;La qualification pour le javelot mas-
culin a été annulée en raison de l'in-
suffisance du nombre des engagés et
les éliminatoires du relais 4 x 100 m
masculin ont été reportées à vendredi,
les demi-finales de cette épreuve étant
supprimées également pour insuffisance
de participation.

Le programme
d'aujourd'hui

BALE TIENT CELTIC GLASGOW EN RESPECT
; j Hier soir, on a joué sur tous les fronts en coupe d'Europe

BALE : Kunz ; Kiefer, Michaud, £>ie-
gentihaler, Fisohli ; Odermatt, Benthaus,
Ramseier ; Balmer, Hauser, Wen ger.
Entraîneur : Benthaus.

CELTIC GLASGOW : Fallan ; Hay,
Mac Neill, Brogan, Gemmell ; Clarck,
Wallace ; Jobnstone, Ghalmers, Lennox,

Hughes. Entraîneur : Stein.
ARBITRE : M. Glœckner, d'Allemagne

de l'Est.
NOTES : Stade de Saint-Jacques. Pe-

louse en excellent état. 40,000 specta-
teurs. Très bonnes conditions de jeu.
A une minute de la mi-temps Siegen-
thaler doit recevoir quelques soins. A
la 62me Hood remplace Ghalmers. A la
83me Ramel en fait de même pour Ram-
seier. Qualité du match excellente.
Coups de coin 2-6 (2-2).

MANQUE DE RÉUSSITE
Bâle a commencé la partie comme s'il

allait tout avaler. Sans cesse en mouvement,
et presque toujours en possession de la bal-
le, il fut , durant dix minutes, maître et
seigneur absolu du terrain. A la 5mo mi-
nute Balmer, égoïste ou aveugle, ignorait
la talonnade qui mettai t Hauser en excel-
lente position de tir ; et, le même Hauser,
juste après, adressait une reprise de la tê-
te à côté du but. Ramseier, bien lancé,
échouait sur Fallan quelques secondes plus
tard et déjà la pression bâloise s'étiolait
assez pour que les forces s'équilibrent.

s'il n'apparaissent plus autant
^ 

redoutables
qu 'auparavant. On saura bientôt lequel du
kirsch ou du whisky est le meilleur. Le
premier, tout compte fait , aurait pu s'impo-
ser Fallan ayant été occupé de façon plus
directe que Kunz. Les coups de tête, à la
britannique n'ont pas été vus ni les tirs

pris de loin. Celtic n'était pas sûr de son
affaire et Bâle a raté la sienne.

Deux bonnes équipes, un bon arbitre ,
peu ou pas de méchanceté : une bonne
soirée pour un neutre , même si le public
bâlois aurait volontiers vibré davantage par
un succès des siens. EDELMANN-MONTY

Kunz, dans un excellent arrê t , empêchait
Jobnstone de commettre ce qu'il aurait bien
fallu appeler un vol 1

Juste avant la mi-temps Lennox, après
un coup de coin en deux temps, rata son
tir si bien que le zéro à zéro ne reflé-
tait pas les occasions de but mais un man-
que de réussite.

SIGNÉ... MICHAUD
En deuxième mi-temps Celtic montra un

visage plus conforme aux souvenirs gardés
de lui. Jobnstone se démenait dans ses fein-
tes ; mais, par deux fois, ses centres ne
trouvèrent personne à la réception. A croi-
re qu'il abuse même ses partenaires... Mais ,
par deux fois également Fischli et Hauser
eurent le but au bout du soulier, Fallan
réussissant deux arrêts du pied assez mira-
culeux.

La fatigue se fit peu à peu sentir chez
Bâle, ceci étant normal. Mais, la lente pres-
sion de Celtic fut contenue grâce à l'excel-
lente organisation signée Michaud.

Il était important pour Bâle de ne pas
encaisser de but qui aurait compté double.
A Glasgow, il aura sa chance do ce fait.
Son match nous a beaucoup plu car tenir
ces Ecossais en respect n'est pas rien , même

Les Suisses déçoivent contre la montre
ItalIalSual Den Hertog brillant au Tour de l'Avenir

Deux étapes hier au programme du Tour
de l'Avenir. Le matin, entre Quimper et
Reguiny, le Suédois Thomas Petterson s'est¦ imposé au sprint devant cinq compa-
gnons d'échappée qui avaient pris le lar-
ge à 20 km de l'arrivée. L'après-midi on
attendait beaucoup des Suisses dans la
demi-étape contre la montre. Ce fut une
déception totale. Le meilleur des hommes
de Plattner , Walter Burki se classe à 2'14"
du vainqueu r, le Hollandais den Hertog. Ce
dernier fit une démonstration — il roula
à une moyenne de 43 km 508 à l'heure —
éclatante de ses possibilités. Quant au
maillot jaune , il est toujours sur les épau-
les de son compatriote Joop Zoetemelk.

Classement de la Ire demi-étape Qulm-
per-Rcguiny (116 km 500) i 1. Thomas
Petterson (Su) 2 h 40'36" ; 2. Oosterhof
(Hol) ; 3. Van de Wielo (Be) ; 4. Cze-
chowski (Pol) ; 5. Dury (Be) ; 6. Cuevas
(Esp) tous même temps ; 7. Horton (GB)
à l'53" ; S. Hoekstra (Hol) suivi de 94
coureurs, tous à 1*55". — puis : 103.
Hugentobler (S) à 2'14" ; 107. Schaer (S)
même temps.

Classement de la deuxième demi-étape ,
Reguiny-Plocrmcl (43 km 5 contre la mon-
tre) : 1. Fedor den Hertog (Ho) 59'59"3
(moyenne 43,508) ; 2. Mortensen (Da) à
3"8 ; 3. Lasa (Esp) à 5"8 ; 4. Costa Pet-
tersson (Su) à 16" ; 5. Zoetemelk (Ho) à
25" ; 6. Boulard (Fr) à l'02" ; 7. Théve-

nez (Fr) à l'12" ; 8. Oosterhof (Ho) à

l'15" ; 9. Duchemin (Fr) à l'49" ; 10.
Danguillaume (Fr) à l'49". — puis : W.
Burki (S) à 2'14" ; Fuchs (S) à 2'49" ;
Regamey (S) à 2'56" ; Kurmann (S) à
3'33" ; Hubschmid (S) à 3'40" ; Hans-
joerg Burki (S) à 5'37" ; Hugentobler (S)
à 6'04" ; Schaer (S) à 7'57".

Classement général : 1. Joop Zoetemelk
(Ho) 25 h 11'12" ; 2. Van de Wiele (Be)
à 3'03" ; 3. Jolly (GB) à 4'53" ; 4. Mor-
tensen (Da) à 4'56" ; 5. Zubero (Esp) à
5'09" ; 6. den Hertog (Ho) à 5'13". -

puis : 16. Regamey (S) à 7'25" ; 19. Hub-
schmid (S) à 7'58" ; 53. Burki (S) à 14'
31" ; 60. Hugentobler (S) à 16'00" ; 77.
Fuchs (S) à 20'06" ; 79. Kurmann (S) à
20'15" ; 85. Hansjoeri; Burki (S) à 22'40";
101. Schaer (S) à 37'38".

Van Steenbergen
a été relaxé

L'ancien champion du monde Rik van
Steenbergen, impliqué dans une importan-
te affaire de trafic de drogues et arrêté
le 12 septembre, a été remis en liberté
mercredi. 11 a quitté aussitôt la prison de
Nivelles. Les autorités judiciaires , après la
confirmation de son mandat d'arrê t, ont
estimé que sa détention préventive ne
s'imposait plus. En fait , il semble que le
rôle de van Steenbergen dans cette affaire
ait été minime. Il s'était contenté de
transporter les 10 kg 500 d'opium brut de
sa maison dans la villa d'un des princi-
paux chefs de la bande de trafiquants où
la police avait opéré la saisie.

DAMES
Pentathlon. — Classement après deux

épreuves : 1. Prokop 2105 ; 2. Sijakova
2006 ; 3. Waldburger 1892 ; 4. Tichomirova
1876 ; 5. Pollak 1874 ; 6. Ackermans 1832;
7. Scott 1829 ; 8. Angelova 1816 ; 9. Toth
1800 ; 10. Antenen 1722.

100 m. — Sont qualifiées pour la fi-
nale : Vogt (All-E) 11 "7, Neil (GB) 11 "7,
Telliez (Fr) 11 "8, Hoefer (All-E) 11 "9,
Van den Berg (Ho) 11 "7, Balzer (All-E)
11 "8, Peat (GB) 11 "9, Gleskova (Tch)
11"9.

400 m : sont qualifiées pou r la fina-
le : Besson (Fr) 52"2. Middeke (AU. E)
53"3. Simpson (GB) 53"6. Govoni (It)
53"7. Sykora (Aut) 53"2. Duclos (Fr) 53"2.
Lundgren (Su) 54"2. Stirling (GB) 54"3.
Uschi Meyer (S) 54"9 (record suisse) a été
éliminée.

FINALE
100 m - finale : 1. Petra Vogt (All-E)

11 "6; 2. Van den Berg (Ho) 11 "7; 3.
Neil (GB) 11 "8; 4. Peat (GB) 11 "8 ; 5.
Balzer (All-E) 11"8 ; 6. Hofer (All-E)
11"8.

HOMMES
Poids. — Sont qualifiés pour la finale :

Hoffmann (All-E) 19 m 72, Rothenburg
(All-E) 19 m 51, Giese (All-E) 19 m 51,
Yrjola (Fin) 19 m 18, Colnard (Fr)
18 m 96, Karaseev (URSS) 18 m 83,
Guschine (URSS) 18 m 80, Varju (Hon)
18 m 62, Brouzet (Fr) 18 m 54, Edi Hu-
bacher (S) 18 m 48, Jandusek (Tch)
18 m 47, Simola (Fin) 18 m 41.

Longueur. — Sont qualifiés pour la fi-
nale : Ter-Ovanessian (URSS) 7 m 87, Béer
(All-E) 7 m 82, Borkowski (URSS) 7 m 79,
Sarugan (Rou) 7 m 66, Davies (GB)
7 m , 64, Tourz (Fr) 7 m 58, Ugolini (Fr)
7 m 57, Pani (Fr) 7 m 56, Lepik (URSS)

7 m 54, Klauss (All-E) 7 m 53, Tornng
(Da) 7 m 35, Stakic (You) 7 m 35, Hau-
gland (No) 7 m 35.

Décathlon. — Classement après trois
épreuves : 1. Kirst 2661 ; 2. Wessel 2464 ;
3. Chelrûkov 2440 ; 4. Arthur Hess (S)
2397 ; 5. Herbrandt 2360 ; 6. Litvinenko
2348 ; 7. Djurov 2346 ; 8. Kysola 2339 ; 9.
Janczenko 2329 ; 10. Bakai 2325 ; 11. Avi-
lov 2301 ; 12. Trautmann 2300.

800 m. — Sont qualifiés pour les demi-
finales : Schulze (All-E) l'48"7 ; Adams
(GB) l'49"2 ; Plachy (Tch) l'49"8 ; Was-
kiewiez (Pol) l'50"4 ; Medjimurec (You)
l'50"5 ; Kupczyk (Pol) l'50"5 ; Cropper
(GB) l'50"8 ; Matuschewski (All-E) 1'
50"9 ; Archanov (URSS) l'51" ; Jungwirth
(Tch) l'51" ; Fromm (All-E) l'50"l ; Mu-
menthaler (S) l'50"l ; Carroll (Irl) 1"
50"2 ; Krintchok (URSS) l'50"3 ; Carter
(GB) l'50"3 ; Wardak (Pol) l'50"3.

400 m : sont qualifiés pour la finale :
Badenski (Pol) 46"4. Nallet (Fr) 46"6. Ca-
retta (Fr) 46"7. Savchuk (URSS) 46"7. Gred
zinski (Pol) 46"4. Bratchikov (URSS) 46"5.
Werner (Pol) 46"5. Bello (It) 47".

FINALES
Disque. — Classement final : 1. Losch

(All-E) 61 m 82 ; 2. Bruch (Su) 61 m 08 ;
3. Milde (All-E) 59 m 34 ; 4. Danek (Tch)
59 m 30; 5. Liakov (URSS) 59 m 10 ; 6.
Tegla (Hon) 58 m 18. — puis : 11. Hu-
bacher (S) 54 m 12.

Triple saut. — Classement final : 1. Vic-
tor Saneev (URSS) 17 m 34; 2. Criffra
(Hon) 16 m 85 ; 3. Neumann (All-E)
16 m 68 ; 4. Corbu (Rou) 16 m 56 ; 5.
Dudkin (URSS) 16 m 46; 6. Drehmel
(All-E) 16 m 23.

100 m - finale : 1. Valeri Borsov (URSS)
10"4 ; 2. Sarteur (Fr) 10"4 ; 3. Clerc (S)
10"5 ; 4. Fenouil (Fr) 10"7 ; 5. Burde
(All-E) 10"7 ; 6. KeUy (GB) 10"7.

La dernière finale de la journée, cel-
le du 1Q0 mètres féminin, a été facile-
ment remportée par la blonde et attifé-
tique ,̂ Allemande de l'Est Petra . Vogt,
qui avait d'ailleurs réussi la meilleure
performance européenne de la saison
en 11"3. Partie très vite, Petra Vogt
augmenta son avantage jusqu'aux 60
mètres pour ensuite résister au retour
de sa rivale la plus dangereuse, la nou-
velle « Hollandaise volante > Wilma van
den Bera.

100 M FEMININ
Comme prévu

mieux et surtout nous pouvons jouer
beaucoup plus vite ».

Benthaus et Sudermann: «Nous avons
fait match nul avec une des meilleures
équipes du monde ; on a tout lieu d'être
satisfaits » .

Michaud et Hauser : « Nous sommes
déçus. Nous avons l'impression que l'on
aurait pu gagner. »

Odermatt : « Je pensais que Celtic
c'était beaucoup plus fort que ça... »

Guy Curdy

Stein, entraîneur de Celtic Glasgow :
c Ce fut un très joli match et je suis
extrêmement satisfait. Nous avions opté
pour la prudence car nous ne sommes
pas encore en forme. Nous sommes ve-
nus pour ne pas perdre. Quant au
match retour, nous avons confiance. En
ce qui concerne Bâle, c'est une bonne
équipe qui pratique un très joli foot-
ball et je suis enchanté d'avoir rencon-
tré cette formation car j'avais encore
dans l'esprit, l'équipe de 1963 que nous
avions battue par 10 à 1...

Wallace ; « Nous sommes très con-
tents ; ce fut un joli match. Vous sa-
vez, nous, nous pouvons jouer beaucoup

PROPOS DE VESTIAIRES

Biaggi arrête
un penalty

A COPENHAGUE :

FREM COPENHAGUE - SAINT-GALL
2-1 (2-1).

MARQUEURS : Nafziger 15mo ; H.Han-
sen 37me et 54me.

F.-C. SAINT-GALL : Biaggi ; Ruetti,
Riehn, Pfirter, Ziehmann ; Moscatelli, Fuh-
rer ; Nafziger, Pellegnni, Rafreider, Cor-
nioley.

OPTIMISME
Le F.-C Saint-GaU a conservé ses chan-

ces de qualification en coupe des vain-
queurs de coupe en ne «'inclinant qne par
2-1 à Copenhague. Avec un seul but de
retard, les Saint-Gallois peuvent envisa-
ger avec optimisme le match retour.

Les vainqueurs de la coupe de Suisse
ont réussi un bon début de match, ouvrant
la marque dès la 15me minute par Naf zi-
ger. Mais la réplique danoise fut immé-
diate. En l'espace de quinze minutes, la
défense saint-galloise dut s'incliner à deux
reprises face à des attaquants dont la ra-
pidité était l'arme maîtresse. En deuxième
mi-temps, les deux équipes restèrent sur
leurs positions.

COUPE D'EUROPE DES CHAMPIONS

Hibernian La Valette - Spartak Trnava 2-2 (1-1)
Benfica Lisbonne - K. B. Copenhague 2-0 (2-0)
Cska Sofia - Ferencvaros Budapest 2-1 (1-0)
F.-C. Bâle - Celtic Glasgow 0-0
Fiorentina - Oester Vaexjoe 1-0 (0-0)
Standard de Liège - Henduri Tirana 3-0 (2-0)
Feyenoord Rotterdam - K. R. Reykjavik 12-2 (7-0)
Bayern Munich - Saint-Etienne 2-0 (1-0)
Austria Vienne - Dynamo Kiev 1-2 (1-0)
Leeds United - Leeds Oslo 10-0 (5-0)
Etoile Rouge Belgrade - Linfield Belfast 8-0 (5-0)
UT Arad - Legia Varsovie 1-2 (0-1)
Galatasaray - Waterford 2-0 (2-0)
Vorwaerts Berlin Est - Panathinaikos Athènes . . .  2-0 (0-0)

COUPE DES VAINQUEURS DE COUPE
Mjoendalen - Cardiff City 1-7 (1-3)
F.-C. Magdebourg - MTK Budapest 1-0 (1-0)
Dukla Prague - Olympique Marseille . . . . . .  1-0 (1-0)
Glasgow Rangers - Steaua Bucarest 2-0 (2-0)
Dynamo Zagreb * Slovan Bratislava 3-0 (1-0)
IFK Norrkoeping - Sliena Wanderers 5-1 (3-1)
Goeztepe Izmir - U.S. Luxembourg 3-0 (2-0)
Rapid Vienne - PSV Eindhoven 1-2 (1-2)
F.-C. Ards - A.S. Roma : : i : 0-0
Lierse SK - Hapoel Nicosie 10-1 (5-0)
Levski Sofia - I. B. Valstmann — —
Frem Copenhague - Saint-Gall 2-1 (2-1)
Olympiakos Pirée - Gornik Zabrze 2-2 (1-1)
Academica Colmbra - Palloseura Kuopio 0-0
Atletico Bilbao - Manchester City 5-3 (2-1)
Shamrock Rovers - Schalke 2-1 (0-1)
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M S S V BIP Le Locle, Place du Marché 08 h 15 «Biffi5,fflBm 

vous e V!!ÏÏ ^ST SPSSSgfe EJMpfl
H S àf%A «US Chaux-de-Fonds, Gare 08 h 30 ™ç^=  ̂ |̂ i8P i§iiiHB 

SSSS

?SHfe 
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Halte !

Ne faîtes votre choix qu'après
avoir essayé les nouveaux modèles
Toyota. Toyota, le plus important
fabricant d'automobiles du Japon.

Plus de 120 agents Toyota
en Suisse se réjouissent de vous
présenter les produits japonais

de haute qualité.
TOYOTA SA, représentation

générale de la marque
Toyota en Suisse.

8902 Zurlch-Urdorf
Bernstrasse 127
tél. 051/984343 4

! Nous vous
donnons si vous en

1 bouteille achetez 2 !

Sp f J|| WHB|(R5!£Ŝ  ̂ Un régal pour votre palais que vous ne pouvez
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Hawaïana est une nouvelle boisson. Différente.
"" " _^^^^^___m^r Non"Sazeuse. Avec du jus de fruits exotiques.

MMHHlÉlÉi tenlÉB' i a^Jlr  ̂ Des fruits des mers du Sud , la papaye, la goyave, le
r V „ .. «- ' Mm \%^'̂ _ WÊBm%L. Pass'on"fru^-P'us I'arôme des oranges ou des ananas.
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Agence principale Toyota
pour le canton de Neuchâtel,
vente et service :

Henri Vuarrax,
Garage du Val-de-Ruz,

Boudevilliers (NE)
Tél. (038) 6 91 90

Agence B pour Neuchâtel
et environs :

Garage de la Côte S.A.,
Peseux
Téléphone (038) 8 23 85

Les dernières nouveautés

SPLENDIDES CUISINIÈRES
à gaz et électriques

dans les grandes marques

Une année de
garantie,

ysr~-«ss?»~ŝ  livraison gratuité,
"L̂ ÎZS ZZ ŷ̂ grandes facilités

min de pa»ement.

n 

service après-
vente assuré.
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A partir de | gQ."

Acheter chez Jeanneret
c'est ménager son budget

Le plus grand choix en

Tapis de fond
mur à mur '

• Toutes les qualités
• Toutes les couleurs
• Tous les genres

I • Tous les prix

"I750à partir de Fr. | _ f le m
avec dos gaufré

Tapis BENOIT

I

Malllefer 25 — Tél. 5 34 69 — Neuchâtel

Devis — Pose — Présentation des collections \
Fermé le samedi

ÉCRITEAUX en vente au bureau du journal
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CHAVANNES 15 NEUCHÂTEL 7QO
P 5 44 52 / 70."
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Chasseurs sachez m

^L chasser sans ÊB

«L Mais sans êS

wk ça non '••• «F

STOCK USA
Saars 44 B̂f 1er étage
Neuchâtel T Tél. 5 57 50

Modèles
d'exposition

Machines à laver le linge
INDESIT superautomatique
220 volts à Fr. 1590.—
cédées à

Fr. 990.-
Ce prix comprend la livrai-
son et la mise en service.
Garantie d'usine d'un an.

[MW

Société suisse des employés de commerce
SECTION DE NEUCHATEL

Nous organisons, à l'intention des per-
sonnes de langue étrangère, des

cours de français
pour débutants et élèves avancés

Environ 20 leçons de 2 heures.
Fin des cours ¦ Pâques 1970.

Inscrivez-vous sans retard auprès de la

SOCIÉTÉ SUISSE
DES EMPLOYÉS DE COMMERCE
Orangerie 8, tél. 5 22 45.

ÊEEEE PRÊTS fÉ
— sans caution M

B A N Q U E  EX EL fe
2001 NEUCHATEL p

Av. Rousseau 5 0 (038) 5 44 04 j j
Ouvert le samedi matin V- -

MANTEAUX
COSTUMES

ROBES
Une sélection boutique .
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Jeunes filles, si vous aimez
les entants et si votrs souhaitez' ¦',.¦ :¦•

WH**- -- ,'-*>*bné- Jprofession évfrichfa'sante,/"fl£w-4'*!
adressez-vous à

l'Ecole
d'infirmières en hygiène
maternelle et en pédiatrie
de la Pouponnière et l'Abri

av. de Beaumont 48
1012 Lausanne
Télé phone (021) 32 48 58

Reconnue par la Croix-Rouge suisse.

Durée des études : 3 ans
Entrées : avril et octobre

Le chauffa ge à mazout WWWpJ
idéal pour rentre-sa ison |2|gS|B]
et les grands froid s WmÊlSÊË
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Un Jeûne fédéral
• dans sa vérité

f Aider
jBJI la province
w de Misiones

(Argentine)
C.cp. 12-4010 , Genève ; 10-5230,
Lausanne ; 20 - 5038, Neuchâtel ;
19-4868, Sion.

» ~s

l Le rôle du rail
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à propos des fruits et légumes
pour vous

un plein panier
pour les CFF

16 tra ins par jour

Rien ne remplace le train

CFF

Classement
après la troisième journée

Matches Buts
J. G. N. P. p. c Pts

1. Servette 3 3 11-1 6
2. Zurich 3 2 1 — 10-4 5
3. Bâle 3 2 1 — 7-2 5
4. Winterthour 3 1 2  — 7-4 4
5. Lugano 3 1 2  — 4-3 4
6. Bienne 3 2 — 1  4-3 4
7. Lausanne 3 — 3 — 6-6 3
8. Grasshoppers 3 1 1 1  1-1 3
9. Fribourg 3 1 — 2  4-4 2

10. Saint-Gall 3 1 — 2  5-8 1
11. La Chx-cle-F. 3 1 — 2  5-12 2
12. Young Boys 3 — 1 2  5-7 1
13. Bellinzone 3 — 1 2  1-6 1
14. Wettingen 3 3 0-9 0

La saison dernière
Matches Buts

. , J. G. N. P. p. c. Pts
1. Lausanne 3 3 13-5 6
2. Zurich 3 2 1 — 8-1 5
3. Servette 3 2 1 — 7-4 5
4. Young Boys 3 2 — 1  5-4 4
5. Winterthour 3 2 — 1  5-5 4
6. La Chx-de-F. 3 1 1 1 11-7 3
7. Bâle 3 1 1 1  6-5 3
8. Bellinzone 3 1 1 1  4-4 3
9. Lugano 3 1 — 2  4-4 2

10. Lucerne 3 1 — 2  4-7 2
11. Sion 3 1 — 2  7-14 2
12. Grasshoppers 3 — 1 2  5-8 1
13. Bienne 3 — 1 2  5-9 1
14. Saint-Gall 3 — 1 2  1-8 1

Notre classement
Résultats Points Total

1. Servette 3-0 3 8
2. Bâle 1-1 1 6

Winterthour 3-0 3 6
Zurich 2-1 2 6

5. Saint-Gall 3-2 3 5
6. Bienne 1-0 2 4

Lausanne 1-1 1 4
8. Lugano 0-0 — 1 3
9. Young Boys 1-2 0 2

La Chx-de-Fds 0-3 — 1  2
11. Fribourg 2-3 0 1
12. Grasshoppers 0-0 — 1  0
13. Bellinzone 0-3 — 1 — 1
14. Wettingen 0-1 — 1 — 3

Penalties
Pour Total Réussis
Bâle i i
Bellinzone 1 —
Bienne 1 1
Lausanne 1 1
Servette 1 1
Servette 2 1
Young Boys . . . .  2 2

Contre
Bâle 1 1
La Chaux-de-Fonds . 1 1
Lugano 1 1
Saint-Gall 2 1
Winterthour . . . .  1 —
Wettingen 1 1
Zurich 2 2

Expulsés
Bellinzone (Tagli)
Young Boys (Muller)
Zurich (Hasler)

Autobuts
Pour
Winterthour 1

Contre
Lausanne 1

Douzième Joueurs
homme utilisés

Bâle 1 Bienne 12
Bienne 1 Servette 12
Saint-Gall 2 Bâle 13
Servette 2 Saint-Gall 13
Zurich 2 Wettingen 13
Lausanne 3 Winterthour 13
Lugano 3 Lausanne 14
Young Boys 3 Lugano 14
Wettingen 3 Bellinzone 15
Winterthour 3 Fribourg 15
La Chx-de-Fds 4 Young Boys 15
Fribourg 4 Zurich 15
Bellinzone 5 La Chx-de-Fds 16
Grasshoppers 5 Grasshoppers 17

Ligue B
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Mendrisiostar 3 3 12-2 6
2. Sion 3 2 1 — 13-1 5
3. Lucerne 3 2 — 1  9-4 5
4. Young Fell. 3 1 2 — 5-2 4
5. Urania 3 1 2 — 3-2 4
6. Thoune 3 1 1 1  5-4 3
7. Chiasso 3 1 1 1  3-3 3
8. Xamax 3 1 1 1 6 - 1 1  3
9. Aarau 3 1 — 2  4-5 2

10. Grannges 3 — 2 1  3-5 2
11. Langenthal 3 1 — 2  5-8 2
12. Carouge 3 — 1 2  3-8 1
13. Martigny 3 — 1 2  2-10 1
14. Bruhl 3 — 1 2  1-9 1
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On y verra un peu plus clair
après le choc des Charmilles

Bwlflflfflîï^
LA QUATRIÈME JOURNÉE SERA TRÈS INSTRUCTIVE

Après les félicités (on n'ose dire cou-
pables) de la coupe, la piste est dégagée
pour la quatrième fournée. Des fossés se
combleront, d'autres s'élargiront, une
chose étant sûre : la vivacité des échan-
ges. En haut comme au bas du tableau,
il s'agira de sortir bec et ongles.

Bâle - La Chaux-de-Fonds
(5-0, 1-1)

Bâle sera-t-il seul en tête, bientôt ; II
en a les moyens, car il serait étonnant
de le voir battu chez lui. Ceux du Haut
tenteront l'impossible, mais ne sont pas
tenus de le réaliser. Leur défense n'est
pas au point, mais Bâle, sorti fatigué de
la rencontre avec Celtic, peut aussi con-
naître une mauvaise journée.

Lugano - Zurich (3-1 , 3-1)
Une autre partie de grogne ? C'est à

craindre, le public tessinois s'échauffant
plus facilement que le lausannois ou le
bernois. Les trois matches de Zurich ont
vu deux expulsés, et deux penalties ont
déjà été siffles contre lui. Si Lugano
tient à la tête, il doit impérativement
gagner ou , du moins, prendre un point.
Ça n'ira pas tout seul.

Servette - Lausanne (2-1 , 0-4)
Avec la venue de Lausanne, le calen-

drier cesse de faire des grâces à Ser-
vette, auquel on a suffisamment reproché
la maigreur de ses adversaires passés.
Ce coup-ci, avec Lausanne, on y verra
un peu plus clair, bien que le derby
suive des voies spéciales.

Le public du bout du lac est excité
par la campagne hargneuse dirigée con-
tre les « duretés » de Lausanne. Reste à
savoir si les joueurs servettiens, qui con-
naissent bien les Lausannois, se laisseront
contaminer par ces excès de zèle. De
toute façon, les trois possibilités sont à
envisager.

Bienne - Saint-Gall (0-1, 1-1)
Bienne vient de gagner deux fois d'affi-

lée et la troisième lui sourit. Toutefois,
Saint-Gall a montré, à Genève, une com-
bativité propre à Inspirer prudence. Ces
rencontres, à la mine de rien, tournent
souvent à la confusion du vainqueur pré-
sumé et dc parieurs.

Fribourg - Bellinzone
Pas de rencontre l'an dernier. Une

occasion pour Sommer et ses garçons
de prendre un peu de champ face à
l'inefficacité des avants de Mezzadri ;
un but en trois parties souligne la ligne
de conduite. A Fribourg de contenir les
les contre-attaques et de prouver qu'il
est assez fort pour se maintenir. Des
matches plus sévères l'attendent

Winterthour - Young Boys
(1-1, 0-3)

On attend toujours la défaite de Win-
terthour chez lui. Les adversaires vont
et viennent sans les deux points. Avant-
dernier, Young Boys se prépare à rece-
voir Bâle, puis à se rendre à Genève.
Ce n'est pas rien. Je crois qu'il gagne-
ra, mais ne le répétez pas.

Grasshoppers - Wettingen
Pas de rencontre la saison passée. Ce

malheureux Wettingen est guetté de tous
côtés, ses points perdus n'ayant pas
d'odeur. Grasshoppers ne fera pas le
dégoûté ; il n'est pas assez fort pour
ça. N'empêche que le néo-promu ne
fera pas de complexe, pour savoir que
s'il n'a jusqu'ici pas marqué de but,
Grasshoppers n'en compte qu'un !

A. E.-M.

ADAPTATION. — L'ex-Bruntrutain Loichat, aux prises ici avec
le Hongrois f ï y o r f f u  (en blanc ) , semble s'adapter assez rapide-
ment à la ligue A. Les Servettiens s'en rendront peut-être compte
samedi soir. (A.S.L.)

Xamax reçoit le chef de file
Périlleux voyages pour les mieux classés de la ligue B

Deux des « glorieux s> des seizièmes de
la coupe suisse, Xamax et Mendrisiostar,
dominent, bien entendu , le programme
de reprise du championnat de ligue B,
samedi prochain, veille du Jeûne fédéral.
Ils s'affronteront à Neuchâtel et cela
promet une fameuse partie. Huitième du
classement, Xamax vaut mieux que cela:
il ne doit, d'ailleurs, ce rang modeste
qu 'à sa grosse déconvenue de Sion. Mais
il a vite redoré son blason en éléminant
La Chaux-de-Fonds dej la coupe. Men-
drisiostar, chef de file arrivera auréolé
de sa victoire sur Saint-Gall, auquel il a
fait perdre, dimanche, le trophée Aurèle
Sandoz que le club doyen s'était adju-
gé il y a peu de temps encore. La sai-
son dernière, alors fraîchement promu
en ligue B, Mendrisiostar s'inclina par
0-2 à Neuchâtel.

Sion (2me avec Lucerne) auteur du
« carton > subi voilà deux semaines par
Xamax, se déplacera à Langenthal, qui
partage, avec Aarau et Granges, un mo-
deste 9me rang. Vainqueurs de Young
Boys en coupe, les Sédunois font large-
ment figure de favori. Mais ils devront
cependant se garder de toute vanité ex-
cessive.

Un match entre Romands aura lieu
sur le terrain de Martigny, une des trois
« lanternes rouges » du moment. Etril-
lée à Mendrisiostar il y a deux semaines ,
l'équipe du Bas-Valais va recevoir un
Urania qui occupe le quatrième rang
en compagnie de Young Fellows et
qui vient d'éliminer Carouge en coupe.
Urania, qui n'a plus vécu -un aussi bon
début de saison depuis bien longtemps,

est demeure jusqu 'ici imbattu mais il
devra prendre garde à Marti gny, où
l'on a sérieusement besoin de points.

L'autre équipe genevoise, Carouge
(12me) fait un début de saison très labo-
rieux et va se déplacer à Saint-Gall ou
l'attend un Bruhl assoiffé de victoire et
qui vient de donner beaucoup de fil à
retordre à Grasshoppers, en coupe ! Jus-
qu 'ici Bmhl n'a obtenu qu'un seul point
(et un seul... but !) en trois matches de
championnat. Sa position est telle qu'il
lui faut au plus tôt une victoire. La sai-
son passée, il gagna nettement ce match
(4-1).

SÉRIEUSE RÉFÉRENCE
Thoune (6me) aura la visite de Lu-

cerne, qui partage le deuxième rang avec
Sion. Tandis que les Thounois se fai-

saient nettement éliminer de la coupe à
Bienne, leurs adversaires du prochain
week-end réussissaient à tenir en respect
les « lions », de Winterthour, qu'animent
Konietzka et Sturmer : une référence
sérieuse, on le voit. Le match est donc
périlleux pour l'équipe recevante, qui n'a
pas encore beaucoup brillé.

Géographiquement proches, Aarau et
Granges le sont aussi par le classement
où ils se trouvent à égalité au 9me rang
avec Langenthal. Granges cueillera-t-il sa
première victoire au Brugglifeld argo-

vien ? Son triomphe de Lausanne en est
un gage. Saison passée : 1-1. Enfin,
Chiasso (6me) recevra Young Fellows
(4me) : un débat entre équipes proches
l'une de l'autre, comme la saison passée
(1-1).

Sr.BULLETIN DE SANTE
BALE. 2me Cinq points. Invaincu.

Encaisse son premier penalty . Premiè-
re apparition de Mundschin.

BELLINZONE. Urne. Un point.
Premier match de Béguelin. N'a mar-
qué qu'un but en trois parties.

BIENNE.  4me. Quatre points. Deux
victoires d'affilée par un but à zéro.
A joué trois fois dans la même for -
mation.

LA CHA UX-DE-FONDS. 9me.
Deux points. La plus faible défense.
Première apparition de Favre et de
Gut. Premier match sans marquer
de but.

FRIBOURG. 9me. Deux points.
Bilan de buts égalisé. Débuts de Cot-
ting. A joué deux fois chez l'adver-
saire.

GRASSHOPPERS. 7me. Trois
points. N'a marqué qu'un but. La
meilleure défense avec celle de Ser-
vette. Débuts de Noventa et de
Thurnherr. A déjà utilisé dix-sept
joueurs.

LA USANNE. 7me. Tro is points.
Marque son premier penalty. Premiè-
re absence de Loichat. Polencent joue
les cinq dernières minutes pour Kae-
ser I

LUGANO. 4me. Quatre points. In-
vaincu. Première apparition de Ber-
set. Deux partages d'affilée.

SAINT-GALL. 9me. Deux points.
Première victoire. Deux buts pour
Frei.

SERVETTE. Premier. Six points,
le maximum. Meilleure ligne d'avants,
comme meilleure défense. Pott ier a
marqué à chaque match.

WIN TERTHOUR. 4me. Quatre
points. Invaincu. Deux buts pour
Dimmeler.

WETTINGEN. Dernier. Zéro point.
N'a obtenu aucun but jusqu'ici ; en
encaisse trois en moyenne.

YOUNG BOYS. lime. Un point.
Marque son deuxième penalty. Pre-
mière apparition d'Anderegg. Déplore
un expulsé , Muller.

Z URICH. 2me. Cinq points. Dé-
buts de Corli. Pour la deuxième fois
d'affilée , encaisse un penalty. Kunzli
marque chaque dimanche. Kuhn est
revenu. Invaincu.

A. E.-M.

Bon comportement des Suisses
Î ^̂^̂^̂ H A 

Schwanenstadt 
(Autriche)

Le circuit international de Schwanenstadt,
s'est couru dimanche dernier, près de
Lienz, à la frontière tchécoslovaque. Con-
sidérée comme l'une des plus difficiles
d'Autriche de par l'étroitesse et l'irrégularité
de la piste , cette course a rassemblé une
remarquable participation internationale. An-
glais, Allemands, Australiens, Français,
Américains, Autrichiens 'et Suisses "se soni
affrontés dans les diverses catégories.

Nous avons noté le brillant comporte-
ment des Suisses qui, sans avoir décroché
de première place, se sont classés parmi
les meilleurs dans toutes les courses. Ul-
rich Graf s'est classé 5rae en 50 cmc et
3me en , 125. En 250 cmc, le .champion
d'Europe de la montagne, le Bernoiŝ Wal-
ter Rungg, a terminé 3me, n'étant précédé
que par l'Allemand Sicheneder et l'Autri-
chien Schenk, deux habitués du circuit.
Notons la belle cinquième place du Bâlois
Pfirter , dans cette même catégorie. Walter
Rungg a également pris le départ en 350
cmc où il a terminé 4me.

En 500 cmc, les Neuchâtelois Grandidier
et Gisi ont accompli une très belle course.
Terminant respectivement Sme et 7me face
à des pilotes chevronnés et spécialistes du
circuit, ils ont fait montre d'une réelle
maîtrise.

C.-F. P.
CLASSEMENTS

50 cmc : 1. Bartol (Autriche) sur Krei-
dler ; 2. Hummel (Autriche) sur Kreidler ;
3. Leitner (Autriche) sur KTM. 125 cmc :
I. Klimek (Autriche) sur Rotax ; 2. Bern -
see (Allemagne) sur Maico ; 3. Graf (Suis-
se) sur Honda. 250 cmc : 1. Sicheneder
(Allemagne) sur Yamaha ; 2. Schenk (Au-
triche) ; 3. Rungg (Suisse) sur Aermacchi.
350 cmc : 1. Scheimann (Allemagne) sur
Yamaha ; 2. O'Brien (Australie) sur Drix-
ton ; 3. Lenz (Autriche) sur Yamaha.
500 cmc : 1. Maxwald (Autriche) sur Mat-
chless ; 2. Braumandl (Autriche) sur Match-
less ; 3. Berghold (Autriche) sur Matchless.

P R O N O S T I C S  SPOUY-irOTO P R O N O S T I C S
1. Bâle - La Chaux-de-Fonds.— Dans

l'état actuel des choses, ce serait un mira-
cle que les Neuchâtelois glanent un point.

1 1 1
2. Bienne - Saint-Gall.— Les hommes de

Peters ont les faveurs do la cote , mais
Saint-Gall, après sa défaite en coupe, fera
tout pour se racheter. 1 1 X

3. Fribourg - Bellinzone.— Devant leur
public , les « Pingouins » sont capables de
récolter l'enjeu total. Il ne faut , toutefois ,
pas sousestimer Bellinzone. X X I

4. Grasshoppers - Wettingen.— Toutes
les possibilités sont à entrevoir entre ces
deux équipes manquant d' efficacité 1 X 2

5. Lugano - Zurich.— Les Tessinois n'ont

pas encore atteint l'éclat espéré. La venue
de Zurich les stimulera-t-elle 7 Les hommes
de Gawlicek ce seront, en tout cas, pas
à la fête 1 X 1

6. Servette - Lausanne.— Les lois du
derby lémanique sont insaisissables... Le
favori l'emporte rarement 2 X X

7. Winterthour - Young Boys.— Les Ber-
nois n'ont pas de quoi pavoiser ; ils se
montreront d'autant plus dangereux 2 2 2

8. Aarau - Granges.— Auréolé de sa vic-
toire devant Lausanne, Granges risque fort
de se montrer intraitable sur sol argovien

2 X 2
9. Bruhl - Etoile Carouge.— Les Gene-

vois ne paraissent pas de taille à sauver
un point 1 1 1

10. Chiasso - Young Fellows.— L'équipe
tessinoise va certainement « éclater » un
j our. Ce pourrait bien être pour cette fois

1 1 1
11. Martigny - Urania.— Les conditions

semblent réunies pour faire un match nul
X X X

12. Thoune - Lucerne.— Si les visiteurs
prennent leur tâche à cœur, ils totaliseront
deux nouveaux points samedi soir 2 2 X

13. Xamax - Mendrisiostar.— Une belle
confrontation en perspective. Il est difficile
de battre Xamax sur son terrain., mais il
n 'est sans doute pas facile de prendre les
2 points à Mendrisiostar X X I

Le motocross
de Valangin

aura lieu lundi
Le motocross international de Valangin ,

qui devait avoir lieu le dimanche 21 sep-
tembre, est reporté de vingt-quatre heures
et se déroulera donc le lundi 22 du Jeûne.

Insolite finale de la coupe Davis

ÏBmWmmWmWÊ MHHK9HI
¦tSJKltl Les Roumains ne se font guère d'illusions

avant leur rencontre ce week-end avec les solides Américains

Pour la première fois depuis la création
dc l'épreuve en 1900, un pays dc l'Europe
de l'Est — la Roumanie — jouera U
« Challenge Round » dc la coupe Davis,
de demain à dimanche, a Cleveland , contre
les Etats-Unis.

Bien que les Américains s'imposent logi-
quement comme les grands favoris , les Rou-
mains, dont l'équipe est csscntiellcmcnl
composée de deux joueurs (Hic Nastasc el
Ion Tiriac) sont attendus avec autant de
sympathie que de méfiance, tant ils onl
joué les trouble-fête dans la compétition cl
tant les déboires des Etats-Unis dans
l'épreuve, ces quatre dernières années, onl
été spectaculaires (éliminés par l'Espagne,
le Brésil et l'Equateur de 1965 à 1967).

Malgré la réputation qui a suivi Nastasc
et Tiriac jusque sur les bords du lac Eric
en passant par Wimblcdon et Forest Hills,
les Américains doivent conserver le fameux
« saladier d'argent », quelle que soit l'équipe
qu'alignera Donald Dell. Les Etats-Unis,
qui joueront leur 45mc « Challenge Round n
sur les 58 depuis le début de l'épreuve,
doivent remporter leur 21me victoire ci
garder le trophée qui symbolise la supré-
matie mondiale en tennis.

SUR L'ASPHALTE
Outre leur supériorité d'ensemble sur le

plan sportif , les Américains auront, non seu-
lement , l'avantage de jouer devant leur pu-
blic, mais aussi celui d'évoluer sur une
surface à laquelle, seuls, ils sont habitués.
C'est, en effet , sur le court en asphalte du
« Harold Clark Stadium », dans les fau-

bourgs de Cleveland, qu'ils attendent leurs
adversaires. Cependant , en dépit de l'évi-
dente facilité dc leur match, les Américains
ne prendront rien à la légère. Ils présen-
teront leur meilleure équipe. C'est-à-dire, à
coup sûr, le Noir Arthur Ashe pour les
simples et le double Stan Smith-Bob Lutz,
ce qui devrait déjà assurer leur succès.

Stan Smith, bien que battu par Nastasc â
Forest Hills, où Cliff Richcy sera le deuxiè-
me joueur de simples puisque Clark Graeb-
ner, un des conquérants de la coupe l'an
dernier a Adélaïde, souffre d'une entorse.

« LE RENARD »
Les Roumains, qui, raisonnablement, ne

se font aucune illusion, comptent sur lo
ténacité et l'opportunisme de Nastasc, capa-
ble de gagner un simple. La constance cl
la solidité de Tiriac seront précieuses en
double, samedi.

Pour empêcher les Américains dc mono-
poliser les avantages psychologiques, les
Roumains ont appelé en conseiller Harry
Hopmnn , dit « Le Renard », qui commande,
depuis des années, l'équipe d'Australie. Ses
nises ne suffiront cependant pus à faire
pencher la balance en faveur de ses pro -
tégés déjà comblés d'êtro parvenus à c«
stade do l'épreuve.

Dix
experts
vous
p roposent..

1 x 2
1. Bâle - La Chaux-de-Fonds . 7 2 1
2. Bienne - Saint-Gall . . .  5 4 1
3. Fribourg - Bellinzone . . 7 2  1
4. Grasshoppers - Wettingen . 8 1  1
5. Lugano - Zurich . . . .  1 3 6
6. Servette - Lausanne . . .  2 7 '
7. Winterthour - Young Boys . 3 6 1
8. Aarau - Granges . . . .  5 2 3
9. Bruhl - Etoile Carouge . . 8 1  1

10. Chiasso - Young Fellows . 6 3 1
11. Martigny - Urania . . .  6 2 2
12. Thoune - Lucerne . . . .  1 1 8
13. Xamax - Mendrisiostar . . 4 5  1
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Un secret derrière
S^S\£>i --yfc _r\_ mmà _i L J J î au vent latéra,/ tenue de route
I pt M |{ |¥ Ŝ ' surprenante, brio du moteur et
%^%/Kj wJ V#JL (L̂ /k!9 • performances, maniabilité, visi-

bilité etc.
Si l'on ouvre les portes d'une En résumé, cette 1100 n'est-

204, on se demande comment elle pas plutôt une très bonne
il a été possible d'offrir autant de 1500?
place au conducteur et aux pas- Oui, derrière ces portes, et sur-
sagers dans cette voiture de di- tout sous le capot, il y a un se-
mensions plutôt modestes. cret : le secret d'une conception

Si l'on roule dans une 204, on très moderne de l'automobile, et
se demande comment il a été celui d'une mécanique ultra-mo-
possible de lui donner un tel en- derne qui fait de la 204 une
semble de qualités: confort de la voiture brillante et de longue
suspension, silence, insensibilité durée.

ç^̂ ĵ ^̂ ^^̂ ^̂̂ ^̂ Ê^̂p-WÊÊk^^ du nouveau programme

Limousine , cabriolet '̂ ImB&sf i^Wa&k W]m-WÀW mmm. m—m _ ¦ _mm ¦¦ _¦ 
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É̂H II -*Â PEUGEOT

SB/5,76 CV
LA PETITE GRANDE

Importateur pour la Suisse: f̂^ufc Concessionnaires: J.-L, SegeSSemann S FiFs
Peugeot-Suisse S. A. ¦rVçS Garaqe du Littoral
Giacomettistrasse 15,Bem» wSj w  Pierre-à-Mazel 51, Neuchâtel Téléphone038-59991

Plus de 150 concessionnaires * Agents'.Garago de la Place d'Armes, P. Jos«, Fleurier
et agents qualifiés E. Richard S Fils, La Neuveville

PEUGEOT: Prestige mondial de qualité A.Germond, Garage, Dombresson
i __^__ 
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SOCIÉT É DANTE AUGHIERI J k̂ 1

REPRISE DES COURS D'ITALIEN fil 1
GRAM M AIRE - LECTURE - CONVERSATION %$%& 1

Un soir par semaine, de 20 h à 21 h 30
' Durée des cours : octobre - mars (33 heures)

Degré inférieur : 50 francs ;
\ 2me, Sme, 4me degrés : 60 francs '

Se renseigner et s'inscrire auprès de Mme Gattiker, avenue des ' i
Alpes 25, 2000 Neuchâtel, tél. 5 71 68, jusqu'au 2 octobre 1969. j !

M sans caution
m de Fr. 500.— à 10,000 —
__ - Formalités aimpll-

l̂ fl ï̂B W. 'Utti IT_L f'ées. Rapidité.
p̂ V

"1 ^̂ ^̂ ^ ¦*'™xl. Discrét ion
tSaglg mmaxilaojssB^ absolue.

pjlljj loMnm

i Envoyez-moi documentation sant •ngagement

Nom 

Rue 
Localllé 

La chanteuse Martine KAY,
les NEW ORLEANS WILD
CATS, les JUMPING SEVEN,
le sextette Raymond Court,
Jean Bionda, Claude Nar-
din, Henry DuPasquier et
les AMIS DU JAZZ au
Grand Caveau de Cortail-
lod, samedi 20 septembre,

à 21 heures.
Billets en vente à Neuchâtel :

pharmacie des Beaux-Arts (H. Nagel)

PRÊTS
express
de Fr.500.-àFr.10000 -

• Nous accordons un
crédit toutes les
3 minutes

• Garantie de
discrétion totale

• Pas de caution;
Votre signature suffit

X 

Banque Procrédit
1211 Genève, Cours de Rive 2,
Téléphone 26 02 53
1701 Fribourg, rue Banque 1, t
Téléphone 2 64 31

NOUVEAU :
Service express

Nom 

Rue 

Endroit 
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¦ FONDS MODERNES L U M I N E U X  aux

teintes vives, à l'entretien facile.
¦ LES DALLES « COLOVINYL » sont des

fonds chauds, insonores, résistant au,
poids, à l'usure, à l'acide et au feu.
¦ LES POSES se font sur sols bois, ci-

ment, catelles, après nivelage et pose
d'une sous-couche.
¦ REMISE EN PLACE DU MOBILIER et

utilisation des locaux sitôt la pose
terminée. Pour l'entretien, lavage à
l'eau de savon.
¦ LA POSE D'UN LOCAL MOYEN se fait

en un jour et dure 40 ans.
¦ LES DALLES « COLOVINYL » sont indi-

quées pour recouvrir : vestibules, cui-
sines, bains, W.-C, corridors, cafés,
écoles, fabriques, magasins et tous
locaux à circulation intense.

¦ NOUS REMETTONS devis, échantillons,
albums de dessin et nos conseils,
sans engagement pour vous.

Nos beaux voyages
| 20-22 septembre, 3 jours

MUNICH, Fête de la bière Fr. 170.—

i 20-21 septembre, 2 jours
CHAMONIX, tunnel du Mont-Blanc Fr. 110.—

i

Renseignements et inscriptions :

! Autocars CJ, Tramelan — (032) 97 47 83
En collaboration avec les Autocars VB

i _̂_  ̂̂ , , ____
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Conservatoire de Musique

de Neuchâtel
Directeur : Roger BOSS

Semestre d'hiver
23 septembre 1969 — 15 février 1970

Piano - Violon - Violoncelle - Contrebasse -
Orgue - Trompette - Clarinette - Hautbois -

| Flûte - Flûte douce - Flûte à bec - Instruments
k percussion - Guitare - Chant - Solfège Jaques
Dalcroze - Contrepoint - Analyse des formes -
Composition - Histoire de la musique - Pédago-
gie - Accompagnement - Direction, déclamation,

art dramatique - Danse classique

CLASSES D'AMATEURS
ET DE PROFESSIONNELS

Renseignements et inscriptions :
SECRÉTARIAT DU CONSERVATOIRE

Faubourg de l'Hôpital 106 - Tél. 5 20 53
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NsCLUB/

Soirées Rencontres Danse
Activité à Genève, Lausanne,
Sion, Fribourg, Neuchâtel, Bienne.

Siège social à Genève

Venez nous rejoindre en nous
retournant le bon ci-dessous

l*> f\ f. | Pour une orientation gratuite
|3 /̂|>| 

et sans engagement
CLUB ELLE et LUI pM 90

10, Rue Richement, 1211 Genève 21 rM *°
Nom: ,
Rue: No 
Lieu: 
Age Tél.: 

Mineurs et pas sérieux s'abstenir.
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\M J? Votre
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. TÉL. 5 17 12 GRAND-RUE 4 .

AUTO - ÉCOLE |
Simca 1000 + Daf automatique I

Français - Allemand m
Tél. (038) 5 66 77

G. ULRaCH- Neuchâtel I

FRANÇAIS
I pour élèves de langue étrangère. I !

Classes du jour et du soir, tous I j
degrés ; cours spéciaux d'après- 11

I midi. -

I Ecole de langues et de commerce I j
13, ruelle Vaucher - Tél. 5 29 81 |

Je rafraîchis
tous meubles modernes et an-

' ciens, même à domicile ; tou-
tes réparations par spécialistes.
Prix raisonnable.
R. et P. Kanel , tél. (038) 6 66 13

POUSSETTE MODERNE Helvetia, complè-
te, état de neuf. Prix 120 fr. Tél. 8 37 67.

MANTEAUX D'HIVER en bon état , taille
42-44. Tél. 5 32 40.

COLLIES ECOSSAIS (Lassie), avec pedigree,
père anglais. Prix exceptionnel. Tél. 6 33 13.

MACHINE A ADDITIONNER électrique,
à l'état de neuf. Tél. 5 13 96, heures des
repas.

MIROIR ANCIEN 110 x 70 cm, cadre or.
Prix intéressant. Tél. 5 52 08.

ARMOIRE A GLACE, lavabo-commode ;
1 paire de skis fond ; souliers de ski fond ;
souliers de marche ; 2 paires bottes officier,
tous No 42-43. Tél. 4 05 41.

PRUNEAUX Fellenberg. Beau , Areuse. Tél.
6 32 69.

2 PORTES VW, 2 paires ceintures de sé-
curité Safe, ancien ancrage, sièges, pare-
choc, indicateurs de direction , feux arrière,
phare, pare-brise, 2 dispositifs pour siège-
couchette. Tél. 6 44 13.

SALLE A MANGER acajou. Tél. 7 05 34.

TÏÏÏSTORE DE L'ART EN SUISSE »,
2 volumes ; « Echo du monde », 3 volumes ;
< Europa aérima », 3 volumes, 200 fr. le
tout. Tél. 6 37 68, dès 19 heures.

LAPINS DE BOUCHERIE et poules à
bouillir. Monnet, Bôle. Tél. 6 29 42.

ROBE-MANTEAU de grossesse, modèle sur
mesure, grande taille ; conviendrait aussi
pour personne forte. Valeur 570 fr., cédé
à 320 fr . peu porté. Manteau pour monsieur,
belle coupe, taille 54-56, 100 fr. Manteau
pour dame, en cuir, taille 42-44, 170 fr.,
en daim usagé, 70 fr , gris forme mo-
derne, peu porté, 100 fr. Tél. 5 60 84.

POUR CAUSE DE DOUBLE EMPLOI,
belle table ronde, rallonges, 4 chaises pla-
cets, dossiers tissu, 800 fr ., facilités de paie-
ment. Tél. 5 60 84.

MANTEAU DE FOURRURE lapin , taille
38, 150 fr. ; manteau hiver brun, cintré, 38»
80 fr. ; pantalon fuseau noir, 38, 40 fr. ;
anorak matelassé, rouge, 38, 30 fr. ; bottes
cuir acajou, pointure 37 %, 20 fr. Télé-
phone 6 33 78 ou 6 24 04.

1 SALON : 1 canapé, 2 fauteuils, imitation
poil de chameau, accoudoirs skai blanc, et
1 table moderne. Tél. 3 37 56, après 18 heu-
res.
1 BATEAU PNEUMATIQUE Ariel 3, long.
2 m 30, avec petite voile. Tél. 3 37 56, après
18 heures.

1 FOURNEAU à gaz avec bouteille. Télé-
phone 3 37 56, après 18 heures.

CUISINIÈRE THERMA à l'état de neuf ,
4 plaques. Tél. 5 61 36, heures des repas.

1 COSTUME - 2 MANTEAUX pour da-
me taille 42-44, 1 anorak pour 15 ans en
bon état. Tél. (038) 5 63 28.

SALON NEUF : 1 canapé 3 places, non
transformable , 2 fauteuils clubs, les 3 piè-
ces entièrement garnies velours dralon gris-
vert, coussins sièges et dossiers rembourrés
plume. Tél. 8 76 35, avant midi.

ROBE DE MARIÉE, taille 42, longue, avec
traîne. Tél. 6 93 15.

2 FEMELLES canaris ainsi qu 'un mâle ,
bon chanteur, 2 petites charrettes à 2 roues,
1 char à ridelles avec pont , grandeur moyen-
ne, seilles galvanisées. S'adresser Grand-
Rue 33, rez-de-chaussée, Cormondrèche.

MAMAN d'une fillette d'une année, garde-
rait enfant à la journée. Tél. 3 37 89, le
matin.
MAMAN GARDERAIT 1 ou 2 enfants à
la semaine. Du lundi (ou dimanche soir)
au vendredi soir, ou samedi matin . Bons
soins assurés. Tél. (038) 7 10 66, région Cer-
nier - Dombresson .

PROFESSEUR FRANÇAIS donnerait cours
de géographie, histoire, français, littérature ,
tous degrés même débutants. Tél. 4 25 52
aux heures des repas.

MAMAN (nurse) garderait enfant dès l'âge
de quelques semaines à 12 mois, du lundi
au vendredi. Tél. 8 52 82.

PATISSIER DIPLÔMÉ cherche place le
matin de 6 h à 12 h, du lundi au samedi,
à Neuchâtel ou environs est. Adresser of-
fres écrites à JY 2290 au bureau du journal.

BOULANGER-PATISSIER cherche à faire
quelques heures comme extra. Adresser of-
fres écrites à OD 2295 au bureau du jour-
nal.

JEUNE DAME cherche travail de bureau
ù domicile (facturation , etc). Adresser offres
écrites à HR 2251 au bureau du journal.

ÉTUDIANTE donnerait leçons de français,
allemand , latin , anglais et répéterait devoirs.
Tél. 8 20 22.

FEMME DE MÉNAGE est cherchée pour
quelques heures par jour. Région Serrières.
Tél. 5 37 92.

PERSONNE est cherchée pour tenir com-
pagnie à monsieur âgé. Tél. 5 56 83 de 13
à 14 heures.

FAMILLE ANGLAISE avec deux enfants ,
habitant Neuchâtel , cherche jeune fille suisse
pour aider au ménage et garder les enfants.
Tél. 5 44 24.

PATINS DE HOCKEY No 42; culottes
de hockey pour 16 ans. Tél. 5 80 32, dès
18 heures.

BELLE CHAMBRE indépendante, douche à
monsieur. Tél. 5 06 35.

JOLIE CHAMBRE, confort , à jeune fille ,
quartier Cadolles. Tél. 4 04 70.

EMPLACEMENT pour l'hiver (voitures ca-
ravanes) . Tél. 3 18 67.

APPARTEMENT DE 2 V, PIÈCES, bal-
con, tout confort , à Colombier. Loyer
313 fr. charges comprises, libre dès le 2 dé-
cembre 1969. S'adresser le soir chez F. Ger-
hard , chemin des Saules, entre 7 et 8 heures.

BELLE CHAMBRE ou partage d'apparte-
ment chez dame d'un certain âge parlant
seulement l'allemand ou hollandais. Télé-
phone 5 68 59.

POUR LE 1er OCTOBRE, jolie chambre
ensoleillée indépendante, chauffage général ,
à employée ou employé de bureau. Télé-
phone 5 69 29.

CHAMBRE, quartier est. Tél. 5 59 42.

A CRESSIER, chambre avec confort à jeu-
ne homme. Tél. 7 75 67.

CHAMBRE à monsieur, pour le 1er oc-
tobre. Tél. 5 93 16.

JOLIE CHAMBRE meublée, à Serrières.
Tél. 8 47 74.

MENTON : Qui s'intéresserait à la location
d'un studio au bord de la mer, sis côté
nord, meublé, pour 2 personnes, avec cui-
sinette, douche, toilettes, 5me étage , ascen-
seur, balcon, vaste panorama sur les mon-
tagnes. Immeuble soigné c Le Fiorentina » .
Location à la quinzaine ou au mois, excep-
té août et fin décembre. Prix raisonnable.
Offres sous chiffres LA 2292 au bureau
du journal .

JOLIE CHAMBRE complètement indépen-
dante, à Boudry, meublée, chauffée, tout
confort , à demoiselle. Adresser offres écri-
tes à IX 2289 au bureau du journal .

CHAMBRE tout confort à personne s'ab-
sentant durant le week-end. Tél. 5 76 53.

APPARTEMENT, de 2 pièces, avec confort ,
libre immédiatement, Cortaillod - Areuse.
Tél. (039) 2 75 50.

CHAMBRE MEUBLÉE avec jouissance de
la cuisine et de la salle de bains, à jeune
fille sérieuse. Tél. 4 32 65.

LOCAL, région Neuchâtel , les Parcs. Télé-
phone 3 37 47.

ÉDUCATRICE cherche au plus tôt appar-
tement non meublé de deux pièces, avec
confort ; région Neuchâtel . Tél. 5 99 77, de
9 h à 16 h 30.

NON MEUBLÉS, grande chambre ou lo-
cal indépendants, prix raisonnable. Télé-
phone 5 63 25, dès 19 heures.

CHAMBRE et cuisine modestes, pour
monsieur seul et propre. Tél. 5 06 35.

APPARTEMENT OU MAISON, 5 à 6 piè-
ces, avec jardin ou terrasse. Région Vigno-
ble - Saint-Biaise - Vaumarcus. Tél. 3 28 59.

APPARTEMENT de 2 % pièces, meublé,
en ville. Tél. 4 30 30, dès 11 heures. De-
mandez M. Milazzo.

CHAMBRE ET CUISINE pour monsieur
seul, en ville. Tél. 5 95 87.

RÉCOMPENSE DE 100 FR. à qui me
procure un appartement de 3 y„ ou 4 piè-
ces, à Neuchâtel ou environs, libre tout de
suite, téléphoner au (038) 4 30 73, le matin
ou le soir.

S.O.S. Jeunes artistes sans toit cherchent ur-
gence local (cave, plain-pied, grenier , etc.)
suffisamment grand pour exposer leurs œu-
vres. Préférence vieille ville ou centre de
Neuchâtel. Tél. 4 16 68 de 10 h à midi.

J'OFFRE 300 FR. . de récompense pour un
appartement de 2 >/, ou 3 pièces, dernier
étage si possible. Région Saint-Biaise, Neu-
châtel ou Serrières. Date à convenir. Adres-
ser offres écrites à KZ 2291 au bureau du
journal.

APPARTEMENT de deux ou trois pièces,
avec ou sans confort , pour couple retraité;
on accepterait un petit poste de conciergerie.
Adresser offres écrites à GV 2287 au bu-
reau du journal.

APPARTEMENT ancien ou moderne, de
5 ou 6 pièces, est cherché par professeur,
à Neuchâtel ou dans les environs. Tél.
8 35 36 ou adresser offres écrites à HW
2288 au bureau du journal.

APPARTEMENT non meublé, 3 pièces,
chauffé, est cherché par couple retraité à
Peseux, bas du village , loyer raisonnable.
Adresser offres écrites à EP 2271 au bu-
reau du journal.

300 FR. DE RÉCOMPENSE à qui me pro-
curera un appartement de 5 pièces mini-
mum, au centre. Tél. 4 03 93, le soir.
FR. 200.— à qui me trouve appartement de
3-4 pièces, à Neuchâtel-ouest - Peseux. Tél.
8 37 75, après 19 heures.

A DONNER jolis chatons propres. Télé-
phone 7 77 14.
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Fête des vendanges 26 - 27 et 28 septembre
LA NEUVEVILLE (Lac de Bienne)
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Liqueur à base de raisins
A T  , . Exclusivité de la Cave des Coteaux

rsOUVeClUtè ! 2016 Cortaillod
En vente dans les établissements publics et les commerces spécialisés
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MOTO - CROSS

%f§f VALANGIN-COFFRAHE
#^̂ ^Pw f̂rrl 

I>undi 
du 

Jeûne 

22 
septembre 

1969

vÊlm Finale du championnat suisse 500 ccm3 Internationale avec 6 préten-
\mJr danrs au titre.

P. BUSSY ¦ BUSCHER - FISCHER - LA EDERACH - KALBERER ¦ WERMEILLE.
Essais dès 7 heures - Courses dès 13 h 30
Départ 12 h 30, service de bus AXi. - le Locle, place du Marché - Coffrane. Prix 6 fr. 80.
Départ 12 h 45, service de bus T.N. Neuchâtel, place Pury - Coffrane. Prix 8 francs, entrée
comprise.
Samedi 20 septembre 1969, dès 20 heures, à Valangin : KERMESSE. 

iiOËii
Mercredi 17 septembre 1969 - Same-
di 20 - Dimanche 21 - Lundi 22 -
Mercredi 34 - Dimanche 28 septembre

Comptoir de Lausanne
Départ ! 8 heure» Ff. llv—

COURSES DU JEUNE FÉDÉRAL
"~" SAMEDI 20 SEPTEMBRE

VALLÉE D'ABONDANCE
(carte d'identité ou passeport)

Départ : 7 h 30 Fr. 26.50

DIMANCHE 21 SEPTEMBRE

COLMAR-RIQUEWIHR
ALSACE

(passeport ou carte d'Identité) 
Départ ! 6 h 3 0  Fr. 30.—

SAAS-FEE
Départ i 6 h 30 Fr. 36.50

LUNDI 22 SEPTEMBRE

LACS DE SEMPACH
BALDEGG. HALLWIL

Départ : 7 heures Fr. 23.50

Renseignement» et inscriptions :

Autocars FISCHER SRii

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal
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I OSAKA Êimm
1 JAPON
1 Première exposition
I universelle sur le
I continent asiatique
if 1970 sera pour vous
I «L'ANNÉE DU JAP0N>
'$r?i De mi-mars à fin septembre des départs réguliers |'0$ par vols spéciaux à bord d'avions JETS ou par •
\j ^!i vol de lignes, vous permettront de pouvoir réaliser
L̂ ï< votre rêve i visiter le fabuleux Japon, les pays
fm asiatiques et l'Orient.

H VOYAGES de 10, 16, 17, 19, 24 et 28 jours.

I à partir de Fr. 2780.-
I TOKYO - OSAKA - HONG - KONG -
1 TAIPEH - BANGKOK - SINGAPOUR-
i MANILLE - BAU - ANGK0R-
¦ COLOMBO
îm ENVOI GRATUIT ET IMMÉDIAT DE NOS PRO-
PU GRAMMES ILLUSTRÉS AVEC PRIX DÉTAILLÉS. ï

¦TEL o5v2372723!Erffi

Clair et net
NETTOYAGES EN TOUT GENRE
Pierre Kânel, tél. (038) 6 6613

| Réparation de IL

?machines à coudre I
de toutes marques m^Travail soigné et rapide tm

l Tél. (038) 5 34 24 Ijj
I tlBf^S Bfc Grand-Rue 5 S
I wrt&0%f w9&*9k Seyon 16 Kfl
I (ÉÉttMsWMÉsV Neuchâtel N

_ _ _ _ _̂ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _̂ _ _ _m___l _̂____m_ ^m__w_

HAEFLIGER & KAESER S.A.
./¦b ' 11S CENTRE _ _VILLE . jfe^Hn •

I /?' IA^(038)4.33.44 | |||
i QUINCAILLERIE Ull
| OUTILLAGE | |

CHAUFFAGES
I mazout, gaz,
I pétrole

S.O.S.
Personne d'âge,
démunie et handica-
pée, demande
provisoirement

Aide financière
Ecrire sous chiffres
PC 310848
à Publicitas,
1002 Lausanne.

AUBERGE LE VERDET
CHASSE INTERNATIONALE

PORTALBAN

// est prudent de réserver sa table
Tél. (037) 77 11 04

F MUSEE DES BEAUX-ARTS LE LOCLE
EXPOSITION 7 septembre — 12 octobre 1969

Hommage à l'Atelier Lacourière
imprimeurs en taille-douce à Paris

60 artistes — 800 gravures originales
réalisées par le célèbre atelier

Ouverte tous les jours de 14 à 18 heures.
Le dimanche de 10 à 22 heures.

Les mercredis et dimanches de 20 & 23 heures.
Chaque mercredi soir visite commentée.

I SÉJOURS D'AUTOMNE ï
ili 6 jours avec excursions comprises B!»

I RIVA Lac de Garde Dès h. 220.- I
H DU LUNDI 29 SEPT. AU SAMEDI 4 OCT. ¦

i LUGANO Dès Fr. 210.- 1
SBjDU LUNDI 6 AU SAMEDI 11 OCTOBRE g|
¦ PROGRAMMES ET INSCRIPTIONS CHEZ I

wÊk (056)56262 WITTWER ¦



Prêt comptant®
* de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envol du bon ci-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction r
•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des Intérêts lîHf 
ie accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A/344
ir basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone Ranniio Dnknaiu.P!a Q Acontre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir 0€inC |US rfOnrier +lrlB. d.M.
•k garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922

désirés sur nos prêts comptant. 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330

L'Almanach historique
w du véritable

jlL_ Messager
œ^boiteux
ÀJ *a \ de Berne et Vevey
î œ* \ 1970: 263e année

VIENT DE PARAÎTRE
En vente partout
Fr. 2.90

I Veillez à votre
ligne...

exigez du Cristallina !

Ou mieux encore: savourez chaque jour un yogourt extra-fin Cristallina.
Vous n'aurez plus besoin de prendre garde à votre ligne.

Mais prenez d'autant plus garde à ce que ce soit du Cristallina. C'est le yogourt des
spécialistes, le yogourt des centrales laitières suisses. Il est donc particulièrement

onctueux et savoureux. Et parmi la multitude des variétés Cristallina, vous êtes sûr de
trouver celle qui répond à vos goûts, à votre caprice du moment.

Mais rappelez-vous. Il est essentiel que votre prochain yogourt soit un Cristallina.

cristallina
Cristallina - frais, naturel, extra-fin

V E n  vente chez votre fournisseur de produits de l'Union laitière ,

J! _ /̂

%/ pourl
f vos notes I
\/\Aarkana\
Le stylo fibre deSblikan, à pointe fine en monture
métallique, avec son agrafe de sécurité en acier fin
et sa cartouche géante échangeable en 4 couleurs :
noir, rouge, bleu, vert f r. 3. — net =̂̂Cartouche de rechange fr.1.25 net _ ^f^^&

4àJLfe ĉ̂ âP^̂ 'Im é* ^̂ ^  ̂ ;
-ĝ pP̂  ̂ Un Markana |

-&̂  fait toujours chic! I i

NEUCHATEL
EXPOSITIONS. — Musée cantonal d'ar-

chéologie (hôtel DuPeyrou) : Exposition.
Musée d'ethnographie : Exposition Japon ,

théâtre millénaire vivant.
Galerie de la Tour de Diesse : Exposition

Maria de Bonis et Renato dalla Costa.
Centre de loisirs : Exposition caricatures et

dessins du Canard Enchaîné.
TPN, centre de culture ! Exposition , Quel-

ques jeunes peintres neuchâtelois.
Salle des conférences : 20 h 30, La vie se-

crète de Léopold S.
CINÉMAS. — Studio : 15 h, Chitty-chitty

bang-bang. 7 ans. 20 h 30, La Charge
de la brigade légère. 16 ans.

Bio : 18 h 40, Deux Anglaises en délire.
16 ans. 20 h 45, Désirs impurs. 18 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, 7 fois femme.
16 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Bang-bang.
12 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Mayerling.
16 ans.

Rex : 15 h et 20 h 30, Belle de jour de
Bunnel. 18 ans.

Danse et attractions
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing
Le Corsaire de 20 h à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Bl. Cart,
rue de l'Hôpital. De 23 h à 8 h , en cas
d'urgence, le poste de police indique le
pharmacien à disposition. En cas d'ab-
cence de votre médecin , veuillez télé-
phoner au poste de police No 17. Service
des urgences médicales de midi à minuit.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma dc la Côte, 20 h 30:

Quand les aigles attaquent.
Pharmacie de service : Dr W. Gauchat , jus-

qu 'à 21 h , ensuite, le No 11 renseigne.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, 20 h 15 : M 15 de-

mande protection.

CORTAILLOD
Pharmacie de service : Marx.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Royal , 20 h 30, Belle de

jour.
LE LANDERON

CINÉMA. — Cinéma du Château , relâche.
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Un retour attendu
i , LE CINQ .A SIX > DES JEUNES
(Suisse romande). — Depuis ¦¦ la création
de cette rubrique,- nous vouons une at-
tention toute particulière aux émissions
produites par le service jeun esse de no-
tre chaîne romande. En effet nous es-
timons que la catégorie des téléspecta-
teurs auxquels s'adressent ces réalisations
doit être préservée des médiocrités et
bénéficier aussi régu lièrement que possi-
ble des apports les plus valables de la
merveilleuse technique qu'est la télévi-
sion. Hier, nous avons noté avec plaisir
ha réapparition d' une excellente rubrique
trop longtemps disparue, « Le Monde
où nous vivons ». Bernard Piclton a si-
gnalé qu'elle était tributaire de l'actua-
lité. Pour notre part, nous regretterons
que cette actualité soit le prétexte à une
programmation irrégulière car il est évi-
dent que les sujets susceptibles d'être
traités ne touchent pas  tous à cette ac-
tualité.

Les troubles qui secouent l'Irlande du
Nord ont été à l'origine de cette réappa-
rition. Les enfants ont été sensibilisés
à ce drame social et religieux mais, sou-
ven t, ils n'en connaissent pas  les origines.
Aidé par l'apport d'un montage d'archi-
ves cinématographiques, Bernard Béguin
a p lacé le problème irlandais dans son
cadre historique. Il a su tout à la fo is
être bref et complet dans ses exp lications.
Pourtant , nous regretterons l'excessive
violence contenu e dans les images choi-
sies. Puis, un dialogue s'est établi entre
le journaliste et les jeunes invités.

Cette participation à la vie du monde,
cette information adaptée et ce dialogue
entre jeunes et adultes ne sont pas pour

nous déplâtre. Les éléments correspon-
dent à une conception élevée des pro- ¦-•
grammes destinés à la jeunesse. Bien en-
tendu , il s'agit d'être honnête, de demeu-
rer imipartial. C'est pourquoi, Mme Hu-
tin doit choisir avec soin l'adulte con-
fronté aux jeunes. Le choix de Bernard
Béguin nous enchante.

SPORTS (Suisse romande). — Dans
notre précédente chronique, nous nous
montrions satisfaits de l'équilibre donné
aux programmes en cette période des
championnats d'Europe d'athlétisme.
Nous n'avions pas remarqué la modifi-
cation apportée au programme de la
soirée d'hier. Les téléspectateurs qui n'ap-
précient pas  les ébats sportifs n'auront
pas, à juste titre, goûté la suppression
du long métrage traditionnel. Une fo i s
encore, l'absence d'une seconde chaîne
de même expression n'a pas permis de
satisfaire chacun.

En suivant les périp éties du match
retransmis, nous avons été une fois  de
plus f rappés  par l'absence de moyens
techniques modernes dans notre pays.
La télévision grecque ne di f fuse pas ses
programmes en couleurs mais elle dis-
pose pourtant d'un matériel permettant
la reprise immédiate des pliases les p lus
importantes au ralenti ou à la vitesse
normale. Un reportage .sportif est tou-
jours plus intéressant lorsque la techni-
que est adaptée au spectacle, contribue
à le rendre plus vivant. Souhaitons que
dans un bref délai la télévision suisse
sera à même de faire aussi bien que
tous les autres organismes européens de
télévision .

J.-Cl. LE UBA

Problème No 899

HORIZONTALEMENT
1. Qui n 'est pas forcé. 2. Prénom fémi-

nin. L'air du matin. 3. Ville des Etats-
Unis, — Oeuvre de génie. 4. Qui n'ont pas
besoin d'être éclaircis. — Chevilles sur les
links. 5. Largeur d'une pièce. — Obtenue. —
Hors <fâge. 6. D'une habileté remarquable.
7. Met dans les affaires. — Monnaie grec-
que. 8. Prénom d'une héroïne de Mon-
therlant. — Article. — Lettre doublée. 9.
Enveloppes. — Prince d'opéra. 10. Ils an-
noncent la fièvre.

VERTICALEMENT
1. On ne le croise plus dans la rue. —

Le manche à balai en est un. 2. Elévation
à une dignité suprême. 3. Communion sym-
bolique. — Pour jouer à la paume. 4. Extrai-
re. — Titre anglais. 5. S'entend avant l'ou-
verture. — Longe. — Dans des souhaits.
6. Qui n 'ont pas transpiré. — On peut y
retenir sa langue. 7. Ote le courage. — Pal-
mier. 8. Coureuse de fonds. — Sur des ca-
drans. 9. Sont souvent brouillées après la
noce. — Rend une montre lumineuse. 10.
Symbole. — Chiens d'airrêt.

Solution dn No 898
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La matinée débute sous d'excellentes influences. La soirée sera très bonne dans tous
les domaines.
Naissances : Les enfants de ce jour seront nerveux, actifs , raisonneurs, affectueux et
rétictirrtiil très bien.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Cuir chevelu en mauvais état
Amour : Examinez le pour et le contre.
Affaires : Allez de l'avant.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Suivez un régime. Amour : Ne vous
laissez pas influencer. Affaires : Problèmes
financiers à l'ordre du jour.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Fumez peu ou pas. Amour : Soyez
prudent. Affaires : Il ne sera pas aisé de
choisir.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Consultez votre ophtalmologiste.
Amour : Suivez vos bonnes résolutions. Af-
faires : Une nouvelle situation vous sera
offerte.

LION (23/7-23/8)
Santé : Etat congestif à surveiller. Amour :
On vous témoignera de bons sentiments.
Affaires : Etudiez les résultats déjà acquis.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Attention aux accidents. Arnonr :
Ne critiquez pas systématiquement. 'Affaires:
Attachez-vous aux détails.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Reins à ménager. Amour : Des con-
flits affecteront vos relations. Affaires : Mon-
trez-vous vigilant et attentif.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Evitez diverses intoxications. Amourt
Agissez loyalement. Affaires : Ne vous mê-
lez pas aux discussions.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Bonne à condition de vous cou-
cher tôt. Amour : Recherchez les causes
de mésentente. Affaires : Vous serez sur-
chargé de travail.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Soyez très prudent. Amour : Orga-
nisez des réunions entre amis. Affaires :
Vos projets seront nombreux.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Tendances aux crampes. Amour :
Voyez les choses en face. Affaires : Moder-
nisez vos méthodes.

POISSONS (19/2-20/3 )
Santé : Foie un peu déficient. Amour i Ac-
cordez plus de confiance à l'être aimé.
Affairées : Sachez vous décider en temps
utile.

ZURICH
OBLIGATIONS 16 sept. 17 sept.

S •/• Fédéra] 1949 . . 91.— d 91— d
2 V. V. Péd. 1954 mars 93.50 d 93.50 d
3 V. Péd . 1955. Juin . 89.— d 89.25
4 V. •/. Fédéral 1965 . ¦ 92.75 93.— d
4 '/. •/. Fédéral 1966 . . 93.75 d 93.25
5 V. Fédéral 1967 . . 99.50 99.75

ACTIONS
Swissair nom 725.— 720.—
Union Bques Suisses . 4480.— 4425.—
Société Bque Suisse 3130.— 3105.—
Crédlt Suisse 3180,— 3150.—
Bque Pop. Suisse . . . 1960.— 1950.—
Bally 1300.— 1295.—
Electro Watt 1740 .— 1730.—
Indelec 1870.— 1855 —
Motor Colombus . . . 1340.— 1325.—
Italo-Sulsse 238.— 233.—
Réassurances Zurich . 2210.— 2220.—
Winterthour Accld. . . 940.— 920.—
Zurich Assurances • . 5950.— 5925.—
Alu. Suisse nom. . . . 1410.— 1410.—
Brown Boverl . . . . .  2025.— 2025.—
Saurer 1475.— 1450.—
Fischer 1340.— 1325.—
Lonza 2405.— 2360.—
Nestlé porteur 3210.— 3180.—
Nestlé nom 2005 1975.—
Sulzer . 3710.— 3700—
Ourslna 2710.— 2710.—
Alcan-Alumlnium . . . 113.— 112 %
American Tel & Tel 222.— 219 %
Canadlan Pacific . . • 299.— 301.—
Chesapeake & Ohio . 255.— d 256 % d
Du Pont de Nemours 523.— 525.—
Eastman Kodak . . . .  332.— 330.—
Ford Motor . . . .  196.50 d 194 —
General Electric . . 371—ex 368.—
General Motors . . . 317.— ' 322.—
IBM 1484.— 1488 —
International Nickel 158.— 157 %
Kennecott 181.50 182.—
Marcor 223.— 224.—
Std Oll New-Jersey . 310.— 311.—
Union Carbide 181.— 182.—
U. Staces Steel . . . .  164— 165.—
Machines Bull 77.50 77 %
Italo-Argentlna Ci» . 31.50 31 %
Philips 73.50 75.—
Royal Dutch Cy . . . 200.—ex 199.—
Sodec 161.50 161 M
A. E. G 241.50 d 241.—
Farbenfabr. Bayer AG 209.— 208 %
Farbw. Hoecnst AG 274.— 278.—
Mannesman!) 163.50 163.— d
Siemens 285.— 285.—

BALE ACTIONS
Ciba, porteur 11950.— 11825.—
Ciba , nom 9750.— 9550.—
Sandoz 8500.— 8475.—
Geigy, porteur . . . .  9100.— 9125.—
Geigy, nom 6275.— 6175.—
Hoff. - La Roche (bj ) 158000.— 156000.—

LAUSANNE ACTIONS
B. C Vaudoise .' .' . 1075.— 1075—
Crédit Fonc. Vaudots 985.— 980.—
Innovation S.A 310.— 305.—
Rom. d'électricité . . . 360.— 360.— d
Ateliers constr. Vevey 605.— 600.— d
La Suisse-Vie 2950.— d 2950.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchàteloise

HOKS-BOUKSE
Fund of funds . . . .  21.69 21.74
Int. lnv. trust . . . 8.85 8.91

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 16 sept. 17 sept.

Banque Nationale . . . 530.— d 530.— d
Crédit Fonc. Neuchàt. 720.— d 720 -̂ d
La Neuchàteloise as. g. 1580.— d 1580.— d
Appareillage Gardy . . 240.— o 220.— d
Câbl. élect. Cortaillod 3400.— d 8400.— d
Câbl . et tréf. Cossonay 2720.— d 2720.— d
Chaux et cim. Suis. r. 540.— d 540.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 1450.— d 1500.— o
Ciment Portland . . . 3600.— d 3700— o
Suchard Hol. S.A. «A> 1300.— d 1300.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 7300.— d 7300.— d
Tramways Neuchâtel 390.— o 390.— o
Sté navigation lacs . .
Ntel-Morat, priv. . . .  65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 2% 1932 96.— d 96.50
Etat Neuch. 4% 1965 93.— d 93.50 d
Etat Neuch. 3% 1946 97.25 d 97.25 d
Com. Neuch. 3% 1967 P7.— o 97.— o
Com. Neuch. 3% 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 3% 1966 95.— d 95.— d
Le Locle 3% 1966 91.50 d 91.50 d
Chàtelot 3% 1951 99.50 d 99.50 d
Elec. Neuch. 3% 1951 96.— d 96— d
Tram. Neuch. 3V£ 1946 93.— d  93.— d
Paillard S.A. 3V2 1960 91.— d 91.— d
Tabacs N.-Ser4% 1962 92— d 92.— d
Raffinerie Cressier 66 98.— d 98.— d

Cours des billets de banque
étrangers

du 17 septembre 1969
Achat Venta

France . 75.50 78.50
Italie —.67 '/i —.69 '/i
Allemagne . 107.— 109.60
Espagne 6.— 6.25
U S. A. 4.27 4.33
Angleterre 10.10 10.40
Belgique 7.70 8.20
Hollande 117.50 120.60
Autriche 16-50 16.80

Marché libre de l'or
Pièces suisses 57.— 60.—
Pièces françaises . . .  57.— 60.—
Pièces angl. anc. . . . 51.— 54.—
Pièces angl. Elisabeth 45.— 49.—
Pièces américaines . 275.— 295.—
Lingots 5625.— 5700.—

Communiqué à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchàteloise

New-York
NEW-YORK. — Après deux séan-

ces en hausse, la Bourse a accusé
mercredi un repli sensible dans un
marché modérément actif. Les échan-
ges ont porté sur 10,990,000 titres con-
tre 11,160,000 mardi.

INDICE DOW JONES
Industrielles 826,56, moins 5,08
Chemins de fer 198,89, moins 0,73
Services publics 113,31, moins 0,31

«"ï
L'annonce

reflet vivant du marché

DU JEUDI 18 SEPTEMBRE

14.15 Journée officielle dn 50me Comptoir
Suisse.

16.10 Le Jardin de Romarin.
16.30 Championnats d'Europe d'athlétisme ,

en eurovision d'Athènes.
18.00 Bulletin de nouvelles.
18.05 Vie et métier.
1835 Bonsoir.
18.40 Championnats d'Europe d'athlétisme.
19.00 Trois petits tours et puis s'en vont.
19.05 Vldocq.
19.40 Carrefour.
20.00 Téléjournal.
20.20 Comme on fait son lit on se couche

de Claude Berri.
21.50 Championnats d'Europe d'athlétisme.
22.50 Téléjournal.

12.30 Trois étoiles en Simccrre.
13.00 Télé-midi.
13.20 Candice, ce n'est pas sérieux.
13.35 Cours de la bourse.
16.30 Championnats d'Europe d'athlétisme.
19.40 Actualités régionales.
20.00 Télé-soir.
2035 Panorama.
21.35 Les Envahisseurs.
22.25 Championnats d'Europe d'athlétisme.
23.25 Télé-nuit.

18.55 Colorix.
19.15 Actualités régionales.
1935 Télé-soir.
19.55 Télésports.
20.00 Le mot le plus long.
2035 Gala.
21.00 Cirque en liberté.
22.15 Musique pour vous.
23.00 Coda.
23.15 Gala.

16.30, athlétisme. 18.45, fin de journée.
18.50, téléjournal. 19 h, spécial-antenne.
19.25, Pater Brown. 20 h, téléjournal. 20.20,
émission médicale. 21.10, télé-visite. 21.55,
téléjournal. 22.05, athlétisme.

16.35, téléjourn al. 16.40, pour les enfan ts.
17.55, téléjournal. 18 h, programmes régio-

Vle et métier (Suisse, 18 h 05) : Une
mauvaise heure pour être efficace I
Comme on fait son lit on se couche
(Suisse, 20 h 20) : Le titre situe l'esprit
de la théâtrale.
Athlétisme (Suisse, 16 h 30, 18 h 40,
21 h 50) : Une abondance...
Vidocq (Suisse, 19 h) : Un excellent
feuilleton.

naux. 20 h, téléjournal, météo. 20.15, partis
et élections. 20.20, La Maison d'à côté. 22.10,
contraste. 22.55, 23.15, les six jours de Gar-
misch-Partenkirchen.

17.30, informations, météo. 17.35, skat et
musique. 18.05, plaque tournante. 18.40, seu-
le à Paris. 19.10, l'un et l'autre, moi pas.
19.45, informations, actualités, météo. 20.15,
partis et élections. 20.20, les mille et une
nuits. 21.20, athlétisme. 22.35, bilan de la
vie économique. 23.20, informations, météo.

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.59,

horloge parlante. 7 h, miroir-première. 7.30,
le bonjour de Colette Jean. 8 h, informa-
tions. 8.30, revue de presse. 9 h, informa-
tions. 9.05, le bonheur à domicile. 10 h et
11 h, informations. 11.05, demandez le pro-
gramme. 12 h, informa'tions. 12.05, aujour-
d'hui. 12.15, championnats d'Europe d'ath-
létisme à Athènes. 12.25, quatre à quatre.
12.29, signal horaire. 12.30, miroir-midi.
12.45, la Reine Margot. 13 h , musicolor.
14 h, informations. 14.05, journée officielle
du 50me Comptoir Suisse.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, Les Roses de septembre. 17 h,
informations. 17.05, tous les jeunes, pour
vous les enfants. 17.55, roulez sur l'or. 18 h,
informations. 18.05, le micro dans là vie.
18.35, sports. 18.50, la chèvre et le chou.
18.55, roulez sur l'or. 19 h, le miroir du
monde. 19.30, photo-souvenir. 20 h, maga-
zine 69. 20.20, sur les marches du théâtre.
20.30, à l'Opéra, Le Malade imaginaire, opé-
ra-comique d'après Molière. 22 h, le con-
cours lyrique. 22.30, informations. 22.35,
championnats d'Europe d'athlétisme à Athè-
nes. 22.50, ouvert la nuit. 23.25, miroir-der-
nière. 23.30, hymne national.

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h, Musik am Nach-

mittag. 17 h, musica di fine pomeriggio.
18 h , tous les jeunes. 19 h, émission d'en-
semble. 19.30, per i lavoratori italiani in
Swizzera. 20 h, informations. 20.15, disques.
20.30, condition de la poésie dans le monde
de la technique. 21 h, profils perdus. 22 h,
silence, on tourne. 22.30, Europe jazz. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, bonjour.
6.20, réveil en musique. 7.10, autoradio. 8.30,
concerto, Mozart. 9 h, Piccadilly. 10.05, con-
certo, E. Eichner. 10.20, radioscolaire. 10.50,
concerto, Haendel. 11.05, l'orchestre de la
radio. 12 h, musique. 12.40, rendez-vous de
midi. 14 h, l'histoire du jour. 14.30, chœur
ukrainien Dumka. 15.05, l'album aux dis-
ques.

16.05, le système solaire. 16.30, orchestre
récréatif et solistes. 17.30, pour les jeunes.
18 h, informations, actualités. 18.15, radio-
jeunesse. 18.55, sports, communiqués. 19.15,
informations, actualités. 20 h, grand con-
cert récréatif du jeudi. 21.30, magazine des
jeunes. 22 h , championnats d'Europe d'ath-
létisme à Athènes. 22.15, informations, com-
mentaires. 22.25, jazz d'Amérique. 23.30,
divertissement populaire (seul sur OM).

De nombreuses femmes
immunisées contre la rubéole
Le diagnostic de la rubéole par examen

du sang est maintenant parfaitement au
point et devrait être pratiqué de façon sys-
tématique au cours de la visite prénuptiale,
estime un médecin français. Le sérodiagnos-
tic permet de déterminer si une jeune fem -
me est immunisée contre la rubéole, dans
90 à 95 pour cent des cas. Cette maladie
est souvent contractée sans qu'on s'en dou-
te , dans l'enfance ; la production d'anti-
corps qui en résulte est en général suffi-
sante pour assurer une protection définitive.
Un examen tel que le propose le médecin
français permettrait de rassurer nombre de
jeunes femmes qui craignent de contracter
la maladie au cours d'une grossesse.

¦gmPSHBQm BAR
BattmttM l DANCING

Même hors
d'usage
En cas d'échange,
nous reprenons pour

Fr. 100.—
votre ancienne
cuisinière.

A. FORNACHON
2022 Bevaix
Tél. (038) 6 63 37.

Maculature
en vente au bu-
reau du journal.

Tapis
superbes milieux,
moquette 270 x 360
cm, fond roùge.
270 fr. la pièce,
(port compris).
G. Kurth
1038 Bercher.
Tél. (021)81 82 19 -
81 83 02.
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Les obligations de caisse
du Crédit Suisse

le Crédit Suïsse-
le conseiller qu'il vous faut

Piraterie aérienne : la Suisse
adhère à la convention «le Tokio
De notre correspondant de Berne :

L'Organisation internationale de l'aviation
civile (OIAQ a mis au point , en 1963,
une convention relative » aux infractions
commises à bord des aéronefs.

A l'époque, on pouvait sans doute songer
déjà à certains actes de piraterie aérienne.
Il était arrivé qu 'un avion fût détourné de
sa route, le pilote ayant été l'objet d'une
menace contre laquelle il n'avait pu réagir.

Aussi, la convention avait-elle fixé quel-
ques principes fondamentaux.

Ainsi, les infractions commises à bord
d'un aéronef sont soumises à la juridiction
de l'Etat dans lequel l'appareil est imma-
triculé. Les attributions et les pouvoirs de
la police du commandant de bord sont
précises. Les autorités de l'Etat dans lequel
se pose, sous contrainte , un avion détour-
né de sa route doivent collaborer au réta-
blissement de la situation légale.

Il fut assez difficile d'obtenir un nom-
bre de signatu res et surtout de ratifications
suffisant. Mais actuellement, une trentaine
de gouvernements ont signé et douze d'en-
tre eux ont ratifié la convention qui peut
dès lors être mise en vigueur.

BERNE DIT OUI
Or, hier , le Conseil fédéral a décidé d'ap-

poser lui aussi sa signature. Ce n'était pas
tout à fait inattendu , car, en mars dernier ,
répondant à une interpellation sur l'atten-
tat commis à l'aéroport de Kloten par des
terroristes palestiniens, M. Spuhler , chef du
département politique, annonçait déjà cette
intention.

Mais il annonçait aussi que l'OIAC avait
chargé diverses commissions de préparer le
texte d'un nouvel accord, dont les disposi-
tions seraient adaptées aux circonstances
nouvelles c'est-à-dire à la reccrudescence
des actes de piraterie.

Une des sous-commissions présidée par
un Suisse, M. Guldimann , directeur de l'Of-
fice fédéral de l'air, a élaboré un avant-
projet en février dernier. Et ce texte con-
cerne précisément les détournements d'a-
vions.

EN ATTENDANT MIEUX
Valait-il la peine alors d'adhérer à l'ac-

tuelle convention de Tokio qui se révèle
Insuffisante ? Le Conseil fédéral a répondu
affirmativement à cette question.

Toutefois, on ne se fait guère d'illusions
au Palais fédéral sur l'efficacité des accords
internationaux. Devant le Conseil national,
M. Spuhler déclarait en effet :

« La sécurité ne pourra jamais être abso-
lue et les plus belles conventions ne ser-
vent pas à grand-chose si ce sont préci-

sément les Etats mêlés aux conflits poli-
tiques, causés de ces attentats, qui se tien-
nent à l'écart. »

Les Chambres seront saisies d'un messa-
ge exposant les raisons pour lesquelles le
gouvernement fédéral estime cependant de-
voir signer la convention de Tokio. Elles
lui donneront sans aucun doute l'autorisa-
tion de la ratifier , en attendant mieux.

O.P.

B a l  
¦ airanle-bas de combat pour

l'aménagement du territoire
LES EXPERTS PRÉPARENT LES LOIS D'EXÉCUTION

De notre correspondant de Berne :
Pour une fois, le Conseil fédéral a fait

œuvre de prévoyance. Avant même de con-
naître le résultat du scrutin sur l'aménage-
ment du territoire, il avait pris certaines
dispositions en vue de l'œuvre qui reste
à taire et qui se révélera longue et ardue :
la mise au point de la loi d'exécution.

Hier après-midi, M. von Moos, chef du
département de justice et police, accompa-
gné de l'état-major qui va maintenant diri-
ger les opérations, a informé la presse sur
ce qui va se passer.

Un groupe de travail, présidé par M.
Kim, ancien conseiller d'Etat d'Argovie et
qui comprend, parmi ses quatre membres,
M. Jean-Pierre Vouga, architecte de l'Etat
de Vaud, et professeur à l'Ecole poly -
technique fédérale de Lausanne, a déjà
désigné les experts qui formeront trois
équipes. La première portera son attention
et son esprit d'investigation sur les pro-
blèmes qui se posent au niveau de la Con-
fédération ; la seconde équipe s'occupera
de la liaison entre la Confédération, les
cantons et leurs problèmes ; la troisième
étudiera les questions d'aménagement dans
les régions limitrophes.

Quant au groupe de travail lui-même,
« il rassemblera des informations sur l'or-
ganisation de la politique d'aménagement
du territoire, et sur les expériences faites

dans divers pays européens. Parallèlement,
le « groupe législatif » présidé par M.
Schuermann, conseiller national de So-
leure, s'efforcera de mettre en lumière
des dispositions constitutionnelles, ce qui
doit figurer dans la loi d'exécution.

Il semble admis que les cantons auront
l'obligation de faire des « plans d'affecta-
tion », c'est-à-dire de délimiter des zones,
de fixer ce qui est sol à bâtir et ce qui
est terrain agricole ».

D'AUTRES MESURES
Il s'agira aussi de prévoir des mesures

pour assurer les ressources en eau et pour
préparer la planification du trafic.

Mais bien des questions restent ouvertes
encore. La Confédération devra-t-elle édic-
ter des directives pour encourager l'unifi -
cation du droit cantonal en matière de
construction ? Ou régler l'équipement des
terrains et verser des subventions à cette
fin ? Faudra-t-il une réglementation spé-
ciale en matière d'expropriation ?

Pour le moment, H ne parait pas que
l'on voit très clairement en quoi consis-
teront les moyens dont disposera la Con-
fédération pour « encourager l'aménagement
du territoire sur le plan national, régional
et local ».

Il n'empêche pas que M. Schuermann
espère mettre sur pied d'ici au printemps
1970, un avant-projet qui serait soumis

aux cantons et aux associations économi-
ques.

Ayant recueilli leurs avis, le Conseil
fédéral pourrait alors présenter ses pro-
positions aux Chambres en 1971. Tenter
de voir plus loin serait compter sans les
aléas que nous vaudra sans doute la coa-
lition des intérêts privés auxquels peut
toucher la « planification ». O.P.

Utilisation de la récolte
des fruits à pépins

BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral
a pris un arrêté concernant l'utilisa-
tion de la récolte de fruits à pépins de
1969 et a autorisé, comme de coutume,
la Régie des alcools à prendre les me-
sures propres à encourager l'utilisation
de ces fruits sans distillation.

Les prix minimums pour les fruits à
cidre demeurent les mêmes que ceux de
l'année dernière. Ils s'élèvent par 100
kg à : 5 fr 50 pour les fruits à distil-
ler ; 10 fr. pour les poires à cidre ; 10
à 16 francs pour les pommes à cidre ;
20 francs pour les pommes à cidre spé-
ciales.

Le nouveau projet
de régime financier

Une erreur de transcription s'étant
glissée dans le texte de notre article
publié hier sous ce titre, nous repro-
duisons ci-après le passage dûment rec-
tif ié : « ... Ce supplément proviendra
essentiellement de l'ICHA. D'une part ,
le taux qui dès 1956 avait été réduit
à 3,6 % (livraisons de détail) et à
5,4 % (livraisons en gros), sera rétabli
à 4 % pour les livraisons de détail et
a 6 % pour les livraisons en gros... »

Une ferme ravagée
par le feu
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COSSONAY (ATS). — Un incendie
a éclaté mercredi matin dans la ferme
de M. Robert Bocion, à Bournens.
Ayant pris naissance dans la grange, il
a complètement détruit le rural avec
soixante tonnes de fourrage. Les pom-
piers de Bournens, de Sullens et du
centre de secours de Penthalaz ont
réussi à protéger l'habitation et le bé-
tail a pu être sauvé. Le montant des
dégâts est Important , mais ne peut en-
core être précisé. Une enquête est en
cours pour déterminer la cause du
sinistre.

CINQ CONVENTIONS DU CONSEIL DE
L'EUROPE SOUMISES AUX CHAMBRES

BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral
soumet aux Chambres fédérales, pour ap-
probation cinq conventions techniques du
Conseil de l'Europe.
• Sur la suppression de la légalisation

des actes établis par les agents diploma-
tiques et consulaires (elle apporte des sim-
plifications d'ordre administratif).

# Sur la protection des animaux en
transport international (elle doit éviter no-
tamment des souffrances inutiles).

# Sur la protection du patrimoine ar-
chéologique (elle doit permettre notamment
de lutter contre le commerce illicite).
• Sur l'information en matière de droit

étranger (elle règle l'échange réciproque
d'informations juridiques).

9 Sur la formation des infirmières (elle
établit des normes internationales pour le
personnel hospitalier).

Le message gouvernemental rappelle
d'abord un principe : la Suisse entend par-
ticiper à l'œuvre juridique du Conseil de
l'Europe, une œuvre qui tend d'ailleurs
à une harmonisation , et non à une uni-
fication du droit. Ces cinq conventions
n'entraînent aucune modification substan -
tielle de la législation suisse. Elles ont
toutes leur origine dans l'essor extraordi-
naire des échanges de biens et de personnes
auquel on assiste depuis quelques années

et que la Suisse, pays de transit, ressent
tout particulièrement.

Le message note encore que des ex-
perts suisses ont participé activement à
l'élaboration de ces textes, alors que les
conventions précédentes signées par la Suis-
se avaient été élaborées alors que notre
pays ne faisait pas, encore partie du con-
seil.

A ce jour, et sans compter la Conven-
tion des droits de l'homme, la Suisse a si-
gné 23 conventions et protocoles, dont 17
ont déjà été ratifiés sur un total de 66
conventions et protocoles conclus sou» l'égi-
de du Conseil de l'Europe. Nouveaux diplômes

de l'Ecole supérieure
de viticulture

LAUSANNE (ATS). — Une cérémonie
a marqué mercredi la clôture des cours
principaux 1968-1969 de l'Ecole supé-
rieure de viticulture, d'oenologie et d'ar-
boriculture de Lausanne. 14 candidats
ont obtenu le diplôme en viticulture
(neuf Vaudois, deux Genevois, deux
Tessinois et un Grec) et seize le diplô-
me en œnologie (sept Vaudois, cinq
Valaisans, deux Genevois, un Neuchâ-
telois et un Tessinois).

Hommage a été rendu à la mémoire
de René Gallay, décédé récemment, fon-
dateur de cette école romande et tessi-
noise qui fêtera ses 20 ans l'an pro-
chain.

Cavalerie dans
l'armée : Berné
proposera une

réduction progressive
BERNE (ATS). — En réponse à une

question, le Conseil fédéral fait savoir
qu'il proposera eux Chambres une ré-
duction progressive des troupes de ca-
valerie ; leur remplacement complet se-
ra envisagé vers 1975.

La cavalerie est sans aucun doute en
mesure d'accomplir encore, dans certai-
nes circonstances, d'importantes mis-
sions de combat. Cependant, les som-
mes qu'il faut lui consacrer ne sont
plus, comme autrefois, en rapport di-
rect avec le rendement. La cavalerie
est formée d'excellentes troupes qui
pourraient renforcer considérablement
leur force de combat grâce à des
moyens mécanisés.

En approuvant le programme d'ar-
mement 1 de 1968, les Chambres ont
admis le renforcement des formations
mécanisées de l'armée. Faute de réser-
ves, les hommes nécessaires devront
être prélevés sur des formations des
troupes mécanisées et légères. On se
propose donc de dissoudre d'abord trois
états-majors de régiment et de groupe
de dragons et six escadrons, ainsi que
trois bataillons de cyclistes et de re-
courir à leurs effectifs pour la nouvel-
le organisation envisagée. Selon les pos-
sibilités, les nouveaux états-majors et
unités seront instruits ensemble à leurs
futures tâches.

Rebondissement de
l'affaire Hubatka-Meier

ZURICH (ATS). — Le différend qui
oppose le chef de la police criminelle
zuricoise, M. Walter Hubatka, et un an-
cien policier limogé, M. Kurt Meier,
vient de rebondir. M. Kurt Meier a fait
parvenir, aux dires de M. Hubatka, un
« pamphlet > à différentes personnali-
tés de la ville et du canton, dans le-
quel sont formulées à nouveau les ac-
cusations qui avaient été portées, en
1968, contre le chef de la police crimi-
nelle.

Un communiqué a été remis à la pres-
se par M. Hubatka. Vu que les mêmes
griefs, mais exprimés d'une façon en-
core plus calomnieuse, figurent dans le
texte de M. Kurt Meier , le chef de la
police criminelle se voit dans l'obliga-
tion de porter plainte. Ces accusations,
selon lesquelles M. Hubatka aurait volé
le traitement des fonctionnaires de la
police en 1963, ont pourtant fait l'ob-
jet d'une enquête de la part du minis-
tère public, enquête qui a été abandon-
née, aucune preuve ni même aucun in-
dice, n'ayant pu être retenu contre l'of-
ficier de police. M. Hubatka s'étonne
donc du fait que l'ancien policier « ré-
chauffe » cette affaire et se voit obli-gé de poursuivre j udiciairement M.Kurt Meier et ses complices pour ca-lomnie.

Le prix du ble
indigène pour 1969

BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral
a pris un arrêté chargeant l'adminis-
tration des blés d'acheter, pour le comp-
te de la Société coopérative suisse des
céréales et matières fourragères, le blé
indigène germé de la récolte de 1969 ,
aux prix suivants : Fr. par 100 kg :
froment, classe 1, et épeautre en grain,
55 fr. ; froment, classe 2 52 fr 50 ; fro-
ment, classe 3, 50 fr. ; froment, classe
4, 46 fr. ; seigle, 45 fr. ; meteil, 50 fr.

Les moissons de cette année com-
mencèrent à fin juillet par un temps
favorable et progressèrent rapidement
en plaine. En revanche, dans les ré-
gions situées à une certaine altitude,
le grain n'atteignit sa pleine maturité
qu'à la mi-août, au début d'une longue
période de pluie. Il en résulta, en di-
vers endroit, des dégâts causés par la
germination du grain, en particulier
dan s les champs de froment. On évalue
à 20,000 tonnes, en chiffre rond, la
quantité de blé germé. En édictant son
nouvel arrêté ,1e Conseil fédéral a tenu
compte également du fait que ces per-
tes affectent principalement des pro-
ducteurs de moyenne et de faible im-
portance et que, d'autre part, les con-
ditions de culture sont moins favora-
bles dans les régions en question qu'en
plaine.

«Grève » des
instituteurs : dans

l'attente...
(c) Les Instituteurs lausannois ont ins-
titué hier une permanence, sorte de
quartier général et centre d'informa-
tion en même temps, dans l'attente des
événements. La décision de grève a été
maintenue, contrairement à certains
bruits qui couraient. Ce matin , rappe-
lons-le, toutes les écoles sont ouvertes
et les écoliers sont supposés s'y trou-
ver. Il est possible que, dans bien des
cas, les instituteurs les prennent en
charge jusqu 'à midi , sans donner lenr
enseignement. On ne sait pas encore
exactement ce qui va se passer.

VIOLEN T ORA GE SUE
M VILLAGE LUCERNOIS

Le capitaine des pompiers lue
MARBACH (LU), (UPI). — Le com-

mandant des pompiers du village lucernois
de Marbach, M. Wilhelm Benz, âgé de 40
ans, père de quatre enfants, a été mortel-
lement blessé mardi soir, en participant à
une opération de secours à la suite d'un
violent orage.

II a été atteint par une pierre dévalant
une pente et précipité dans le lit d'un tor-
rent, sa jambe gauche arrachée. Lorsque
ses camarades purent parvenir à lui, le mal-
heureux avait cessé de vivre. Un deuxième
pompier faillit subir le même sort que son
commandant, mais a pu être sauvé. Il souf-
fre d'un choc nerveux.

TUÉ PAR UNE PIERRE
A la suite de l'orage, le fermier du ru-

ral Weisses Baechli sis en dehors du vil-
lage demanda de l'aide, une avalanche d'é-
boulis descendue dans le torrent ayant à
moitié démoli la maison et bloqué en par-
ticulier l'entrée des écuries. A peine la voi-
ture des pompiers était-elle arrivée sur les

lieux qu'une grosse pierre se détacha du
versant, heurtant de plein fouet le véhicule
que les quatre occupants venaient tout Jus-
te de quitter et qui fut précipité dans le
lit du torrent. Quelques secondes plus tard,
une nouvelle pierre descendit des hauteurs
et atteignit le capitaine Benz. Un deuxiè-
me pompier fut à son tour touché par des
éboulis, mais ses camarades purent se por-
ter à son secours. Il n'était pas blessé, mais
avait subi un traumatisme. Quant au com-
mandant Benz, ce n'est que 20 minutes
plus tard que son corps put être découvert
dans les eaux du torrent.

Mercredi matin, les pompiers se trou-
vaient encore sur les lieux du drame, l'ef-
forçant de dégager les écuries renfermant
le bétail et qui avaient été en partie en-
vahies par des pierres et de la boue. Il
a fallu avoir recours à une grue pour reti-
rer du torrent la voiture des pompiers qui
avait été achetée il y a trois mois seule-
ment. Les travaux de déblaiement ont duré
toute la journée de mercredi.

Une enquête scientifique
sur le comportement

de la jeunesse à Zurich
De notre correspondant de Zurich :
Depuis quelque temps, les journaux , les

revues et la radio nous entretiennent con-
tinuellement de désordres , menées révolu-
tionnaires , mouvements subversifs. Long-
temps, cela n 'a guère intéressé le grand pu-
blic, car il s'agissait surtout d'informations
se rapportant à l'étranger ; pourtant, l'opi-
nion a changé depuis les désordres qui se
sont produits l'année dernière avant le Glo-
bus, à Zurich, et notamment aussi après le
tumulte ayant succédé à un certain concert
donné au Hallenstadion, à Oerlikon. Le fait
est que la population s'est sentie directe-
ment intéressée aux échauffourées entre la
jeunesse et la police ; ce qui a eu pour con-
séquence de secouer les esprits et d'enga-
ger les autorités responsables à rechercher
les causes profondes d'une évolution à la-
quelle personne ne se serait attendu il y a
encore peu d'années.

Bref , le Conseil communal de Zurich a
décidé de confier à une commission spé-
ciale, composée en dehors de l'administra-
tion, l'étude du problème, qui intéresse non
seulement la cité des bords de la Limmat ,
mais pour ainsi dire l'ensemble de notre
pays. Le programme imposé à cette com-
mission comprend neuf points , et le travail
qu 'il exigera se poursuivra pendant une an-
née. Mais comme on n'a rien sans rien, la
dépense est budgetée à environ 200,000
francs. De cette somme, le canton prendra
un tiers à sa charge, le Fonds national a
fait savoir qu'il assumerait une charge égale

de sorte que la ville n'aurait plus qu'à sup-
porter une dépense de 70,000 francs environ ;
raisons pour lesquelles le Conseil communal
demande l'octroi d'un crédit de ce montant ,
à condition que le canton verse une somme
égale.

Font partie de la commission des profes-
seurs d'université appartenant à l'histoire
culturelle , à la psychologie et à la pédagogie.

ON PEUT SE TROMPER DE ÇA...
Pour finir , une plaisante petite histoire.

L'autre jour , de bon matin , deux jeunes
touristes mexicains se présentent au poste
de police principal de Zurich : les malheu-
reux ont oublié et le nom de l'hôtel où ils
sont descendus et celui de l'endroit où se
trouve cette accueillante maison. Ils ne sa-
ven t pas un mot d'allemand, mais finissent
par faire comprendre en espagnol que de-
vant l'hôtel se dresse un gros oiseau, énor-
me perroquet Comme le commissaire est
tout de même bon enfant, toutes les voitures
de la police en train de patrouiller reçoi-
vent immédiatement l'ordre de se mettre à
la recherche du fameux hôtel ; mais c'est
en pure perte. Enfin arrive un fonctionnaire
comprenant un peu d'espagnol, de sorte qu 'il
ne tarde pas à deviner qu'en réalité le soi-
disant perroquet est un ... coq ; et tout aus-
sitôt une voiture de la police conduit les
deux Mexicains à ... Adliswil où, effective-
ment, une œuvre plastique représentant un
honnête gallinacé se dresse devant l'hôtel
cherché.

J. LD
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Vives critiques dans la presse britannique
De notre correspondant :
— Où en est-on avons-nous demandé

mercredi à l'un des sauveteurs de Zermatt
à la suite de la disparition au Cervin de
M. Arthur Clarkson et de son fils Roy,
8 ans.

— L'affaire est claire, nous fut-il ré-
pondu. Il n'y a absolument plus d'espoir.
On a de plus en plus la certitude que
les deux Anglais ont glissé dans le vide
avant d'atteindre le sommet alors qu 'ils se
trouvaient à 4200 mètres déjà.

— Et les recherches ?
— Mardi soir encore, nous avons reçu

une communication de la famille en An-
gleterre d'entreprendre de nouvelles recher-
ches avec l'hélicoptère. Nous devions al-
ler sur place mercredi matin, mais le temps
ne nous l'a pas permis. Nous irons dans
la montagne avec l'« Alouette 3 » mer-
credi après-midi on jeudi matin si le Cer-
vin consent à se découvrir.

Ce drame cause d'autant plus d'émo-
tion à Zermatt que le- petit Roy était ,
connu pour ses prouesses alpines1 ainsi que
pour certains exploits accomplis avec son
père sur une cheminée géante en Angle-
terre.

M. F.
CRITIQUES DANS LA PRESSE

BRITANNIQUE
On trouve dans la presse britannique

de nombreux commentaires faits par des

alpinistes expérimentés, qui jugent cette
tentative d'escalader le Cervin sans guide
et avec un enfant, complètement idiote et
impardonnable.

Certes Arthur Clarkson, l'Anglais main-
tenant disparu avec son fils, avait une ex-
périence de varappeur considérable, aussi
bien au Snowdon, que dans les rochers
du comté de Cumberland, et à l'endroit
appelé « Old man of hoy >, un bloc de
rochers, près des îles Orcades, surgissant
verticalement de la mer et d'une hauteur
d'environ 200 mètres.

Tous les commentaires à propos de cette
tragédie ne sont cependant critiques au

négatif. Ainsi, un autre Britannique, qui
avait triomphé du Cervin avec sa fille
de quatre ans attachée dans le dos, a
exprimé l'avis qu'il était déplacé de criti-
quer Clarkson, d'autant plus qu 'il disposait
sans aucun doute d'un équipement de pre-
mière qualité.

SI ces dernières remarques peuvent se
défendre du point de vue de l'alpinisme,
c'est une autre question. (ATS)

Cervin: plus d'espoir après la disparition
d'un alpiniste britannique et de son fils
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Moins d accidents mortels
de montagne au cours de 1968

CONSÉQUENCE D'UN ETE' PLUVIEUX ?

BERNE (ATS). — Cent treize victimes
au cours de 100 accidents, tel est le bilan
des accidents de montagne survenus en
Suisse en 1968, alors qu 'il y avait eu
135 victimes une année auparavant.

La régression est particulièrement nette
pour les accidents mortels en haute mon-
tagne, qui ont passé de 48 à 31. C'est
probablement une conséquence du mauvais
temps qui , contrairement à l'année précéden-
te, a caractérisé le gros de l'été 1968. En
effet , si l'on se réfère au nombre de
nuitées enregistrées dans les cabanes du
Club alpin suisse (CAS), qui ont passé
de 210,000 en 1967 à 206,000 en 1968,
on constate que l'ardeur des alpinistes a
été « refroidie » par la période pluvieuse
qui a sévi en juillet et août.

DES VICTIMES DE TOUT AGE
On constate que ces accidents mortels

ne sont pas spécialement enregistrés chez
les jeunes : 31 victimes avaient plus de
50 ans, 23 de 31 à 40 ans, 30 de 21
à 30 ans (1967 : 43) et 18 moins de
20 ans (1967 : 23).

Des 113 victimes, 20 % étaient membres
du CAS ou de l'OJ (1967 : 30 %), tandis

que le nombre des étrangers , vcitimes
d'accidents mortels, s'est élevé à 41.

Au début de la saison, la fréquence des
accidents a été plus forte que l'année
précédente, alors qu 'il y a eu nettement
moins d'accidents de montagne pendant les
mois de juillet et d'août , où les précipita-
tions furent abondantes.

Enfin , les accidents dus aux avalanches
se produisent toujours plus fréquemment
dans le voisinage des pistes balisées. Qua-
tre skieurs au moins furent ainsi victimes
de leur insouciance, parce que, malgré les
panneaux d'avertissement, ils ont traversé
des pentes dangereuses.

* Deux convois marchandises de la
ligne réthique Bellinzone-iMesocco sont
entrés en collision mercredi matin, vers
10 h 20, au nord du village de Lumino.
Les locomotives des deux convois ont
subi de gros dégâts et quelques vagons
ont déraillé. L'un d'eux a bloqué pour
quelques heures la route cantonale qui
longe la ligne de chemin de fer. Un
des deux mécaniciens a été blessé et
transporté à l'hôpital de Bellinzone.
Les causes de l'accident ne sont pas
connues.

(c) Un très grave accident s'est pro-
diut mercredi matin avenue de la Paix
à Genève. II a été provoqué par nn li-
vreur espagnol, qui regardait ailleurs
que devant le capot de sa camion-
nette... Le véhicule happa un cyclomo-
toriste circulant dans le même sens
et le projeta avec violence contre le
rebord du trottoir.

Le malheureux, M. Félix Brugger,
âgé de 71 ans, fut relevé avec une
fracture du crâne et d'autres graves
blessures. II a été hospitalisé dans un
état grave.

Cyclomotoriste
Grièvement blessé

AROLLA (ATS). — Un accident mortel
de chasse s'est produit en Valais dans la

' soirée^ de mardi. Un chasseur M. Alphon-
se Vuignier, né en 1924, des Haudères a,
par inadvertance, blessé mortellement un
autre chasseur M. Michel Sierro, entrepre-
neur en taxis et ambulances à Sion. Le
corps du malheureux a été descendu en
plaine dans la matinée de mercredi.

Une enquête est en cours pour détermi-
ner les circonstances exactes de ce drama-
tique accident.

Drame de la
chasse: un mort

* Les instruments de ratification du
traité de conciliation , de règlement
judiciaire et d'arbitrage entre la Con-
fédération suisse et la République du
Libéria , signé le 23 juillet 1963, ont été
échangés à Monrovia en date du 16
septembre. De ce fait , le traité est en-
tré en vigueur.
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NASSER AURAIT LIMOG É SES
CONSEILLERS PRO-SOVIÉTIQUES

Selon le journal libanais «Al Djarida»

M. ALY SABRI AURAIT ÉTÉ APPRÉHENDÉ
BEYROUTH (AP). — Le Journal li-

banais « Al Djarida » rapporte mercredi
que le président Nasser a renoncé à sa vi-
site en Union soviétique après avoir limo-
gé plusieurs membres pro-soviétiques de
son entourage, dont M. Aly Sabry.

Au Caire, les autorités ont récemment
démenti que le Raïs avait eu l'inten-
tion de se rendre à Moscou.

M. Aly Sabry, ancien président du Con-
seil et ami de longue date du président
Nasser, aurait été appréhendé il y a envi-
ron un mois après une récente visite en
Union soviétique.

MOSCOU MÉCONTENT
L'article signale que M. Sabry aurait

été compromis dans un complot pro-sovié-
tique visant à renverser le président Nas-
ser.

Le journal , qui cite des sources égyptien-
nes bien informées, affirme que Moscou
avait l'intention de se débarrasser du pré-

sident Nasser et de le remplacer par M.
Sabry.

Les Soviétiques reprocheraient au prési-
dent égyptien de réclamer toujours des ar-
mes et de ne pas accepter leur point de
vue concernant un règlement de la crise
au Moyen-Orient.

Une importante purge avait déjà eu
lieu au sein de l'armée égyptienne au len-
demain de la guerre des Six jours.

LA POSITION DU LIBAN
De son côté, le journal libanais de lan-

gue anglaise « Star > rapporte que le pré-
sident Charles Hélou se serait opposé ré-
cemment au stationnement de forces sy-
riennes , irakiennes ou jordaniennes au Li-
ban.

Le chef d'Etat libanais aurait informé
le roi Hussein qu'une telle mesure équi-
vaudrait à diviser le pays et à inviter
des représailles israéliennes.

REQUÊTE REFUSÉE
Le journal affirme d'autre part que le

président Nasser, lors du petit sommet du
Caire, avait demandé à la Jordanie, la Sy-
rie, l'Irak de redoubler d'activités sur le
plan militaire de façon à atténuer la pres-
sion sur le canal de Suez. Mais ces trois
pays auraient repoussé, pour diverses rai-
sons, la requête égyptienne.

CONSEIL DE SÉCURITÉ :
RÉACTION ISRAÉLIENNE

Pour sa part, le porte-parole du ministè-
re israélien des affaires étrangères a con-
damné la résolution « dénaturée » votée
lundi soir par le Conseil de sécurité, qui
prouve que le Conseil « se fait l'instru-
ment de l'hostilité arabe envers Israël , au
lieu de servir la cause de la vérité et de
la paix » .

A NEW-YORK
D'autre part, les conversations bilatéra-

les soviéto-américaines sur le Moyen-Orient
reprendront aujourd'hui à New-York , où le
secrétaire d'Etat adjoint , M. Joseph Sisco
doit rencontrer l'ambassadeur de l'URSS
aux Etats-Unis, M. Anatoly Dobrynine.

Chaban-Delmas devra compter sur la patience des
Français pour réaliser son programme économique

APRES AVOIR OBTENU LA CONFIANCE DE L'ASSEMBLEE NATIONALE

Les menaces de M. Georges Seguy, se-
crétaire général communiste de la C.G.T.
contre le gouvernement et le régime, les
grèves sauvages et contagieuses, le seuil
de la violence franchi par les commer-
çants et artisans en colère sont pris au
sérieux par le pouvoir.

M. Chaban-Delmas avait lancé devant
l'Assemblée nationale un premier avertisse-
ment aux dirigeants communistes : « Si cer-
tains veulent prendre appui sur les reven-
dications sociales pour menacer les auto-

rités démocratiquement élues, celles-ci s op-
poseront résolument à l'aventurisme ».

Le président de la République a repris
hier en Conseil des ministres, au momenl
où In grève de la S.N.C.F. n'en finissait
pas de finir, comme si elle attendait le
relais de celle des transports en commun pa.
risiens, cette mise en garde : « Certains uti-
lisent les revendications sociales dans un des-
sein politique étranger aux intérêts profes-
sionnels et syndicaux. Je préviens chacun
de notre ferme détermination à agir afin
que la loi soit respectée et l'ordre répu-
blicain maintenu » .

La fermeté du pouvoir s'explique d'au-

tant mieux que le porte-parole du parti
communiste, M. Ballanger, avait confirmé
les propos menaçants du secrétaire général
de la CGT en déclarant : « Ce qui est en
cause, c'est le régime gaulliste lui-même ».
La centrale syndicale CGT a placé désor-
mais ouvertement son action sur le plan
politique et lutte donc avec le parti com-
muniste pour réaliser « l'alternative démocra-
tique », c'est-à-dire le renversement du ré-
gime.

RÉAGIR
Le Conseil des ministres a donc décidé

de réagir contre les arrêts dc travail sau-
vages et d'exiger le respect du préavis lé-

gal de cinq jours afin d'être en mesure
d'assurer la continuité des services publics.
Si la crise sociale s'aggravait, il n'hésite-
rait pas, dit-on, à recourir à la réquisi-
tion des personnels ou à l'appel aux techni-
ciens militaires.

COMMANDOS

L'avertissement du chef de l'Etat ne
s'adresse pas seulement à M. Georges Sé-
guy et aux autres dirigeants cégétistes et
communistes. Il vise également certains
mouvements de petits commerçants et ar-
tisans qui, ces derniers temps, se sont or-
ganisés en commandos, lancent des émis-
sions pirates de propagande sur les ondes
de la télévision, parlent de s'armer et met-
tent à sac des perceptions et des caisses
de retraite , se livrent à ces « actions pa-
rallèles ou violentes » auxquelles M. Pom-
pidou a fait allusion en conseil des mi-
nistres et qu'il s'est engagé personnellement
à réprimer. Jean DANÈS

PARIS SANS METRO
De très nombreux dépôts, en effet ,

se sont déclarés en faveur de la fin
de la grève. On peut donc penser que
le cauchemar de milliers de voyageurs
immobi l ier  dans les villes ou sur le
quai des gares, dans l'attente de trains
problématiques, va prendre fin dès au-
jourd'hui.

LA RELÈVE
En revanche, la situation s'est dé-

gradée à la R.A.T.P. qui semble avoir
pris la relève des < roulants » de la
S.N.C.F. A midi, il n'y avait plus que
53 trains en service au lieu de 330
sur le réseau du métro. Des • piquets
de grève » avaient été mis en place dès
mardi matin dans lea dépôts, empê-
chant toute prise de service. D'abord
une seule ligne fut paralysée, puis
deux. Enfin, le trafic commença de
tomber progressivement sur la plu-
part des lignes. Dans la soirée, 70
trains en tout étaient en service.

Comme une réunion avec les syndi-
cats est prévue à la direction de la
R.A.T.P. ce matin, la situation demeu-
rera confuse, au moins jusqu'à ce que
soient connus les résultats de cette
nouvelle entrevue. En tout état de
cause, le retour à la normale ne pour-
rait intervenir que demain matin.

EMBOUTEILLAGES DANS LES PORTS
Un dépôt d'autobus, celui de la Mal- Dans tous les ports — Strasbourg

tournée, s'étant joint au mouvement excepté — les dockers ont .observé un
déclenché par les agents du métro , arrêt de travail d'une heure à l'appel
les difficultés de transport se sont en- de la C.G.T. A la Rochelle-la Pallice,
core aggravés à Paris. Il n'y avait que cette grève sera de 24 heures. Là aussi,

5 % des lignes immobilisées sur le ré-
seau de surface, mais c'était suffisant
pour ajouter à la confusion que con-
naît depuis quelques jours la capitale.
Les embouteillages ont atteint de telles
proportions que les responsables de
la circulation appréhendaient une pa-
ralysie générale dans Paris. Des bou-
chons énormes se formaient aux portes
de la ville. Sur les autoroutes, des files
de voitures s'étiraient sur plusieurs ki-
lomètres. Il fallait parfois à certains
automobilistes près d'une heure pour
parcourir quelques centaines de mè-
tres.

PLACE DE LA CONCORDE
Traverser la place de la Concorde

était devenu une entreprise quasi in-
surmontable et, près de l'Obélisque, on
on vu des passagers d'autobus deman-
der au conducteur l'ouverture des por-
tes pour pouvoir continuer à pied. Les
taxis étaient pris d'assaut autour des
gares et dans les grandes artères.

D'autres manifestations de mauvaise
humeur ont éclaté sur le front social
à Air-Inter. Les employés au sol ont
déclenché une grève-surprise, mais le
trafic a été assuré sur l'ensemble des
lignes malgré cette action, a déclaré la
direction.

réduction du temps de travail et amé-
liorations sociales constituent l'essen-
tiel des revendications.

Les gaziers et électriciens se sont
réunis mercredi matin et ils ont décidé
de demander l'ouverture de négocia-
tions. Pas de grève dans l'immédiat,
donc, mais ils n'hésiteraient pas, ont-
ils fait savoir , à passer à l'action s'ils
ne recevaient pas de réponse de leur
direction. Enfin, la Fédération de l'édu-
cation nationale, assortissant sa décla-
ration de menaces à peine voilées, a
fait connaître son intention de juger
le gouvernement « sur ses actes ».

Manifestation anti-soviétique
à Prague : l'OTAN mise en cause

PRAGUE (AP). - Selon l'agence CTK,
M. Joseph Groesser, ministre de l'inté-
rieur tchèque, a déclaré que les manifesta-
tions anti-soviétiques à Prague et dans
d'autres villes , à l'occasion du premier an-
niversaire de l'invasion soviétique, avaient
été organisées par l'OTAN. Un porte-paro-
le de l'OTAN a d'ailleurs déclaré mercredi
« sans fondement » les allégations du mi-
nistre.

Parlant à une réunion de membres du
parti communiste à Trutnov (Bohème), M.
Groesser a dit que la police avait la preu-
ve que « les efforts de différents groupes,
en août de cette année, ont été coor-
donnés par un document secret adopté lors
d'une réunion de chefs de l'organisation
militaire de l'OTAN » .

Sans donner de détails sur les preuves
invoquées , le ministre a ajouté que cer-
tains faits c ont démontré la préparation
soigneuse des événements de ce mois
d'août — une campagne organisée en vue
de troubler l'esprit des Tchécoslovaques,
et la coopération des principaux organi-
sateurs avec des gens à l'étranger » .

EXAGÉRÉES
Les autorités tchécoslovaques n'avaient

jusqu'ici attribué les manifestations qu'à des
éléments intérieurs « anti-soviétiques » ou
« contre-révolutionnaires » , ainsi qu'à l'in-
fluence des moyens d'information occiden-
taux, répandant de fausses informations
sur la Tchécoslovaquie.

A noter que la plupart des journaux de
Prague , dont le « Rude Pravo » , se sont
abstenus mercredi de rapporter les accusa-
tions du ministre de l'intérieur tchèque.
Ils rendent compte des autres parties de
son discours mais omettent celle-là, esti-
mant sans doute que ces accusations sont
exagérées.

LE « CAS » DUBCEK
Il n'y aura pas, dans un avenir immédiat

prévisible , de « procès Dubcek » : c'est au-
jourd'hui la seule chose que l'on puisse
affirmer avec certitude dans la situation
extrêmement confuse qui règne à Prague
alors que la session plénière extraordinai-
re du comité central a été , selon des sour-
ces généralement informées, repoussée de

huit jours faute d'accord entre les mem-
bres du présidium sur le sort à réserver
à l'ancien premier secrétaire du PC tché-
coslovaque.

NUANCES
Pendant ce temps, la presse et la radio

continuent leur campagne contre l'ancien-
ne direction du parti , avec cependant des
nuances très perceptibles. On constate en
effet dans cette campagne deux tendan-
ces distinctes : l'une qui unit dans la ré-
probation MM. Alexander Dubcek, Josef
Smrkovsky, Frantisek Kriegel et quelques
autres , l'autre qui s'efforce de détacher M.
Dubcek du lot des « coupables » ou tout au
moins de circonscrire ses fautes.

DEUX FRANÇAIS LIBÉRÉS
Par ailleurs , les deux Français qui étaient

encore détenus en Tchécoslovaquie, MM.
Piquet et Tavernier ont été libérés et sont
rentrés en France déclare-t-on, dans les
milieux français bien informés.

Mise en garde de M. Pompidou
Devant les menaces commun i s tes

L'accueil de la presse française au dis-
cours-programme de M. Chaban-Delmas an-
nonçant une « nouvelle société », est eu
général plus positif que négatif. Mais mê-
me chez ceux qui approuvent , se fait jour

un certain scepticisme sur les chances de
succès du premier ministre. Le succès re-
quiert, disent les commentateurs trois con-
ditions :

# du temps ;
9 l'accord du parlement ;
© la patience des Français.
M. Chaban-Delmas est sûr de sa durée :

ce n'est pas M. Pompidou qui le congé-
diera, car il a eu l'accord du parlement,
par 369 voix contre 85 au vote de con-
fiance. Reste la patience des Français,
surtout des salariés. L'extension des grèves,
la volonté de guérilla sociale du parti
communiste, la menace . d'une hausse des
prix n'encouragent pas à l'optimisme.

STYLE MENDÉSISTE
L'opposition classique ne s'est pas laissé

amollir par le contenu social progressiste
et le style mendésiste du plan Chaban-
Delmas. M. François Mitterrand a donné
le ton en déclarant : « on nous promet de
tout faire demain à condition de ne rien
faire aujourd'hui » . « L'Aurore » tranche :
« Tout cela n'est que littérature » . « L'Hu-
manité » : « Ce n'est pas la première fois
qu'on prodigue les promesses » . Les syn-
dicats : « C'est de l'illusionnisme pour faire
avaler les pilules du présent ».

UNE VIEILLE COUTUME
Dans la majorité obtenue par la ques-

tion de confiance, le premier ministre comp-
te cependant la quasi totalité des centris-
tes du groupe FDM. Chez les gaullistes,
il n'a perdu que les suffrages de cinq
gaullistes de gauche. Et combien parmi
les 51 députés de la Fédération de la gau-
che sur 57 qui ont voté contre auraient
voté pour si M. Chaban-Delmas n'était
pas gaulliste et si le plan de « nouvelle so-
ciété » avait été présenté par un Mendès-
France. N'est-ce pas, écrivent certains, la
vieille coutume française que ce soit les
gouvernements de droite qui fassent une
politique de gauche ?

Le style Mendès-France du plan est
souligné par toute la presse indépendante
qui rappelle que parmi les collaborateurs
immédiats du premier ministre et du chef
de l'Etat, dans les deux cabinets noirs,
on retrouve plusieurs anciens conseillers
de Mendès-France.

TOUR DE FORCE
En fait MM. Chaban-Delmas et Geor-

ges Pompidou ont jeté le trouble dans
les opinions traditionnelles. Ce que leur
reproche l'opposition, c'est d'être gaullis-
tes et ce que leur reprochent certains gaul-
listes, c'est de ne pas être De Gaulle.

M. Chaban-Delmas a réussi le tour de
force de faire approuver par la quasi
totalité des gaullistes en plus d'un plan
révolutionnaire, mendésiste, de gauche, l'im-
placable réquisitoire qui en a précédé et
justifié l'exposé, contre vingt années d'une
gestion aberrante de l'Etat dont dix par
le général De Gaulle et les gaullistes.

ÉCONOMIE BLOQUÉE
Ceux-ci ont fait leur sa conclusion que

la France a aujourd'hui une économie blo-
quée par la faute de l'Etat et qu'il faut
pratiquer une politique entièrement nou-
velle : annuler le passé, repartir à zéro
pour éviter l'explosion de la chaudière
économique et sociale qui ferait voler en
éclats le régime et l'Etat.

Jean DANÈS
/lu Portugal

C'est Portimâo, en retrait de la «Praia
da Rocha » où trônent dans l'Océan les
splendides rochers, qui est aussi un
port de pêche très actif avec le relent
des odeurs de sardines, l'étalement sur
la place publique des fruits de mer
chatoyants et le balancement des em-
barcations, les filets que l'on démêle
et cette présence d'un petit peup le,
pauvre sans doute, mais qui ne con-
çoit pas l'existence sans l'éclat du so-
leil et les horizons maritimes. Il y a
beaucoup de dignité chez le Portugais.

C'est Lagos enfin, l'une des trois ou
quatre villes du littoral, où l'on décou-
vre soudain, après un dédale de rues,
l'ancienne église de San Antonio. De
l'église a été conservée la chapelle
entièrement couverte de dorures Le
reste a été transformé en musée fol-
klorique et l'on se plonge dans le
passé national. D'intéressants docu-
ments — actes anciens ou journaux de
la première moitié du siècle dernier —
vous font comprendre que le Portugal
aussi a connu des révolutions dans
une histoire tourmentée.

René BRAICHET

Situation tendue en Argentine
Ainsi , un train de douze vairons ve-

nant de Chaco a été attaqué par un
groupe de manifestants et entièrement
incendié.

A Cordoba, à 700 km au nord-ouest
de Buenos-Aires où s'est déroulée en
mal dernier la plus violente révolte ou-
vrière et estudiantine qu'ait connu l'Ar-
gentine, le gouvernement a décrété la
journée de mardi chômée, pour empê-
cher une grève générale.PlUBleurs uni-
tés militaires ont été consignées.

Plus au nord, à Tucuman, les ouvriers
du sucre ont également menacé de pa-
ralyser la production si le gouverne-
ment ne leur donne pas l'assurance qu 'il
ne fermera pas les fabriques de sucre ,
principale activité de la région.

Dans la capitale, le général Jorge Mar-
tinez Zuviria, commandant en chef des
forées armées, a annulé un voyage

d'inspection aux garnisons de l'inté-
rieur, et l'on affirme que la police a été
consignée en prévision d'incidents qui
pourraient éclater à Buenos-Aires.

Une véritable bataille rangée s'est
déroulée à Cipolletti , à 1500 km au sud-
ouest de la capitale. Plusieurs milliers
de manifestants s'affrontaient avec la
police. On a dénombré plusieurs bles-
sés à coupa de feu et plus de cent ar-
restations. Les troubles ont commencé
à la suite de la décision du gouverneur
de la province de Rio Negr o de desti-
tuer l'intendant dc Cipolletti qui avait
critiqué certaines de ses décisions. Et
dans cette v i l l e  de 20,000 habitants , c'est
pratiquement toute la population qui
s'est rebellée contre la décision du gou-
verneur et s'est efforcée d'empêcher le
chef de la police d'assumer par Intérim
les fonctions d'Intendant. Toutes les
activités sont paralysées.

BOMBES INCENDIAIRES
Enfin, à la Plata, capitale de la pro-

vince de Buenos-Aires, des groupes
d'étudiants ont parcouru les rues du
centre lançant des bombes incendiai-
res et brisant les vitrines de quelques
magasins. La police est finalement par-
venue à les disperser près du palais du
gouvernement, où Ils se rendaient pour
exprimer leur désapprobation de la po-
litique gouvernementale.

DÉFI
Tous ces faits sont d'autant plus gra-

ves qu'ils se produisent alors que l'état
de siège a été proclamé, ce qui indi-
que clairement selon les observateurs,
que les ouvriers sont décidés à affron-
ter ouvertement le régime du général
Onganla, sans tenir compte des consé-
quences découlant du défi qu'ils lan-
cent aux tribunaux militaires créés pour
réduire l'opposition.

Hausse du taux
bancaire belge

BRUXELLES (AP). — La Banque na-
tionale belge a relevé hier de 0,50 % son
taux d'escompte qui passe à 7,50 pour
cent. Cette décision entre en application
dès aujourd'hui.

D'autre part , imitant les banques autri-
chiennes, allemandes et suisses, les ban-
ques commerciales britannique» ont porté
à 9 % leur meilleur taux, c'est-à-dire le
taux d'intérêt consenti à leurs meilleurs
clients. Il sera appliqué à partir du 1er
octobre.

Les banques américaines l' avaient porté
à 8 ,5 %, chiffre record , le 9 juin dernier
et , du fait des restrictions apportées par
la réserve fédérale sur les prêts, il se trou-
ve en réalité de 10,6 pour cent.

La hausse décidée par les banques britan-
niques porte à 11 % le taux pour les em-
prunteurs ordinaires.

Cette décision a été prise « pour rédui-
re les pressions actuelles sur les prêts
bancaires » .

Mort du cardinal Urbani
VENISE (AFP). — Le cardinal Giovan-

ni Urbani , patriarche de Venise et prési-
dent de la conférence épiscopale italien-
ne, est mort d'une crise cardiaque à Ve-
nise, hier après-midi, à l'âge do 69 ans.

Légionnaires au Tchad
PARIS (ATS-REUTER). — Le gouver-

nement français a envoyé hier un deuxiè-
me contingent de 120 parachutistes légion-
naires du Tchad. La nouvelle unité étran-
gère , qui appartient au 2me régiment d'élè-
ves parachutistes contribuera , comme la
première envoyée au début du mois, i
relever les militaires du contingent fran-
çais actuellement basés au Tchad à la
demande du président Tombalbaye.

Executions
sommaires en Chine
HONG-KONG (AP). — Des réunions

de « dénonciation collective » ont été trans-
formées en Chine en sessions de tribunaux
populaires , qui ont condamné à mort des
gens accusés d'activités antimaoïstes , rap-
porte-t-on à Hong-Kong.

Selon ces informations, que de sources
occidentales dignes de foi on déclare avoir
été authentifiées, trois sessions au moins
de tribunal populaire, qui ont pris fin
par des exécutions sommaires, se sont te-
nues à Pékin depuis le début d'août.

D'après d'autres informations , qui ne
sont pas aussi sûrement authentifiées mais
auxquelles néanmoins on prête foi à Hong-
Kong, des sessions plus nombreuses ont
eu lieu à Pékin , ainsi qu'à Canton, à
Wou-han, dans le Hou-pei , à Changhai
et à Tai-yuan, capitale du Chan-si.

Moins d'appelés sous les
drapeaux aux Etats-Unis

SELON LE SECRÉTAIRE A LA DÉFENSE

WASHINGTON (AP). — M. Melvin
Laird , secrétaire américain à la défense , a
indi qué au cours d'une conférence de pres-
se que les appels sous les drapeaux seraient
réduits lois des mois à venir , à la suite du
nouveau retrait de troupes du Viêt-nam ,
et d'une réduction de 20,000 hommes des
effectifs totaux des forces armées américai-
nes.

M. Laird a déclaré : Le programme de
vietrmmisation aura un effet très substantiel

sur les appels sous les drapeaux prévus pour
les mois à venir.

Il a précisé qu'il informerait vendredi les
autorités de recrutement des modifications
envisagées , et qu'il demanderait le même
jour au Congrès d'adopter une nouvelle loi
en vue d'éliminer les injustices du système
do conscription.

Selon certaines informations , le contingent
de 29,000 appelés pour le mois d'octobro
pourrait être réduit.

Paul VI déplore la discussion «sans
frein» sur le célibat des prêtres

CASTEL-GANDOLFO (AP). — Prenant
la parole au cours de son audience gé-
nérale hebdomadaire, le pape Paul VI a
déploré la « discussion sans frein » sur le
célibat sacerdotal et a dit que c'était un
des nombreux signes menaçant l'Eglise de
¦ sérieux malheurs » .

Le souverain pontife , dont le ton de
l'allocution a semblé très conservateur, a
dit que ce pouvait même avoit été une
mauvaise chose que d'autoriser les prêtres
à abandonner la soutane pour revêtir , la
plus grande partie du temps, l'habit de
clergyman. Cela , a-t-il déclaré , peut être
en partie responsable de < l'affaiblissement
de sa vocation et de ses fonctions en tant
que ministre de l'Evangile » .

DISCIPT.INF
L Eglise doit vivre dans la ¦ disci pline i

a déclaré Paul VI , qui a exprimé son in

quiétude du relâchement de l'obéissance
parmi les prêtres et du nombre croissant
de religieux qui défroquent ou quittent la
vie monastique.

« Les difficultés sont nombreuses, a-t-il
dit. Le concile a imprimé à l'Eglise de
nombreuses et fortes impulsions mais tou-
tes n'ont pas été dirigées dans la bonne
direction , à savoir la construction de l'Egli-
se de Dieu.

» De sorte que beaucoup de symptômes
paraissent plutôt préluder à de sérieux
malheurs pour l'Eglise elle-même » .

Le pape a cependant souligné qu'il avait
la conviction que l'Eglise survivrait malgré
l'adversité. Il a déclaré qu'il y avait peut-
être quand même quelque chose de bon
derrière les erreurs qu'il a déplorées et
qu'il espérait que l'Eglise pourrait « l'ab-
sorber » .

BONN (AFP). — L'armée de l'air ouest-
allemande a perdu lundi son lOOme chas-
seur à réaction F-104 c Starfighter » . Ce
chiffre est officieux et résulte de la comp-
tabilité des pertes en « Starfighter » tenue
en général par les organes de presse. Il
est considéré comme approximatif du fait
qu'au ministère fédéral allemand de la
défense aucun chiffre officiel n'a été pu-
blié. Dans les milieux compétents on con-
sidère qu'il pourrait être même supérieur.
Cette série d'accidents aurait coûté la vie
à 53 pilotes allemands.

Mort du général Ezio Garibaldl
ROME (AP). — Le général Ezio Gari-

baldi , petit-fils du héros de l'unification
de l'Italie , est décédé à Rome à l'âge
de 75 ans.

La Luftwaffe a perdu
son 100me « Starfighter »

Les barricades
tombent à Belfast

BELFAST (AFP). — Les barricades tom-
bent une à une, lentement, dans les quar-
tiers catholiques de Belfast.

Une dizaine étaient en cours de démoli-
tion hier dans la matinée. Ce sont des ci-
vils qui ont les premiers commencé à les
démolir. Peu avant midi les bulldozers
militaires sont arrivés en renfort. Des trois
bataillons qui avaient investi le quartier
des Falls mardi, il ne reste que quelques
patrouilles de deux ou trois soldats.

A la suite d'un accord intervenu mardi
soir entre les militaires britanniques et le
comité de défense des citoyens , qui dé-
clare représenter 75 ,000 catholiques, les
barricades des quartiers catholiques doivent
être démantelées volontairement, dans le
cadre d'un programme s'échelonnant jus-
qu'à midi , demain. Manifestation

anti-NPD : deux
blessés à Kassel

Bernd Lunkewitz, et Michael Hoke, les
deux manifestants blessés.

(Téléphoto AP)

KASSEL (REUTER). — Un inconnu a
blessé à coups de feu deux jeunes gens qui
manifestaient tard mardi soir, devant une
maison de Kassel où le secrétaire général
du parti d'extrême-droite N.P.D. Adolf von
Thadden était réuni avec quelques amis po-
litiques.

Cet incident s'est déroulé après que le
chef de la police de la ville eut décidé d'in
terdire une réunion électorale du N.P.D.
pour éviter des affrontements entre le ser-
vice d'ordre « muscle » du parti et les étu-
diants. Après l'annulation de la réunion,
M. von Thadden se rendit au domicile de
M. Werner Fisher, député N.P.D. en com-
pagnie de plusieurs autres personnes.

Les étudiants manifestaient devant le do-
micile de M. Fisher aux cris de € nazis
à la porte » lorsqu'une voiture s'arrêta. Un
homme en descendit et tira en l'air. Puis
il lança : « Stop, police » et tira sur deux
jeunes gens qu'il atteignit au bras.

Les deux jeunes gens ont été transportés
à l'hôpital et la police s'est lancée à la
poursuite de l'inconnu. Mais après l'inci-
dent, les manifestants se déchaînèrent et
brisèrent toutes les vitres du domicile de
M. Fisher. M. von Thadden dut être éva-
cué sous la protection de la police. La
voiture dans laquelle il avait pris place
fut la cible de sacs en papier remplis de
peinture.

ITALIE
Des mouvements semblables doivent

avoir lieu les jours suivants à Bologne,
Venise et Milan, et l'augmentation du
prix du pain risque d'en provoquer
dans tout le pays.

Des grèves tournantes sont prévues
dans les usines de pneumatiques Pi-
relli , à Milan, et dans des établisse-
ments métallurgiques.

LE DIFFÉREND
Les trois grandes centrales syndica-

les qui patronnent cette vague d'agita-
tion veulent obtenir une autonomie
totale en ce qui concerne l'application
du droit de grève qu'elles accusent le
patronat de vouloir limiter.

En effet , les syndicats ont pris l'ha-
bitude, quelles que soient les amélio-
rations prévues par les conventions
collectives de travail , de poursuivre
leurs agitations au sein de chaque in-
dustrie pour obtenir de nouvelles amé-
liorations. Or, fait valoir le patronat ,
seules les grandes industries sont en
mesure de faire face à ces revendica-
tions. Les petites industries, en re-
vanche, peuvent respecter seulement
les conventions collectives, et leurs ou-
vriers sont donc lésés. D'où le diffé-
rend qui empêche la reprise des négo-
ciat ions  sur le renouvellement de plu-
sieurs conventions collectives, et no-
tamment celles concernant la métallur-
gie et le bâtiment.

GRÈVE PERLÉE AU DANEMARK
D'autre part , une grève perlée a été

déclenchée mercredi par des diplômés
universitaires danois qui réclament une
augmentation de leurs traitements
pour compenser l'absence de retraite
sur leur statut.

Nasser malade :
repos complet

LE CAIRE (ATS-AFP). — Le prési-
dent Nasser, souffrant, a dû cesser toute
activité à la demande de ses médecins, re-
lève l'officieux égyptien « Al Ahram » .

Le journal précise que le chef de l'Etat
égyptien avait contracté une grippe au mo-
ment du petit sommet arabe. La situation ,
notamment le changement de régime en
Libye, poursuit le journal, a obligé le pré-
sident Nasser, malgré sa grippe, à pour-
suivre ses activités . L'état du président
Nasser s'est aggravé et ses médecins ont
exigé qu'il cesse toute activité et observe
une période de repos complet.

Le programme spatial américain
WASHINGTON (ATS-Reuter). - Les

Etats-Unis devraient concentrer leurs ef-
forts dans l'avenir immédiat sur l'explora-
tion de la Lune et remettre à la décen-
nie 1980-90 celle de Mars.

Telle est la principale recommandation
formulée par une commission spéciale pré-

sidée par le vice-président Agnew et char-
gée d'étudier le programme spatial améri-
cain.

HONG-KONG (AFP). — Environ 170
kilos d'opium et 4 kilos de morphine ont
été trouvés par la police de Hong-Kong
à bord du paquebot britannique « Chitral »
dans diverses cachettes. Trois membres de
l'équipage ont été arrêtés. Le « Chitral »
était arrivé mardi venant de ports du sud-
est asiatique. i

Le président Nixon à l'ONU
WASHINGTON (ATS-AFP). — L a

Maison-Blanch e a annoncé que le prési-
dent Richard Nixon prononcera un dis-
cours d'environ une demi-heure devant
l'assemblée générale des Nations unies à
16 h 15 (heure suisse) aujourd'hui , puis au-
ra des entretiens privés avec divers dé-
légués étrangers à l'O.N.U.

La Chine et les missiles
Intercontinentaux

TOKIO (AP). — La Chine communiste
a déjà mis au point des missiles balistiques
ayant une portée de 2000 kilomètres et
expérimentera des missiles balistiques inter-
continentaux avant la fin de 1970. selon
un livre blanc rédi gé par l'agence de dé-
fense japonaise cité par le journal t Asahi
Shimbun » .

170 kilos d'opium
saisis à Hong-kong
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Festival de la chasse
Selle de chevreuil Mirza - Râble de

lièvre - Civet de chevreuil - Civet
de lièvre - Côtelettes de sanglier

Tél. (038) 5 54 12
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^̂ k* ̂  j ŝçêsŝ k< *">§ Ĥ ¦̂ft&B&slg B̂eËwSËalH ¦̂̂ ^1¦EL B̂Bti f̂i^BBHHBHPBBFVv*T̂ r%***̂ Ĥs7- -̂4r V '•- » ' Mg' ¦ 
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Les fabricants suisses de chapeaux lancent une nouveauté : le
modèle « Apollo », un chapeau en feutre peigné, à bords étroits,
assez sport. Juste au-dessus du nœud du large ruban, l'insigne
des astronautes , symbole de la liaison Terre-Lune, ajoute un char-
me très actuel. (Biland-Zurich)

La chemise à succès, réalisée par sir Bonser
dans un tissu genre dessins jacquard en bleu
et violet. Le foulard est de couleur grège.

IL N EST PAS un seul endroit au monde où la mode masculine soit aussi suivie et
appliquée qu 'à Rome. L'Italien aime à être élégant, bien mis et son goût du costume
ne remonte pas seulement au X X e  siècle. A ussi, les créateurs de la mode masculine s'en
donnent-ils à cœur joie et osent-ils présenter les modèles les p lus <c époustouflants » à chaque
changement de saison. Ils sont souvent si extravagants qu'ils semblent à première vue
importables. Cependan t, il en restera toujours quelque chose que le prêt-à-porter appli-
quera. Ce sera la ligne ou la couleur.

Une nouvelle silhouette
Les vestes s'allongent et se cintrent à la taille. En revanch e, les revers s'éla rgissent et
n'ont plus de fente.  Pour les tenues sportives, on porte beaucoup de vestes avec ceintures
en tissu ou en cuir, genre ceinturon. Les fermetures asymétriques deviennent courantes
pour les vestons.
Imperceptiblement, les épaules deviennent plus étroites et légèrement relevées.
Le pantalon qui les accompagne est à peine évasé du genou et descend un peu sur le
talon. U est souvent à revers, mais pas toujours.
Bref, l'ensemble a une élégance certaine et allonge la silhouette. Valentini , Baratta ,
Datti ont créé d'amusantes capes pour préserver ces messieurs du f ro id .  Elles ont une noie
romantique parce que bordées de fourrure et toujours assorties aux complets. Leur lon-
gueur est variable et les plus somptueuses sont maxi et confectionnées en fourrure sinon
en singe ou en plumes. Mais ceci est le côté spectacle du créateur, qu'on ne saurait lui
enlever sans lui ôter ses idées artistiques.

Un homme en prune, en cannelle ou en chevrons
Cette saison, la couleur est entrée en force dans l'habillement masculin. Les vêtements
les p lus classiques ont été présentés coupés dans des draps de laine couleur prune ou
cannelle. Ainsi, nos amis ou nos époux auront-ils la possibilité d'assortir leur tenue à la
nôtre ! Allons-nous nous y habituer et les hommes l'adopteront-ils ?
Les chevrons, beaucoup p lus fantaisie que dans la mode féminine semblent avoir grand
succès, surtout parmi les jeunes, car ils requièrent une silhouette sans défaut.  Surtout s'ils
sont exécutés dans les tons violet, prune, bleu roi et cannelle.
Le smocking a retenu toute l'attention des créateurs. Et ici, la fantaisie est débordante.
On y trouve tous les tons imaginables et toujours coupés dans des tissus (soie ou laine
et soie) brillants. La chemise qui l'accompagne est soit en broderie de Saint-Gall , de coupe
très simple, mais impeccable comme seul sir Bonzer la connaît, ou encore très volantéc,
même rebrodée. Le col n'est plus unifié, toutes les formes sont permises et souvent des
cravates-foulards accompagnent ces chemises.
Dans l'ensemble, un certain romantisme continue dans l'évolution de la mode masculine.
S'il est difficilement applicable à un homme dans la quarantain e, il fai t  par contre
le bonheur des jeunes par son côté apparemment décontra cté et simple.

Pas d'élégance sans chemise bien coupée
Il n'est qu'à regarder les hommes déambuler dans les rues de Rome pour apprécier
l'élégance de leurs chemises. Plus de paquets ou de p lis au-dessus de la taille : des
pin ces bien ajustées , se prolongeant assez haut permettent à la chemise de mouler le buste.
Coupées dans d'admirables cotons à petites impressions ton sur ton, ou dans des broderies
de Saint-Gall (décidément très à la mode en Italie), ou encore rebrodées de motifs géomé-
triques ou floraux, elles se portent aisément sans veston. Toutes les couleurs sont
permises et on rencontre beaucoup de noir, de brun très foncé et de bleu marine. Un léger
foulard remplace éventuellement la cravate. C'est une nouvelle silhouette masculine qui vient
de faire son apparition et il faut avouer qu'elle est très p laisante.

Le confort des chaussures
La forme des chaussures, carrée et large, tient toujours compte du confort et c'est très
heureux pour les pieds. Seul le cuir clurnge un peu de couleur en tirant davantage sur le
rouge foncé , sans doute pour s'assortir aux complets prune. Il devient aussi plus brillant
et le cuir laqué n'est plus réservé aux seules soirées élégantes. De grosses boucles, assor-
ties à celles des ceintures leur donnent une note sport-élégant.
Et pour compléter la silhouette, des chapeaux à bords larges ont fait leur apparition,
travaillés dans des feutres lap in et dans les coloris assortis. C'est encore un peu inha-
bituel, mais pour combien de temps ?

Geneviève COHEN

Valentini a réalisé ces deux 
^̂complets, genre sport, en lourd ^r

tweed. Ils sont pratiques, élé- *
gants et d'allure jeune. (Valen-
tini-Rome)

Portés sur un pantalon de flanelle grise, ces Hb>.
deux vestons ceinturés ont de larges po- ^T
ches. Baratta les a exécutés l'un en chevrons
bleus, l'autre en rouge. (Mossoti-Milan)
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\ V En pure soie aux tons unis ou en voile imprimé de dessins attrayants,

L—H >^> Ligne près du 
corps, petite poche sur la poitrine, col long et en pointe, boutons

/ t . ~" fantaisie. Vous avez reconnu les blouses créées par le grand spécialiste parisien

IJj JI Un assortiment de haute qualité, un choix incroyable de modèles, de teintes et de

•*•• AlHeUÏRE
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Mini et Maxi : Pierre Cardin a résolu le problème de la
longueur avec une mini-jupe en lainage blanc et une
houppelande à vingt centimètres du sol, en lainage blanc
bordé de vinyl noir côtelé. (AGIP)

LORS DE LA COLLECTION présentée par
Saint-Laurent qui a changé les proportions de la
mode actuelle en rallongeant les ourlets à nii-
mollets el en af f inant  la taille par des e f f e t s  dc
vestes courtes, on a parlé de révolution, de
nouveau « new-look ». Mais ce rallongement
spectaculaire n 'a pas été ratifié par tous les
couturiers : Balmain , Courrèges, Ungaro, Venel.
Real, demeurent fidèles à une mini-longueur ;
la presque totalité de leurs modèles dénuden t
les genoux.

Il n'en est pas moins vrai que la désescalade
des jupes est dans l'air, même chez les coutu-
riers qui s'en défendent. La mode ne peut
absolument plus se cantonner au « mini a el
l'avènement officiel du pantalon a habitué l'œil
à une ligne très allongée.
Que les femmes qui évaluen t avec inquiétude
la hauteur de leurs ourlets se rassurent : la
c révolution » prendra un certain temps à triom-
pher d' un style jeune que beaucoup n 'abandon-
neront qu 'avec regret.

Le pantalon \a pf ence, d" p w"a-
* Ion dans le vestiaire

des femmes est maintenant normale. Même
chez Cardin, dont on connaît l'hostilité à cette
intrusion, il y a des pan talons ; Grès joue aussi ,
pour la première fois , la carte pantalon.

En cuir, en lainage , ils sont classiques et se
porten t sous de longues capes de spahis. Chez
Dior, on a noté la parfaite réussite des panta-
lons à veste zippée et les pantalons tubes portés
avec des chasubles en fourrure. Balmain
accompagne ses pantalons de vestes-capes alors
que Courrèges obtient un grand succès avec
des pantalons en jersey rouge ou gris se por-
tant avec un gilet à bretelles sur un pullover
à col roulé.

Les manteaux f ;; 7 rT ""'t u.relle, les épaules
sont parfois carrées, le buste menu. L'ampleur ,
qui se dégage à hauteur de l' empiècement est
renforcée souvent par un très important pli
creux dans le dos. Les maxi-manteaux sont à
Vavant-garde : ils sonl toutefois uniquement
concevables, actuellement , avec le pantalon
assorti.
Pour les manteaux de sport , la forme raglan
est très prisée.

I AA rnllAÇ Presque tomes les robei
sont conçues pour pouvoir

être portées alternativement seules ou en tuni-
ques sur pantalon. On revoit la robe-ch asuble

aux emmanchures à l'américaine, très êchan-
crée, le col en « V » et portée sur un pullover
à col roulé ou un chemisier.
Pour le soir, les robes-tuniques en jersey de
soie ont des manches qui moulent le bras
ou qui sont , au contraire, volumineuses.

I PC tîCCIIC Le iersey s'«ffiime de
UCO II99US plm cn pj us  n gst plat >
poilu ou satiné, adouci par l'adjonction d'an-
gora ou de mohair. Parfois, un relief est obten u
par des fan taisies de mailles ou des associa-
tions de f i ls  de di f férentes  grosseurs.
A côté du jersey on trouve des crêpes, des
flanelles , des draps , des gabardines, des tweeds
écossais, tandis que pour le soir les pannes
unies ou imprimées, les mousselines doubles
el les velours connaissent le triomphe.

I AC rnlnrîc L" teintes s'égayent ,
UCS UUIUI  19 les tom fell iUes morteS i
prônés par Saint-Laurent, sont contrés par une
gamine franche et joyeuse où dominent le
rouge, le jaune curry, le violet souten u, le
fuchsia.
II y a aussi du noir et du blanc, sans lesquels
une collection ne porterait pas son nom.

¦ 'y .

Une mode qui transforme la silhouette

N O T R E  P R E M I È R E  P A G E:  UNE MINI-JUPE ET UN GILET RÉALISÉ EN
COTON ENDUIT FONCÉ. CET ENSEMBLE SE PORTE SUR DES COLLANTS
ET UN PULLOVER CAGOULE. C'EST UNE CRÉATION PIERRE CARDIN.
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n B̂T  ̂ "" ¦ IBJCJC' tj à̂ĉtCwvW M̂ ' (J&!|'*I M̂BBBBBP6 B̂^BHI9£- ¦'J«M|MBiSlBmJl T̂L* \W  ̂ "SBË-JM
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1 Le complet GlenCheck. 168.-
¦ M?111?}̂ 1 Y

oid le 
c0111?1̂  Qui fait oublier aux nouveaux tons mode pastels. Les finitions sont

Ht ailes d Eve le serpent et la pomme. Il trouble leur impeccables. 1
1 regard au point qu'elles le voient à carreaux. Quelle tentation! Mais nous la mettons à la tt! Mais c'est un GlenCheck. portée de votre portefeuille, puisque le M0DÉLE- Séduisant comme le péché. Coupé près du GlenCheck (veston et pantalon) coûte H t fj flï% corps,la taïUe très appuyée. Des revers larges et seulement Fr. 168.-.Notre essayeur IU^U U

Mœà pomtus, garnis de piqûres. 2 boutons. vous attend! Mj M
^g 

Le GlenCheck est fabriqué dans un mer- ^^
B i veilleux tissu pure laine vierge/Trevira, dans les VÊTEMENTS-SA
f pour Messieurs et Garçons à Neuchâtel: 12, rue St-Maurîce

'. '" BJBJBB  ̂ '̂ ¦̂ iSHBWB P̂JBBaaaaaaa*̂ ^

La guerre des ourlets a éclaté pendant la semaine
de présentations des collections des grands coutu-
riers. A vrai dire, elle couvait depuis quelque temps,
puisque déjà l'hiver dernier nous avions vu appa-
raître, sans beaucoup de succès d'ailleurs, le manteau
« lèche-bottes » qui nous a fait crier à l'anachro-
nisme.
Maintenant que les projecteurs se sont éteints autour
des pistes des défilés, la question reste posée : adop-
terons-nous l'ourlet à vingt-sept centimètres du sol
de Guy Laroche ou à quinze centimètres au-dessus
du genou de Courrèges ?
Sans doute conviendrons-nous d'une solution inter-

: médiaire : celle par exemple du manteau long et de
la robe courte comme Cardin, bien qu'elle crée une
dysharmonie à laquelle nous aurons certainement
quelque mal à nous accoutumer. |

I Finalement, nous nous arrêterons certainement à une :
bonne moyenne, celle qui nous siéra le mieux !

'• Nos collaboratrices parisiennes, Mmes Renée Denn,
Marie-Jeanne Nayugua et Jacqueline Delrieu, ont
suivi pour nos lectrices les principaux défilés des
grands couturiers français. Leurs impressions sont
publiées dans ce supplément de mode.
Nous avons également sélectionné des articles con-
cernant les accessoires, devenus indispensables à la
femme élégante, la coiffure nouvelle, la mode mas-
culine et enfantine.
La mode de l'automne et de l'hiver 1969- 1970 sera
finalement celle que vous créerez vous-mêmes, en

' prenant pour base les textes et les photographies
contenues dans ce supplément.

Ruth WIDMER-SYDLER
i' 1
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vous présente
ses nouveaux modèles
de Pans.
Ravissants
modèles
pour girls.

NEUCHATEL
rue des Epancheurs 9
Tél. 5 61 94

¦

Le spécialiste de 
K^W

LA BELLE FOURRU RE <J R^

<*S&  ̂ 50
^wk r̂ /̂  ̂ w  ̂ d'exp érience

tek. ^»»JP .^̂ Grand choix en

Wj b^ZŜ COLLIERS el CRAVATES
WfZ^ 

DE VISON - Coloris mode

' 6, rue de l'Hôpital, Neuchâtel - Tél. 5 18 50

La Tour des Chavannes et sa rue, avant 1867.

Dans une des plus anciennes
rues de Neuchâtel se trouve une
grande exposition de meubles

de sty le

MIORINI
Chavannes 12 Entrée libre

1
vous présente le prêt-à-porter

RODIER
En EXCLUSIVITÉ les modèles

f  (pr>îc/& f l1*̂ Sy lvie Vartan

NOUVEAU : RODIER MONSIEUR
Rue de la Promenade-Noire 8

Tél. 5 15 85 - Neuchâtel

PRENEZ RENDEZ-VOUS , f^"."
MESDAMES, fc-ô* JtiÊÊ&t
à l'institut de beauté fc2§* tf ÉÈÊÊÈÈÊÈki
car votre visage /%j  ̂ j L^ ^ ^ ^ ^ f̂y idemande des £5- .<? ¦K«»l'l̂ r̂ -*'S*'
soins attenti fs „Oj >u 
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au sortir «iSr a .̂ îJS^̂ Jêi
de l'été .û & ,0- '!&&%#&%,
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$ VENTE TRANSFORMATION

^
V 0

& RÉPARATION CONSERVATION
S T̂ /" Tél. 5 19 51

G V a£" NEUCHATEL _ *̂>T / *.
W N? Rue du Concert 4 - "̂  ̂gf_\x f% Jj ?̂ .
* (entresol) 
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de C I D E S C O  If FOURRURES
Membre de la F.R.E.C ** MOULIN  S 45 - 2000 N E U C H A T C l

Tél. (038) 4 35 17

INTERNATIONAL FURS

FEMME ÉLÉGANTE 
- - - 

|

ênkme Schmid
Fils

FOURRURES |
P = MAISON FONDÉE EN 1870
BEAUX-ARTS 8 — NEUCHATEL

Couleurs à la mode
Avant l'hiver, pensez à embellir ou à rénover
votre appartement, votre maison selon votre goût.
Avec notre grande variété de couleurs et vernis
et en suivant nos conseils judicieux, vous serez
certaine de réussir.

9H1JJ Color Center
Samedi, ouvert jusqu'à 17 heures. Lundi fermé toute la journée

r
A Cet imperméable genre autocoat se
^| ferme à l'aide d'une glissière géante.

Admirez le col chaudement doublé,
qui se porte roulé et levé pour cacher

menton et oreilles.
(Bœrlocher-Stoffel)

Col, manchettes et bordure de k
fourrure pour ce manteau foncé Br

en dracon et coton. ^
(Bœrlocher-Stoffel)

¦

LE SOLEIL A DROIT, lui aussi, à des vacances.
Il va donc très bientôt nous quitter, et il cédera
sa place au froid , à la pluie, à la neige et au
brouillard.
L'heure est arrivée de chasser de nos garde-robes
les blouses et les robes légères, pour y déposer les
gros manteaux, les pull-overs, les jupes épaisses.
Faut-il le regretter ? Nullement. Parce que l'automne
et l'hiver apportent avec eux une mode nouvelle et
que toutes les femmes aiment changer de toilettes.
Il est possible maintenant d'être toujours élégante,
même emmitouflée dans des lainages ; il est possible
de sourire au froid et à la pluie lorsque l'on porte
des habits confortables, chauds et beaux.
Un compagnon devient indispensable pendant les
mauvaises saisons, c'est l'imperméable. Non plus la
* pelure » que nous connaissions il y a quelques
années encore, mais un manteau qui résiste aux
plus fortes ondées en gardant son élégance et sa
chaleur. Il se double en effet de fourrure ou de
lainage, sa forme est aussi étudiée que celle d' un
manteau d'après-midi , il est agrémenté de boutons
nombreux, de chaînes ou de poches fantaisies.
Dans ce domaine, Madame et Monsieur sont pla-
cés à la même enseigne, tous les deux trouveron t
l'imperméable de leur rêve. Les jeunes ne sont pas
oubliés, mais il faut admettre qu'ils restent encore
fidèles à la canadienne ou au blouson de cuir,
qui lui aussi s'associe à la fourrure.
Les sportives s'élanceront sur les champs de neige
en portant les traditionnels fuseaux ou, si elles
sont bonnes skieuses, les pantalons droits (qui ca-
chent une première « peau fuseau»! )  ou encore
les knickers s'arrëtant sous les genoux et s'accom-
pagnant de grosses chaussettes de laine multicolores.
Les vestes de ski ont tendance à se raccourcir.
Attention à les choisir suffisamment longues pour
que le puU-over ne dépasse pas. Cela n'est pas
seulement déplaisant à la vue, mais très gênant
lorsque le bas du pullover se mouille lors d' une
chute.
Le f r oid va arriver ; sachons l'accueillir avec le sou-
rire et surtout avec une garde-robe confortable
pratique, chaude et élégante tout à la fois.

RWS
¦ ¦

¦ ¦ 
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Pour monsieur, un 
^vêtement mi - long 
^doublé chaudement

et garni de poches
géantes.

(Straehl-Stoffel)
;

. 
¦

A Faire du ski ? C'est
fl merveilleux. Etre con-
ri fortablement habil-

lée ? C'est indispen-
sable. Rester élégan-
te ? C'est possible !

(AGIP)

Vous préférez un imper- |v
méable clair ? Celui-ci se 

^porte avec ou sans cein- ~

ture, il a un double bou-
tonnage et un col géant.

Sus à ia pluie et au froiei !
i 



Un nouveau procédé permet d'obtenir des k
fourrures multicolores. Ces deux manteaux 

^en lapin sont rouge cerise et blanc, à
gauche, brun et beige, à droite. (A.S.L.)

*

De Chombert, une cape en vison blanc du
Canada se portant avec un pantalon blanc

et des bottines blanches. (AGIP)

La fourrure est adoptée par les jeunes, les
moins jeunes, les femmes et les hommes. De
gauche à droite : un maxi-manteau en zèbre
d'Afrique, long col châle, poches géantes et
manchettes en renard noir. Puis une redin-

_gote masculine mi-longue en marmotte natu-
relle du Canada, double boutonnage, large
col cranté. Ensuite un manteau nouvelle lon-
gueur en civette et enfin, à droite, un ensem-
ble gilet et veston en tigre d'Asie pouvant
être porté avec un pantalon ou une jupe.

(AGIP)
_^^^^^

LES COLLECTIONS de fourrures sonl
toujours un étonnant spectacle par leur
anticonformisme qui voisine avec les mo-
dèles les plus classiques et les trouvailles
techniques renouvelées d'année en année.
Pour l'hiver, l'insolite est au rendez-vous
avec des fourrures gags, du lapin ou du
vison patchwork, des smokings en tigre
ou en breitschwanz, des polos en singe
ou en chat, des couleurs qui renouvellent
vison, agneau, lap in, astrakan.
Les fourrures se découpent en puzzle , en
petits pavés disposés de plusieurs maniè-
res, en échec ou en quinconce, en oppo-
sition de couleurs ou unis, s'allongent, se
bordent, se passepoilent, les peaux se re-
joignant par des bandes de cuir, de daim,
de viny l, des galons de broderie de Saint-
Gall. On est surpris tout d'abord, puis
cela plaît, cela séduit, même quand un
agneau se pique de f leurs  de guipure.

Les manteaux
La fourrure a vingt ans. C'en est f ini  du
classique vison, de l'astrakan guindé, du
renard engonçant. Ils sont présents, de
plus en p lus, mais quelles que soient les
peaux choisies, tout est gai, tout est jeu-
ne : le vison est sportif et l'astrakan dé-
contracté. Les manteaux de lapin ne sou-
lèvent p lus aucun préjugé , avec leurs in-
crustations colorées, leurs dessins à che-
vrons, leur apparence de peaux précieu-
ses, leur longévité accrue. La ligne est
p rès du corps, le double boutonnage et
les ceintures fréquents. Les manteaux d'as-
trakan et de renard peuvent à la rigueur
frôler la cheville tout en restant sportifs ,
portés sur des combinaisons-pantalons. Les
manteaux de léopard , de vigogne, ne crai-
gnent pas les incrustations de vinyl.

Les ensembles-gags
Pour ne pas passer inap erçue, la fourrure
peut tout faire , des manteaux , des panta-
lons, des gilets. Un parorama complet des
créations de l'Association suisse de l'in-
dustrie de la fourrure donnerait une dé-
monstration amusante : des vestes en zè-
bre et des gilets longs en zèbre sur des
pantalons , des pulls éclatants. Des robes-
polo en singe, en chèvre, en loup à longs
poils aux couleurs qui leur reviennent de
par la nature. Un smoking en tigre à gi-
let et veston très masculins, un tailleur en
rat , une tunique en astrakan et des blou-
sons pour le sport , des étales pour le soir,
des boléros pour le cocktail qui fon t  f eu
de toute peau , de tout poil.

Les détails
Ourlets et poignets de renard sur les four-
rures plates. — Renard travaillé en ban-
des formant triangle. — Cardigan, man-
teau, veste en mosaïque de vison, de
mouton doré, de loutre, de lapin rasé. —
Peaux de lapin rasées en relief à la fa-
çon des tapis chinois. — Nombreux dé-
tails de vinyl : ganses, ceintures, poches,
manchettes mousquetaire, cols ponctués
d' un bouton .

Ce qui est nouveau :
9 Le travail pleine peau de cer-

taines fourrures.

0 Le découpage presque systémati-
que de fourrures chères, com-
me le vison, ce qui donne des
manteaux très jeunes et très
gais.

• Des assemblages dc bandes de
fourrure, d'allonges de vison,
verticaux, horizontaux, des fer-
metures en biais qui se répètent
dans la fente du dos, la jupe
sur le devant, le corsage à large
col cranté qui devient ainsi nn
col près du cou.l _
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Oui, Neuchâtel aura
Be visage du bon-
heur et de la joie
de vivre grâce à la

y
Y Un événement sans précédent donnera alors une

impulsion puissante au commerce local et aux activités
culturelles, sportives et de loisirs : la première QUINZAINE
COMMERCIALE DE NEUCHATEL.

Il fera accourir les visiteurs de tous les points de notre
canton et de bien au-delà de ses frontières.

Plus de septante entreprises, appartenant à tous les
milieux commerciaux de Neuchâtel , ont déjà donné leur
adhésion enthousiaste à notre vaste programme de MISE
EN VALEUR DES RESSOURCES, DU GÉNIE, DES TALENTS
ET DU SAVOIR-FAIRE de notre ville à l'occasion de notre
première QUINZAINE COMMERCIALE du 28 mai au
6 juin 1970.

Neuchâtel va devenir pendant quelques jours un haut
lieu du bien-être, de la prospérité, de la joie de vivre,
de la gastronomie et de divertissements artistiques,
culturels et sportifs de qualité.

Membres de tous les milieux commerciaux de Neu-
châtel qui n'avez pas encore rejoint nos rangs,
il est temps de monter dans le train du progrès.
Hâtez-vous de le faire. Il ne reste plus beaucoup
de places en première classe !

Si vous voulez vous aussi participer dans les
meilleures conditions à la première QUINZAINE
COMMERCIALE DE NEUCHATEL, remplissez sans
tarder le BULLETIN D'ADHÉSION ci-dessous.

Quinzaine commerciale de Neuchâtel
Association de la Quinzaine Commerciale de Neuchâtel
4, rue Saint-Maurice Case postale 886
2001 Neuchâtel C.C.P. 20-4200
Tél. (038) 5 65 01 Poste 243 Neuchâtel

Bulletin d'adhésion
L'entreprise soussi gnée (raison sociale, adresse , No de téléphone)

demande son admission comme membre de l'Association de la Quinzaine Commer-
ciale de Neuchâtel.
Elle s'engage à verser la finance d'inscription, soit Fr. 20.— (vingt francs) et donne
son adhésion aux statuts de l'Association, qui lui seront envoyés sur demande sans
tarder.
Fait à Neuchâtel, le Signature

(à retourner au Secrétariat de la Quinzaine Commerciale de Neuchâtel,
4, rue Saint-Maurice, 200*1 Neuchâtel, Case postale 886)

Notre but
En mai - juin, chaque année, aux dernières

semaines du printemps, notre Association veut
offrir dorénavant aux Neuchâtelois et aux
visiteurs, que nous espérons attirer en grand
nombre, de vingt lieues à la ronde, l'occasion
— d'apprécier la qualité des produits et des

services, et de découvrir les ressources
propres de Neuchâtel, souvent trop peu
connues, sinon tombées dans l'oubli ;

— de se divertir de mille manières, dans une
ambiance de ville ouverte, pendant une
dizaine de jours, au commerce des den-
rées et des services comme à celui des
idées, au progrès, au bien-être et à la
joie de vivre.

Le moyen de l'atteindre
COMMENT les milieux commerciaux , don!

vous êtes un indispensable rouage, peuvent-ils
contribuer au succès de cette vaste campagne
d'utilité publique ?

En mettant en valeur leurs produits et leurs
services, pendant la QUINZAINE COMMERCIALE
DE NEUCHATEL, selon le programme, les
méthodes et les moyens que notre Association
a prévus pour stimuler l'activité de toutes les
entreprises commerciales et des organisations
culturelles, sportives et de loisirs.

Extraits des statuts de notre Association
ARTICLE PREMIER. — Sous la dénomination

de « Quinzaine Commerciale de Neuchâtel »,
il est formé à Neuchâtel une association qui
est régie par les présents statuts et par les
articles 60 et suivants du Code civil suisse.

ART. 2. — L'association a pour but de :
— favoriser et promouvoir le développement

et l'extension du commerce local par
l'organisation d'une quinzaine commerciale
à Neuchâtel ;

— rechercher les moyens propres à défendre
les intérêts généraux de ses membres, sur
le plan local ;

— resserrer les liens de solidarité qui doivent
unir les différentes activités commerciales,
de loisirs, sportives et culturelles de la
ville.

L'association, d'utilité publique, n'a pas de
but lucratif.

ART. 5. — Peuvent faire partie de l'asso-
ciation :
a) toute personne physique ou juridique ex-

ploitant en la forme commerciale une
entreprise du commerce de détail et
exerçant son activité sur le territoire de la
ville de Neuchâtel. Les artisans peuvent
également être admis, s'ils vendent au
public leurs produits ou leurs services ;

b) toute association groupant les personnes
mentionnées sous lettre a) et dont les buts
sont compatibles avec ceux de la « Quin-
zaine Commerciale de Neuchâtel » ;

c) toute association de loisirs, sportive ou
culturelle de la ville de Neuchâtel.

Commerçants de Neuchâtel qui désirez aller toujours de l'avant, dépëchez-vous
de refoindre nos rangs! il vous reste Juste le temps de ne nos rater le départ

" — . .  .. — . - ¦ 
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Neuchâtel aura un nouveau visage



NOUS AVONS EU L'OCCASION DE RENCONTRER DEUX FEMMES DONT LES PROFESSIONS SORTENT DE L'ORDINAIRE
TOUTES LES DEUX SE SONT MISES AU SERVICE DE LA BEAUTÉ : LA PREMIÈRE CRÉE DES VÊTEMENTS, LA SECONDE A OUVERT
UNE ÉCOLE DE MAQUILLAGE. NOUS NOUS FAISONS UN PLAISIR DE VOUS LES PRÉSENTER DANS CE SUPPLÉMENT DE MODE

R. WIDMER-SYDLER

Recherche ele ia perfection

Une école de maquillage à Lausanne

Un des salons du Centre d'esthétique et de maquillage de
Lausanne. Il va sans dire que si toutes les élèves peuvent utili-
ser les produits nombreux dont dispose l'école, des mesures
d'hygiène doivent être observées. Chaque femme reçoit une
spatule et un pinceau sur lesquels elle applique crèmes et fards.

TOUTES LES FEMMES admirent les p hotograp hies des manne-
quins, des vedettes éi des artistes et elles envient le maquillage par-
fai t  qui embellit le visage de ces personnes.
Les journaux publient régulièrement des conseils, décrivent l'art de
dessiner ses lèvres ou ses sourcils, la manière de soigner sa peau.
Est-ce suffisant et efficace ? Oui, pour autant que la femme connais-
se son visage, qu'elle possède des bases de l'art du maquillage.
Car le maquillage est un art, un art qui s'apprend. A Lausanne
vient de s'ouvrir un Centre d'esthétique et de maquillage, école dont
la directrice, Mlle Danielle Gloor, se met au service de la beauté
et de la santé du visage.
Il ne s'agit nullement d'un institut de beauté, mais bien d' une école
ouverte à chaque femme désireuse d'apprendre à connaître sa peau ,
à la soigner, à embellir son visage par un maquillage approprié
et étudié.
Mlle Gloor a obten u son diplôme d'esthéticienn e à Lausanne. Elle
a ensuite parfait sa formation à Stuttgart dans une école animée
par des dermatologues de renom, à Paris où elle se spécialisa dans
le visagisme et enfin à Londres où elle étudia spécialement la coif-
fu re  et l'esthétique.
Son expérience lui a appris que de nombreuses femmes étaient avi-
des d'en savoir davantage sur le problème du maquillage. C'est
pourquoi elle a ouvert son Centre d' étude d' esthétique et de ma-
quillage.
Apprendre à se maquiller en quinze jours ? La chose est mainte-
nant possible. Pour un prix modique, la f emme jeune ou moins
jeune peut s'inscrire à un cours de huit heures qm se déroule à
raison de deux heures deux fo i s  par semaine. Mlle Gloor et une
collaboratrice apprennent aux élèves à connaître leur peau, leur
expliquen t les soins qu 'elle exige, la technique du massage facial , l'ap-
plication des masques, la manucure, l' art enfin de se maquiller
selon la forme du visage de chacune.

UNE I N S T A L L A T I O N  DE BON GOUT

Dans des salons aménagés avec un goût exquis, l'élève prend p lace
devan t un large miroir. Sont mis à sa disposition , de nombreux pro-
duits de marque qu'elle peut ainsi essayer, comparer, étudier. La
femme qui veu t rester fidèle à une marque de produits dont ne
dispose pas le Centre peut naturellement apporter avec elle les
£.rèmes et fards qu'elle préfère , qu 'il s'ag isse de produits renommés
ou extrêmement bon marché. Le Centre ne vend absolument rien.
Cette école de maquillage ne nuira nullemen t aux instituts de beauté
qui restent et resteront toujours indispensables à la femme élégante,
incapable de procéder chez elle à un nettoy age complet et pr ofond
de la peau par exemple.
D' autre part, en sachant se maquiller avec beaucoup p lus de réussite
que par le passé, la femme vouera plus de soins à son visage, elle
le soignera , le maquillera avec plus de plaisir. Son charme lui vau-
dra des compliments, elle se sentira beaucoup plus sûre d'elle-même,
elle plaira davantage.
N' est-ce pas une idée merveilleuse que celle de Mlle Gloor qui
permet maintenant à toutes les femmes d 'être plus belles encore ?

Une Neuchàteloise, Mlle Eliane Schenk,
n'a qu'un but : CRÉER

UNE MAILLE A L'ENDROIT, une à l'envers, trois rangs en laine
rouge, deux en rose, puis on recommence.
Toutes les femmes ont, une fo is  ou l'autre, tricoté des chausset-
tes, des écharpes ou des pull-overs. La confection d'une jaquet-
te par exemple prenait des mois et le résultat n'était pas toujours
des plus heureux !
Le tricotage est un art, certes, mais la lain e et les aiguilles ne
font  pas  tout. Il faut , avant de commencer un ouvrage, avoir une
juste idée de ce que Ton entreprend et, si possible, se lancer
dans une nouveauté. Ce qui n'est pas facile , avouons-le !
Une jeune femme possède ce don merveilleux, de la création. Les
idées sont si nombreuses dans sa tête qu'elle a à p eine le temps
de les déposer toutes sur les papiers. Il s'agit d' une jeune Neu-
chàteloise, Eliane Sch enk, styliste qui s'est spécialisée dans le
lainage et dont les modèles ont déjà enthousiasm é de très nombreu-
ses femmes en Europe et en Amérique.
Mlle Schenk a appris le tricotage avec su grand'mère, mais sans
y attacher beaucoup d'importance. Plus tard , elle suivit l'école
d'interprètes de Genève. C'est alors que son besoin de créer s'est
manifesté d' une manière farouche. Les cahiers contenaient plus de
dessins de mode que de traductions de thèmes...
Tant et si bien que Mlle Schenk , qui avait confectionné elle-mê-
me p lusieurs de ses modèles et les avait montrés à une personne
experte en la matière, f u t  vite connue et demandée ! Elle arrêta
ses études pour se lancer dans ce métier particulier qu 'est la créa-
tion dans le domaine de la mode.
Les débuts ne furent pas faciles, loin de là. Plaçant l'indépendan-
ce au-dessus de tout, Mlle Schenk a refusé de travailler exclusi-
vement pour un couturier.
— Je crée mes modèles, je  les réalise ou je les fais réaliser par
des tricoteuses, j 'exige qu'ils soient parfaits... et qu 'ils portent mon
nom. L'auteur d'un tableau désire lui aussi signer ses œuvres...
L'hiver dernier, Mlle Schenk a ouvert une boutique à Crans, bou-
tique qui a connu un très joli succès. Toutefois, il n'est pas pos-
sible à une styliste de s'occuper de sa clientèle et de créer en mê-
me temps.
— Des modèles, j 'en ai p lein ta tête et je voudrais pouvoir dis-
poser de vingt-quatre heures sur vingt-quatre pour les réaliser.
Il faut hélas s'occuper d' une foule de choses qui prennent un temps
inouï et que je considère comme du temps perdu. Ce qu'il me
faudrait, c'est trouver une personne qui s'occupe de toutes les
paperasseries et des démarches pour l'écoulement de mes modè-
les. J' aurais ainsi le temps de créer, de créer encore, de créer
toujours !
Actuellement, Mlle Schen k est à Paris. Des photographes onl pris
des clichés de ses créations et il est certain que les revues de mo-
de européennes et américaines publieront très proc hainement des
clichés montrant les modèles inédits, originaux et combien plai-
sants de cette Neuchàteloise.
Qu'il s'agisse de robes, de pull-overs, de costumes de bain (Mlle
Schenk a été la première créatrice de bikinis en laine), de pon-
chos, d' ensembles, toutes les pièces réalisées par Mlle Eliane
Schenk ont un point commun : elles sont originales, pleines de
charme et de grâce, de fraîcheur et de perfection . En un mot,
elles plaisent.

Mlle Eliane Schenk, styliste, présentant quelques-uns de ses
modèles. Au premier plan un immense poncho tricoté d'une
manière nouvelle, qui imite un peu la fourrure.

(Avipress - J.-P. Baillod)

toute ta motte mmveëte
A chaque automne, sa mode nouvelle : jeune, exclusive, sensible à la fan- À_ W '¦ " '¦'- ¦ P%h
taisie. Une mode comme vous l'aimez, comme vous la découvrirez dans dm -f " ¦ '̂ L
notre nouvelle collection : du manteau sport au pantalon du soir, de la 0& 1SL
robe imprimée au tailleur « sage », du chemisier « près du corps » à p̂ K

Du mini au maxi , vous Irouverez, dans nos rayons , tout pour être à la mode. ĵ _̂W jf ^Ĥ gHllL
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Sa BH| A ''-'AA A -.A':Ĵ B jsnsè-' ï: ¦ *iĤ lP?3l& îrf-"'- $Ë _̂_____&È- j *- ^PSBB̂ BM>U?I3HBB1 ¦ iffifc^ffffAf-f'f

'¦ ' ' ' -¦fi EflL ' ¦'¦ ¦ • JBHBBI ¦ . . '-:^̂ BmWÊmWitt^ '" '' ¦¦ - '- 'Jrm&y ^' BBE£$<*39 MP^̂ *iB'§&< xULmW BHfti-si-i-ï:-^^^

¦"'¦'¦¦ f̂lfl BE» sP 9̂R Bm—m m̂WÊ UmWiiii *Ëi—— B̂flBjBjIBB  ̂ Jmmm VÊÊm\\t *- - ¦  ¦ '- B̂jfl & ?
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Le magasin spécialisé !!! ' Le mieux assorti !!!

CHEZ orro
Grand-Rue 22
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GRILLSWISS

Le gril infrarouge le plus complet,
avec minuterie, 2 puissances de chauffage

et grille en fonte pour grillades
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ÉLECTRICITÉ ¦ INGÉNIEUR EPZ
Orangerie 4 Tél. 5 28 00 Neuchâtel
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Chez le spécialiste

KINIDLER
Neuchâtel Hôpital 9

A Une seconde peau : le collant de
@| laine une pièce. Celui-ci se porte sur

 ̂ les chaussures, il a de longues man- m
ches et un col montant. Il est possi- '
ble de le porter « nu » si l'on a la
chance d'avoir une silhouette impec-
cable, ou accompagné d'une jupe,
d'une mini-robe ou d'une chasuble.
A admirer : le collier de chien et le
chapeau bordé de cuir . (AGIP)

AVEC LA MODE DU MINI, le collant a de nouveau gagné les faveurs  des femmes.
Et comme le mini s'accommode mal des rigueurs de l'hiver, les créateurs des bords de
la Seine et de l'Arno ont lancé des bas et des collants tricotés ou crochetés, en laine ou
en dralon f aci les  à entretenir, qui ne manqueront pas de charme. Assortis aux pull-overs
sport , aux longues écharpes et aux bérets en tricot, ils sont décorés de motifs originaux
el confectionnés dans les teintes mode.
Détail ra f f iné  de la mode actuelle , les bas s'ornent de guirlandes sur le côté, de pois
ou de f l eurs  multicolores brodées. Ils s'assortissent parfois à une robe ou à un ensemble
pull-gilet de même matière.
Une idée pratique et dans le vent a vu le jour cette année : le « jumpsuit » tout d'une
pièce. On y est moelleusement envelopp é de la tête (ou p lus exactement de la gorge) aux
pieds , comme dans une seconde peau. Ce vêtement se porte tel quel, comme « home-
dress », avec une robe à bretelles ou encore avec une jupe et un pull-over. Il n'y a .
vraiment plus de quoi greloter. D' autan t plus que l'on revient aux jupes qui descendent
jusque sur les mollets, portées sur de gros bas et complétées par un manteau qui tombe
sur les chevilles.

QUI L'EUT CRU ! La laine traditionnellement app réciée depuis des décennies pour
sa chaleur douillette et son côté pratique , se fa i t  jeune et pimpante , ouverte à toutes
les idées de la mode et s'y ralliant hardiment. Le courage que les fabricants
déploient à lancer cette ex-parente pauvre de la mode est remarquable. Rien ne leur
paraît trop osé, trop gai, trop jeune. Les premiers bénéficiaires en sont — bien
entendu —¦ les pantalons. Des pantalons en jersey destinés aux jeunes femmes bien
faites , évasés vers le bas et munis d'un revers, qu 'on porte avec un cardigan super-
long, amincissant , avec ou sans manches et assorti d' un pull-over. Les vestes les
plus longues descendent presque jusqu 'aux genoux et parent les femmes grandes de
la désinvolture que donne un t jet set » surtout lorsqu 'elles accompagnent te tout
d'une écharpe géante, tricotée, flottant au vent.
Mais il n 'y a pas que les pantalons. La mode laine s'empare aussi des cardigans,
des vestes empruntées aux judokas, des tuni ques, avec ou sans ceinture. Evasées,
flottantes , hyper court es et semblables à des petites robes d'enfan t, certaines de ces
tuniques peuvent même jouer le rôle de mini-robes ; d'autres tenues ressemblent
plutôt à de grandes salopettes, tricotées en dralon, en vue des longues soirées autour
d'un f eu  de cheminée. D'autres encore se composent d'un short «r bermuda » allié
à un pull-over à manches longues, porté sous une veste — sans manches, elle —
si longue qu'elle laisse à peine apparaître le bas du short.
Longtemps, les lainages se sont habillés de teintes discrètes, un tantinet moroses :
gris souris, brun terne, noir chagrin. Or les voilà qui jaillissent de leur bain de
jouvence parés des couleurs les plus vives : des rouges flamboyants, des verts inten-
ses, des jaunes lumineux font  pâlir d' envie les étoffes les plus chatoyantes.
Les mailles respirent la jeun esse, et elles suscitent aussi bien l' enthousiasme des
jeunes que des moins jeunes, hommes ou femmes. Elles recueillent tous les suf-
f rages  de ceux qui voient dans la laine une mode rajeunissante, une mode désin-
volte , élégante et sportive , une mode qui fait  de la vie un miroir où se reflè-
tent les p lus doux moments d'insouciance et de détente.

Le pullover à col roulé,
c o u l e u r  moutarde, est
d'allure très sportive. Il
est réalisé en huit coloris
différents et il est porté
indifféremment par Ma-
dame ou Monsieur.

Pour la fillette ou le gar-
" çonnet, un pullover à man-
ches courtes marin, rayé
rouge et blanc' (Tamessa
Assemat-Lamy).

Ce collant de Riva est des plus
originaux : laine claire d'un côté,
foncée de l'autre. A conseiller aux
jambes très fines seulement !

Ces doux lainages
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Le centre de l'élégance
au cœur de la cité.

Magasin spécialisé en

lingerie, bas, collants et chaussettes

wpW La mode actuelle...
f j  % Toujours aussi jeune, aussi belle!
WJÊM Wr̂ %r, W Ligne simp le, robe-fourreau, robe légèrement évasée ,

fp- H§H deux-pièces strict et d'une allure folle, pantalon...
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Toujours les dernières créations
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L'élégance exige
de belles lunettes

QbBBBB
:

Jupe portefeuille
en shetland écos-
sais pure laine, ro-
se, beige et blanc.
Plis couchés dans
le dos et sur le cô-
té droit, patte fer-

J_\ meture à gauche.

 ̂
(AGIP)

Deux garçonnets
portant des ensem-
bles réalisés en ga-
bardine pur coton

^k sable. L'un a adop-

 ̂
té le blouson et 

un
panta lon  assort i
garni de bandes
de tricot, l'autre a
préféré un imper-
méable trench à
boutonnage sous
pat te, réversible,
un côté en gabar-
dine beige, l'autre
en velours tête de
nègre, assorti au
pantalon. (AGIP)

Jacques Esterel a lancé une nouveauté qui
simp lifiera la vie des mamans. Les vêtements
de ce garçonnet et de cette fillette sont réa-
lisés en jersey perlé imperméable, qui a donc
les mêmes caractéristiques que les vêtements 

^de pluie. (A.S.L.) Y

LES ENFANTS doivent prendre de l'exercice... Il faut  surveiller leur alimen tation-.
Il est nécessaire de veiller à ce qu'ils ne se couchent pas trop tard-
Toutes ces conditions sont indispensables à l'équilibre des enfants ; mais, avez-vous
songé que leur habillement est aussi une des conditions essentielles de leur forme ?
Oui, bien sûr, vous vous préoccupez de les couvrir l'hiver et de les vêtir légèrement
l'été, mais il n'y a pas que les questions climatiques qm comptent. Au même titre
que pour vous, l'aisance des mouvements, la solidité des tissus, l'élégance d'une
ligne ont aussi leur utilité. Bien habillés, vos enfants n'en auront que p lus
d'assurance.
Naturellement ces nouveaux vêtements seront choisis en tenant compte des goûts
de l' enfant ; il ne fau t  jamais imposer à un enfant un vêtement qui ne lui plaît
pas et tenir compte, dans les limites raisonnables de ses désirs.
Le vêtement choisi, aimé par l' enfant a quelque chance de durer et d'être un peu
plus soigné que celui qui lui aura été imposé.

LA MODE DE MADEMOISELLE
Les petites filles porteront cet hiver beaucoup de coordonnés : pull - bonnet -
êcharpe ; pull et jupe à bretelles assorties ; pull et pantalon ; robe - pull et collant
etc... Elles seront attirées par le style e frère  et sœur », adaptable à l'un comme
à l'autre.
La robe est favorite et passe bien avant la jupe.
La robe jump er : c'est la tenue de classe idéale ; une seule robe, mais tout les
jours différentes , selon qu'elle est portée avec un pull ou avec un chemisier.
La robe-chemisier classique est réalisée en jersey ou en flanelle.
Pour les tenues habillées il suffira de traiter ces mêmes robes en tissus plus précieux,
en velours par exemple.
Les jupes : qu 'elles soient port efeuille, à fermeture réglable ou à « bretelles », elles se
portent avec des pulls très courts ou très longs, à cols « roulés » ras du cou ou
en pointe. Beaucoup ressemblent à des pulls de pêcheurs à grosses mailles.
Le pantalon-tunique est une ligne qui semble avoir été conçue spécialement pour
l'hiver ; elle résout le problème des jambes nues. Ce nouveau tandem, avec son
allure nette et soignée, devrait pouvoir remplacer par les grands froids , la robe
et le collant, et être agréé par les écoles ou le simple pantalon n'est parfois pas
autorisé.
Sur ces différents vêtements, les petites filles porteront :
— des cabans allongés,
— des canadiennes 718 garnies de fourrure,
— des blousons imperméables en similicuir,
— l'imperméable classique qui se fa i t  en coton enduit, en drap imperméabilisé ou
en textiles synthétiques.

POUR LES PETITS GARÇONS
La tenue type pour les garçonnets est le blouson et le jean en velours gratté,
avec un chandail à col roulé.
Le blazer croisé avec le pantalon dépareillé ou la culotte anglaise, reste la tenue de
ville la plus appréciée.
Quant aux knickers il se maintiennent avec des idées fantaisies comme les p oches
au-dessus des genoux.

* • •

Tous ces vêtements, qu 'ils soient destinés aux filles ou aux garçons sont réalisés
dans de beaux tissus de laine : flanelle shetland, mais aussi des mélanges laine et
fibres synthétiques lavables. Le jersey pren d une part très importante. Deux nou-
veautés : le jersey-velours et le velours de lin.
Les coloris : marine, bleu Air-force , rouge indien , gris acier, vert lichen.

Manteau en tissu jersey 
^gris pure laine vierge pour v

cette fillette. A noter l'em- *^
piècement surpiqué, les
grands rabats de poches
et le pantalon écossais gris
et blanc assorti . (AGIP)

Mode j eunesse



Pratiques, ces vêtements d'enfants
pour les jours frais», pour les jours froids.

Pratique et puis
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AVEC LA VAGUE de transparence qui déferle
sur la mode, aussi bien sur la haute couture
parisienne que sur l'alta moda en Italie, sur le
prêt-à-porter que sur la confection suisse, les
maîtres es lingerie et de la petite mode ont
complètement révisé leurs sources d'inspiration
que le mini avait déjà passablement revisées.
On pourrait penser qu 'avec les deux tendances
archilong et supermini , ils ne savent plus à
quelle longueur se vouer, qu 'avec le pantalon
ils vont perdre la clientèle des jupons et com-
binaisons... Ce serait mal les connaître... d'où
le retour des camisettes si ce n'est des chemises,
des « panty » ou « bermudas » si ce n'est de la
culotte. Et la vogue extraordinaire que connaît
actuellement le collant n'a pas élé sans causer
quelques soucis aux f a bricants de lingerie.
Mais le Salon de la lingerie fémin ine et de la
corseterie à Paris a démontré que ce secteur de
la mode n'est pas en pert e de vitesse. Au con-
traire, la lingerie n'est p lus considérée comme
utilitaire seulement, cela depuis quelques saisons
déjà , mais en p lus, aujourd'hui , elle est devenue
le complément élégant des vêtements de dessus.
Elle évolue avec la mode de ces derniers et les
femmes prennent plaisir à la renouveler et à
l'harmoniser à leurs toilettes.
De plus, elle est réalisée dans toutes sortes
de tissus qui ont pour dénominatif commun de
la rendre pratique, agréable à porter et facile
à entretenir.
L'adaptation de la lingerie à la vie moderne n'a
pas fait  perdre sa féminité à la lingerie qui
s'agrémente même, dans le style « culotte », de
broderies, de ruches et de volants de dentelle
qui ne se gênent pas de dépasser légèrement
l' ourlet des mini-robes.
En d' autres termes, si l'on pense à tous les impé-
ratifs de la mode nouvelle, on pourrait aller
jusqu 'à dire que la lingerie épouse le vêtement ,
qu 'elle est l'éloge de la légèreté et de la fraî-
cheur, que pour l 'hiver elle est le bien-être et la
chaleur retrouvés.

Un ensemble de Triumph International :
soutien-gorge, fond-de-robe courte et
gaine-panty en tulle lycra, décoration
dentelle.

Spencer ou camisette en tricot 
^dentelle de coton. Modèle suisse 9

Sawaco.

wmmimmmmwmBKmmi. ^ -̂ 

Amusante chemise de
nuit copiée sur la che-

A mise d'homme, en crêpe
£g de coton rayé.
 ̂ (Triump h International)

A Baby-doll d'une seule pièce
%.\ en flanelle de coton im-~ primée. Modèle suisse

Dubarry.

La ligne
Si les sous-vêtements de jour ont dû s'adapter
aux grandes lignes de la mode, les modèles les
plus nouveaux de la mode dite or intime », soit
sauts de lit, déshabillés, robes de chambre et
même certaines tenues d'hôtesses, suivent de très
près les modèles les plus excentriques et les
plus osés de la haute couture.

Les couleurs
Toute une gamme dc coloris est mise en valeur
par ces nouveautés de jour , de nuit ou intermé-
diaires : les imprimés aiment les tons très doux
et les unis s'éloignent des couleurs pastel en
dehors de rouge 1res fr ais, marine et noir. Le
blanc rentre en force et naturellement toujours le
ciel, le rose et le turquoise, le vert d' eau, le jaune
mimosa et le saumon. Le blanc apparaît sou-
vent bordé ou orné de couleur, de galons de
broderie, de passepoils, de dentelle.

Simone VOLET

L'indisnensahte tingerie

Quelques détails
De la lingerie garnie de dentelle au cro-
chet. Le motif est semblable pour le sou-
tien-gorge et le mini-slip.

/ /̂ / /̂ .̂
Sont apparus sur le marché , des jupons
spécialement conçus pour les personnes
s'habillant « mini » ou « juste longueur » .
Des bretelles peuvent s'allonger ou se
rapetisser, changeant rapidement la hau-
teur de l'ourlet 1

/%• r  ̂ /%/

Vous exigez que vos vêtements soient im-
peccables. Exigez aussi que votre lingerie
soit toujours parfaite.
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LES GRANDS COUTURIERS présent ent de plus en plus souvent des modèles t elle
et lui ».
On sait que la fillette aime p orter la même robe que sa maman, que les frères et sœurs
sont fréquemment vêtus d'une manière identique. Pourquoi les couples ne choisiraient-ils
pas eux aussi des toilettes qui ont des détails communs ? H va sans dire que cette mode
ne doit pas se généraliser mais, en regardant les photos que nous pu blions dans cette
page, nous devons admettre que cette idée est charmante.
D'autant plus que les défilés de couples sont eux aussi p lus vivants et plus agréables
à suivre !

Puisque Madame
montre ses cuisses,
Monsieur montre son
ventre. Nous ne con-
seillons toutefois pas
à des couples âgés
d'adopter cette te-
nue ! (Photopress)

La photographie de couples que
l'on voit le plus souvent : celle des
mariés. Voici Monsieur et Madame
1970, vêtus d'une manière classi-
que, mais d'une rare élégance. Il
s'agit de modèles suisses visco-

fashion. (A.S.L.)

La mode familiale : Jacques Este- ^
rel a, pour la première fois, pré- \0>
sente une famille habillée d'iden-
tique manière : pantalons clairs,
chasubles orange et blanc, le tout
en jersey imperméabilisé. (A.S.L.)

Pour une réunion automnale ou pour rece-
voir des invités, deux modèles blancs qui
rappellent la grande époque des Romains.
La tunique de ces complets tersuisse a
une partie centrale ajourée et garnie de

broderie précieuse. (A.S.L.Gack)

Elle porte une ravissante
toilette plissée du haut en
bas et formant tunique,
tandis que son mari porte
élégamment le veston clair
et le pantalon foncé. La
cravate est remplacée par
un foulard négligemment
noué. (Keystone)

La mode "duo"
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OFFENSIVE POUR LES PANTALONS
Ton/ /e monde se posait la question avant le défilé organisé par Christian Dior : ses our-
lets seraient-ils en baisse ou en hausse ? Le couturier a adopté les deux méthodes. Ses
robes découvrent la jambe très haut , douze centimètres au-dessus du genou. En revanche,
on note la nette offensive du long pour les redingotes destinées aux pantalons, les tuni-
ques brochées du soir et celles entièrement brodées qui s'arrêtent à trente-cinq centimètres
du sol.
Dior a choisi des flanelles chinées ou imprimées, des lainages double face , des jerseys
de laine unis, imprimés ou prince-de-galles, des jerseys de soie. Pour le soir, des mous-
selines lamées, des pannes unies ou imprimées.
Les teintes pour le jour sont le brun roux, l' ocre, le bois de rose, le noir. Pour la soirée Dior
prop ose quelques coloris vifs : du rouge laque, du jaune de chrome.
QUELQUES DÉTAILS : Des coiffures de jersey nouées en fichu ; des feutres d'homme
à petits bords ; des bonnets de laine; des bas de laine côtelés dans le ton de l'en-
semble, en mousse très f in e ; des écharpes courtes et longues, souvent nouées sur la
nuque ; des boucles d' oreilles, des bracelets et des bagues en émail ou en bois inscrusté
de diamants.

MOLYNEUX
GRANDE TRADITION DE L'ÉLÉGANCE
Aucun grand changement à signaler dans la collection de Molyneux, réalisée par trois
modélistes : un Ang lais, un Italien et un Néerlandais. Exception faite de l'audace de cer-
tains modèles « robes-peau », «r robe-sirène », créés dans des tissus transparents, nous retrou-
vons la grande tradition de l'élégance Molyneux.
La silhouette est souple , la longueur inchangée. Pour le matin, beaucoup de tweed , de
jersey , des tissus réversibles. Pour le soir, de souples lamés et des mousselines.
Les couleurs dominantes sont le grenat , l'aubergine, le gris foncé et le pourpre.
QUELQUES DÉTAILS : Beaucoup de ceintures et de longues écharp es ; en guise de coif-
f u r e , des foulards en cuir noués asymétriquemeiit.

BEAUTÉ, CALME ET VOLUPTÉ
¦

Devant une assistance particulièrement choisie, Pierre d'Alby a présenté sa collection qui
n 'est que beauté , calme et volupté.
Beauté dans le bouleversement des silhouettes, dans la recherche permanente du galbe
exacerbé , dans la transposition des courb es.
Calme dans les formes, car tout a été calculé pour que les modèles reposent sur la femme ,
et que la femme se repose dans les modèles-
Volupté dans le choix des tissus, la recherche des matières qui sont le p lus souven t souples
ou rigides, épaisses ou diaphanes , évanescentes ou lourdes.
Le défilé lui-même a été conçu dans le style sobre et dépouillé mais précis dans l'audace
qui caractérise le talent de Pierre d'Alby et de son équipe. Comment le décrire ? Cela tient
à la fois de la tapisserie de Bayeux , des fresq ues de la Sixtine, des Indes galantes...

LE STYLE NÉGLIGÉ-SNOB
La silhouette créée par Jacques Eslerel est fluide , décontractée. L 'amp leur est donnée
par des plis profonds dans le dos. Le buste est étroit et long, la carrure doucement
arrondie , la longueur variable. Avec des jupes- corselets et des pantalons, Esterel propose
des blouses-pulls, des vestes-pulls, des manteaux-pulls.
Les tissus choisis sont le jersey , le jersey de soie, imprimé, ou rebrodé à chevrons.
Les teintes : le marron doré , le bois de rose, le beige cendré, le blanc.
QUELQUES DÉTAILS : Des bonnets emboîtant bien la tête, complétés par de longues
écharpes drap ées dans le même tissu ; des bottinettes à semelles débordantes. Pour le soir,
des escarpins sandales, des sacs en jersey et en cuir, des colliers géants.

NINA RICCI
PYJAMA SUAVE ET FLOU
Chez Nina Ricci, ce sont aussi les années 30 qui ressuscitent. Le biais est roi, surtout
dans les robes habillées en crêpe de Chine, en crêpe satin , en crêpe georgette. La lon-
gueur est maximale, les manches froncées sous un haut po ignet. Le manteau est raglan
à col géant.
Beaucoup de plissés soleil dans cette collection , des franges, des strass en galon , en sau-
toir, en bracelet.
Le pantalon est éliminé au profit du pyjama du soir suave et f lou .  L 'accessoire vedette
est le châle précieux et la plume d'autruche.
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Les cottections parisiennes



®es hiioux aux mitie feux

Parure faite de
chaînes de métal,
interrompues
irrégulièrement
par des pierreries
de couleurs.

Pour remplacer les broderies coûteuses, le couturier Louis Feraud a ima- fei
giné des colliers et des ceintures en métal comportant des miroirs à facettes 

^et des cristaux incrustés. Des bracelets assortis se portent aux mains
et aux pieds. (A.S.L.)

Un énorme
collier de chien

en métal auquel
sont suspendues

des boules
brillantes

de différentes .
grandeurs. EL

(A.S.L.) F

MALGRÉ les couleurs sombres
qu'amènent l'automne et l'hiver, ces
deux saisons seront brillantes. Scin-
tillantes même car une réaction con-
tre cette austérité traditionnelle se
manifeste : les bijoux brilleront
de mille f eux .
Si vous n'aimez pas les fantaisies ,
vous pouvez éclairer vos toilettes,
à condition bien sûr d' en avoir les
moy ens, des lumières prestigieuses
du diamant. Lui aussi a sa mode,
puisque sa taille change au cours
des années.
Sachez donc que le diamant mo-
dern e, s'il est taillé à facettes , doit
en comporter cinquante-huit. Il est
généralement rond et , dans cette
forme , il fa i t  de merveilleuses ba-
gues de fiançailles. Néanmoins, cer-
taines personnes le préfèrent taillé
en ovale, en marquise, en poire, en
cœur ou en demi-lune.

Le style « New Hair »
Alexandre, le coiffeur des altesses
et des stars, possède une inestima-
ble collection de bijoux du XVIIIe
siècle. Ennemi de l' uniformité , U
les a adaptés à notre vie et à nos
finances actuelles et il a imaginé
le « New Hair ». Ce son t d'éton-

nants bracelets, colliers, faits de
cheveux f inement tressés, fermés
de gros cabochons de pierres du
Tyrol , cerclés de petits cristaux.
Alexandre se devait de créer des
bijoux de coif fure dans la même
ligne. L'inventeur travaille ses pier-
res comme de véritables joyaux :
en poire, en rectangle, et il offre
une gamme de marron qui passent
de la topaze claire aux marron
brûlé. Il y a aussi des blancs
craie, des verts émeraude, des noirs
de jais.
Les couturiers se sont emparés de
ces pierres semi-précieuses de prix
très accessibles.

Les collections des paruriers
Sylvia Blanchart opte pour le sty -
le «Art  déco » et façonne de lon-
gues barrettes incrustées de p ier-
res du Tyrol , des pendentifs en
colimaçons, des colliers faits de
longs tubes et elle utilise un mar-
ron givré très particulier.
Serge Daren s'est spécialisé dans
les sautoirs et les longues ceintu-
res gourmettes, tandis qu'Evelyne
Desbruères aime les bagues serpents
incrustées de perles nacrées grises
ou de cristal. Il offre également
des colliers de chien en laine tor-
sadée, fermés par un large cristal
irise.
Roger Jean Pierre s'inspire de l'O-
rient et donne la vedette à des ba-
gues-bracelets d' esclaves, qui enser-
rent le poign et et se prolongeai
jusqu 'à la main pour atteindre le
doigt. Il présente aussi des dou-
bles bag ues de harem qui enchaî-
nent deux doigts, et des colliers-
plastrons de facture très égyptienne
où étincellent des perles multicolo-
res.
René Longuet destine aux tweeds
d'automne des colliers et des bou-
cles d'oreilles en perles mahari
alors que Françoise Montagne il-
lumine les robes noires avec des
ceintures de métal tressé avec des
galons de cristal.
Renel dédie aux femmes  romanti-

ques de petits animaux en métal
incrusté de perles ou de pierres,
des clips-fleurs et Sabbagh renou-
velle les bijoux médiévaux ou Re-
naissance dans des teintes violine,
prune, pétrole, topaze, diamant noir
ou rose.
Enf in , Scemama réalise des col-
liers de chien, des ceintures, des
multi-chaînes en or ou en argen t
avec des cabochons en émail cer-
clés de cristal.

Transformation complète
// suffit de changer de bijoux , vrais
ou faux , pour transformer complè-
tement une toilette. Les colliers,
les bagues, les bracelets, les bou-
cles d'oreilles seront indispensables
cet autonuie et cet hiver.
L'encolure de la robe la plus ba-
nale se modifiera avec le collier
ruisselant de ses dizaines de ran-
gées de perles-tubes de verre irisé,
légères, mais extrêmement specta-
culaires.
Innovation dans les bijoux de Bo-
hême : un collier réversible fai t
d' un rectangle monté sur un lien.
Le jour, il est en perle, le soir en
topaze. Cette astuce de sertissage ne
provoque aucune lourdeur et offre
deux colliers en un seul.
Les bagues anciennes seront la fo-
lie de la saison nouvelle, on en
trouvera partout et à toutes les
heures de la journée. Leur éclat,
la recherch e de leurs formes trans-
formen t les tenues les plus sages.
Grâce aux bijoux mis actuellement
à notre disposition, la coquetterie
n'est plus un péch é véniel mais
une qualité.
Les bijoux venus du fond des âges,
ont marqué la première promotion
de la femme : longtemps, les hom-
mes, parce qu 'ils se voulaient les
égaux des dieux, s'en couvrirent
p lus que leurs compagnes avant
que celles-ci n'aient une juste re-
vanche.
Et si maintenant les bijoux ne sont
plus tous précieux, tous sont tou-
jours aussi beaux.

LINGERIE FINE
ET DE QUALITÉ INCOMPARABLE :

jgg |. COMBINAISONS
M SB nylon, j ersey - soie, laine et

\. //fljP^fck CHEMISES DE JOUR
y .-Wv^ f̂ ^[ ^^(Ênk coton, j ersey- soie.

Ë V j  CULOTTES ET SLIPS
¦mm j j j  nylon, coton, j ersey- soie.

M ". *%? PYJAMAS JERSEY

Igf** également beau choix dans

^_^&M^ÛtSSE'̂  d'autres marques réputées :
f :!»Bir *f aBB2fô^ Hanro - Oro - Rosy - Lej aby.
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Nous mettons à votre disposition un Nous sommes à votre disposition pour de la

CHOIX CONSIDÉRABLE i n- r n i e  INC /% I I A I I -r é
DE VOITURES D'ENFANTS ET CAMPING L I T E R I E  D E  Q U A L I T E

dans tous les prix, marques suisses et étrangères, et toujours un sommiers, matelas, duvets, couvre-pieds, traversins, oreillers, etc., épuration

f Mf")IY HMimiC c'e votre literie usagée, lavage des fourres, transformations
v*nv,A UIMIMUB en moïses, berceaux, lits d'enfants et accessoires , .. ,. , , . . , •Faites confiance a notre longue expérience et demandez-nous
Documentation sur demande des renseignements.

S. C. BUSER-AU CYGNE-NEUCHÂTEL JW.ïi'

j y iaaame ! L'automne est une saison ma-
gnlf l qUB t ayez une élé gance
qui mettra en valeur votre
personnalité , adressez-vous à

Couture Betty
Evole 58 Tél. 5 50 42

/ ~̂N Les dernières

Mk """"
8 

.. OtiT^^ Îft na Pas 'e Perc're de vue

maître opticien Neuchâtel Hôpital 17

%g /̂hoix â _̂)
m/ i- *- <3*t^@& ualite j f%_

Une ouverture
qu! fait du bruit ...

Ê&g La boutique
Jghb en v°9ue

«IBs1» Sous les Arcades Neuchâtel Tél. 5 2018

Une marque

médlator
Une garantie

G. HOSTETTLER
SAINT-MAURICE 6 - NEUCHATEL - 0 S 44 42

RADIO - TÉLÉVISIONS - TRANSISTORS - ÉLECTROPHONES
HAUTE FIDÉLITÉ - DISQUES

La qualité jointe
à un service après-vente
impeccable.

wà Chasseurs sachez S
«à chasser sans mj

wk Mais sans m

% L A F 0 N T#
Mça non !... Jw

STOCK USA
WSaars 44 f̂fl 1er étage

Neuchâtel y Tél. 5 57 50
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LACE'n LYCRA WITH STRECH STRAPS
le soutien-gorge
avec bretelles é-l-a-s-t-i-q-u-e-s

• Une conception toute nouvelle
• Confort, comme jamais eu auparavant
• Magnifique décolleté au dos
• Plus de boucles à régler
• Pas de tension aux épaules
• Pas de pression au dos

Tels sont les avantages que vous off re\
WONDER -BRA.

Modèle 1547 long en blanc et en noir

Cup B 32-38 I
e- r* -** At\ \ Prix : Fr. 45.—Cup C 34-40 J

AU CORSET D'OR
Mme M. Rosé, corsetière - spécialiste

Epancheurs 2 Neuchâtel Tél. 5 32 07

INSTITUT RENÉE MARTIN
Esthéticienne diplômée
F R E C  et C i d e s c o

Rénovez votre peau par le peeling végétal

Lydia Dainow
e f f i cace  contre les rides, cicatrices,

taches pigmentaires, et peau incrustée

Neuchâtel - fbg du Lac 31 - Tél. 5 78 61 sur rendez-vous.

Les coiieetsons parisiennes
' :

YVIS SAINT-LAURENT
LA MODE DE MAMAN
Résolument, Saint-Laurent joue gagnant la « mode de maman ». Ses tailleurs ont
de longues vestes plates, ses jupes s'arrêtent à mi-mollet. Le tout est gris, très som-
bre, ponctué par un chapeau masculin à très larges bords. C'est le style institutrice
convenable des années 1930. Les man teaux sont aussi austères de couleurs. Quelques-
uns ont un petit corps sur lequel est montée une jupe à godets. Les tuniques pla-
tes et les robes d'après-midi ont des cols guimpes qui montent jusqu'aux mâchoires.
Mais cette austérité est vite abandonnée lorsque Yves Sain t-Laurent travaille
la fourrure. Son manteau très long de renard argenté comporte un capuchon qui
a gardé les oreilles de l'animal. Son manteau de loutre de mer s'incruste de la peau
d'un ocelot dont la patte semble protéger le cœur de celle qui le porte.
Le soir, Saint-Laurent revient à sa grande classe. Il propose des manteaux de ta-
pis persan, une robe de velours gaufré piquée de p lumes d'autruch e laquées. Et son
chef-d' œuvre est une robe de grand soir en patchwork de satin et de velours dont les
morceaux sont raccordés par un bourdon.
QUELQUES DÉTAILS : De nombreuses manches-gigot ; une poitrine... seins nus et
un corselet de métal p laqué or.

SOUS LE SIGNE DU ZÈBRE
La maison Ektor a hérité d'une partie des ateliers de Balenciaga. Sa collection
se place sous le signe du zèbre que l'on retrouve sous form e de bijoux , d'imprimés, de
fourrures.
Les détails sont très personnels : des revers et des cols en laine angora tricotée ; une
robe asymétrique, un côté noir, l'autre blanc; un chapeau casque à pointe recouvert d' une
crinière noire.
Ektor, qui aime beaucoup les p lissés soleil, en recouvre entièrement une robe du soir.
Les chapeaux qu'il a dessinés lui-même semblent sortir d'un album de photos de famille :
tambourins portés sur le côté, voilettes...

_

STYLE FÉMININ ET SPORTIF
Sobriété et élégance restent toujours les traditions fondamentales de la maison Madelein e
de Rauch. En allongeant de plusieurs centimètres ses modèles, elle modifie sa silhouette
qui est plus étirée. Les manteaux droits, presque tabulaires, sont traités dans de confortables
lainages. Le tailleur classique est remplacé par des deux-pièces en jersey, ceinturés à la
taille. Les robes d'après-midi en satin ont des manches longues et des découpes en
trompe l'œil.
QUELQUES DÉTAILS : Des imperméables en jersey, doublés de fausse fourrure ; des
écharpes longues de trois mètres ; des colliers d' or rig ides posés autour du cou comme
un ruban de douairière.

PIERRE BALMAIN
UNE ÉLÉGANCE DE CLASSE
Chez Balmain, pas  d 'idée choc, mais une élégance de classe. Le couturier se flat-
te d'habiller Ava Gardner, Annie Girardot, Lili Palmer, Dany Robin, Fran-
çoise Dorin et les hôtesses des p lus grandes administrations.
Tous ses modèles laissent voir le genou. Des recherches cependant , comme ces manteaux
de vison ou de lainage travaillés en bandes longitudinales non piquées et qui laissent
entrevoir la robe. Ces crevés, on les retrouve dans les manches des robes du soir.
Beaucoup de chapeaux chez Balmain, dont quelques-uns immenses et ronds comme des
auréoles.
Balmain utilise le velours noir, la dentelle, les rubans tuyautés pour les cols et les
poignets, des plumes dont il recou vre une tunique portée avec des cuissardes de velours.

VINGT-SEPT CENTIMÈTRES DE PLUS
Guy Laroche s'affirm e nettement pour le maxi : les deux tiers de ses modèles sont
à vingt-cinq centimètres du sol, le reste se situan t à trente-cinq centimètres environ. Cette
collection est très réussie et elle a été applaudie.
Les manteaux à la russe, fermés par des brandebourgs, les tenues cardigans, les tail-
leurs knickers bouffants sur des bottes de moujik , de très longs pardessus portés sur
d' aussi longues jupes portefeuille , des robes de daim, perforées d'œillets métalliques
sont suivis, dédiés aux grands soirs, de pantalons en peau de Suède orfèvres d'or.
QUELQUES DÉTA ILS : De très longues étales de fourrure ; des perruques de p lumes de
même couleur que la robe ; des cravates d'homme sous le col des tailleurs ; des bran-
debourgs remp laçant les boutons.

27

De Louis Féraud, une robe au crochet multi-
colore. (G. Larsen - Ardopress)

La robe est très mignonne avec ses dessins
modernes, le manteau est à la fois léger et
confortable, l'ensemble est de bon goût. Mais
on ne remarque Heureusement pas trop sur,cette ¦
photographie le maquillage du mannequin, dont
les yeux sont entourés de fard blanc, genre
« clown »... (ASL)
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&SÈÊÈK Le centre des bonnes affaires
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RADIO - TÉLÉVISION
CHAINE HAUTE FIDÉLITÉ

MACHINES À LAVER
MACHINES À REPASSER
CUISINIÈRES - FRIGOS
CONGÉLATEURS - FRITEUSES
ASPIRATEURS

PRIX superdiscount
Votre magasin préféré
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~̂  Comment préférez-vous Gerda ? En
"̂  ̂ blonde élégante, en noiraude sophisti-

^  ̂
quée ou... au naturel, cheveux courts,

mèches irrégulières ?
(Avipress - Roland Schenk)

Jacqueline a changé de visage en utili- yy
sont uniquement un postiche. Elle garde '̂ Pr

le front dégagé et donne un chic à ^^
chacune de ses coiffures en apportant
un détail inédit, telle la mèche folle ou
la mini-anglaise sur l'oreille. Trois coif-
fures jeunes, trois coiffures créées à la
perfection par un maître coiffeur de

chez nous.
(Avipress - Roland Schenk)

IL EST UN DOMAINE dans le-
quel la femme refuse plus ou moins
de suivre les grands maîtres. Il
s'agit de la coiffure.
Après les présentations des coutu-
riers, les coiffeurs créent une ligne
qu'ils baptisent plus ou moins ori-
ginalement. Le printemps dernier a
apporté la ligne Napoléon , non
point créée d'après la mode nou-
velle mais d'après l'actualité. On
se demande donc pourquoi les coif-
feurs attendent si longtemps pow
dévoiler leurs batteries.
A l'heure où ce supp lément est im-
primé, nous n'avons reçu aucun
renseignement de Paris. Nous nous
en passons fort  bien puisque nous
avons trouvé, en Suisse, une série
de photographies qui fera le bon-
heur des femmes.
Ligne Napoléon , Mexico , Divine ou
Câline ? Qu 'importe le nom, l'essen-
tiel est qu'elle vous siée.
Les coiffeurs de chez nous connais-
sent suffisamment leur métier pour
conseiller leurs clientes. Et la fem-
me de chez nous a suffisamment
de raison pour savoir le genre de
coif fure qui l'avantagera . Nous
avons un jour regardé les clientes
qui sortaient d' un salon de coiffure :
toutes étaient belles et sûres d'elles,
les jeunes comme les moins jeunes,
celles dont le visage esl régulier
comme les moins favorisées.
Faisons donc confiance à notre pro-
pre coif feur, discutons avec lui et
demandons des essais avant de cou-
per nos cheveux ou de les teindre.
Cela est hp urp itsemp ul réalisable
depuis une merveilleuse création
dans le domaine de la coi f fure : la
perruque ou son cadet le postiche.
Il est possible à la femme de chan-
ger complètement son allure en
cliangeant de cheveux. Vous êtes
sceptique ? Regardez les six modè-
les de cette page. S' agit-il de six
femmes différentes ? Non , de deux
uniquement. Le résultat obtenu est
assez sensationnel pour être suivi
par chacune d'entre nous !
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Membre du syndicat
« Haute coiffure et coiffure Création »

BBBI
vis-à-vis de la Poste Tél. 5 40 47

Nous nous ferons un plaisir de vous
conseiller pour votre nouvelle coiffure

et votre prochaine coloration...

BULLETIN D'ABONNEM ENT
Je m'abonne dès ce jour à

* la Feuille d'avis de Neuchâtel
• L'EXPRESS

r̂ jusqu'à fin décembre 1969 . . . . Fr. 16.—

(~k souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une
carfe de versement.

Nom :

Prénom :

No et rue :

Localité : .-. No postal :

Signature :

Veuillez retourner ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe
atfranchie de 10 centimes, à la FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

ou à l'EXPRESS

Service des abonnements
2001 NEUCHATEL
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Photo R. Schenk . — Coiffure P. Schenk - 

Toutes les femmes sont joli es...
A 30 ans elles sont belles...
Après, ça dépend d'elles...

Avec les conseils de...

"̂.i %VmŴ M̂mm^mm4Êm\

Temple-Neuf 1 Tél. 5 74 74

OUVERT SANS INTERRUPTION
. . . . ... . .. . . . ..

niT li J 9 COIFFURE
L i B Moulin-Neuf tél. 5.29.82(83hi loger

Coiff e au goût du j our

Pour vous Madame...
Coupe coiffante...

Teinture minute...
Permanente

Zotos-Vitaliser
Mini-vague
Pour vos postiches : Patrick Nancey de Paris et ses 80
coloris et nuances.

Manucure

Pour vous Monsieur...
Coupe au rasoir classique ou « dans le vent »
Service rapide

j $/ / / /.  «Le coiff eur de toute ^Ê$L
Mmm la f amille» IPIlll

Beau et confortable, ce manteau de tweed noir
et blanc, bordé de lapin bleu, est un modèle de
Pierre Cardin. . (G. Larsen - Ardopress)
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Des collants par-ci, des collants par-là... Cour-
règes a lancé le vêtement genre justaucorps en
laine côtelée, collants qui moulent les jambes,
le corps et les bras; Une jupe, une robe, une
chasuble complètent l'habillement . Voici trois
modèles Courrèges : à gauche un collant avec
une robe courte noire, garnie de deux poches,
au centre une robe courte en jersey marron
bordée de paillettes portée également sur un-
justaucorps mais très mince et noir, à droite
des collants et une jupe en garardine à carreaux
blancs et bleus, les bretelles étant des chaînes
dorées.
Moufles de laine et bottines s'arrêtant à mi-
mollets complètent ces ensembles. (AGIP)

LA CONQUÊTE DE LA LUNE
_ .. w . . V.  ¦ . . .

Pierre Cardin est et reste le poète de la mode. En f in  de présentation de ses trois
cent cinquante modèles, il a fai t  l'apologie de l'extravagance pour le soir et il a conclu :

- - - - « Tout est absurde dans la vie, mais l'absurde n'estril pas le rêve ?. »
Cardin qui, le premier, a inventé ̂  le style cosmonaute, célèbre maintenant la con-
quête de la Lune avec un étrange maquillage en form e de masque jaune avec des
cils et des sourcils de la même couleur. Mais il avertit son public : tout n'est pas
portable !
La poésie, nous la retrouvons dans ses définitions : le collant est un « cache-corps »,
le chap eau un « cache-tête » , les gants des « pattes de velours ». Toutes les longueurs
sont représentées, cela parce que la femme est diverse. Elle doit aimer aussi bien
la mini-robe que la robe longue.
Le style Cardin 1970 : des robes noires à . pétales , mobiles, des f ranges  géan-.
tes, des lanières qui descenden t du corsage pour se ' raccrocher au-dessus de l'our-
let. Son leitmotiv : la bande p iquée matelassée en ' satin, en crêpe, en vinyl, que
l'on retrouve au bas des robes, des manteaux de vison, d'astrakan et au col.
Mais la réussite de Cardin est bien l'emploi du cercle. Il en fait d'époustouflants
boléros à cols gigantesques. Le cercle ouvert devient aussi bas de jupes et il serpente
en volutes jusqu 'aux épaules en suivant parfois , la manche, s'arrêtant au col. L'art
de la coupe atteint ici son sommet.

/// w

FIDÉLITÉ A LA MINI-JUPE
Alors que la désescalade des jupes , a commencé, Courrèges, champ ion de la jeunesse ,

¦ reste fidèle aux mini-tailleurs, aux mini-manteaux, aux mini-jupes à bretelles en métal or
de préférence , aux mini-tuniques à grosses côtes de couleur vive qui se portent du matin
au soir sur des collants tout blancs.
Suite logique des collections précédentes, nous retrouvons les manteaux à poches revers ou
martingales en arrondi, les pantalons traités seuls ou en combinaisons qui se glissen t
sous une canadienne à manches de fourrure blanche et s'accompagnant d' une cagoule
assortie.
Pour l'après-midi et le soir, Courrèges abandonne son style architecture et il agrémente
ses robes d'ornements : ses robes pailletées, gansées de cygne ou cloutées de blanc, décon-
certent un peu.
QUELQUES DÉTAILS : Des accessoires- en laine à grosses côtes (moufles, bérets, col-
lants) ;. des grosses lunettes noires et- blanch es .qui. donnent curieusemen t l 'impression que
les mannequins regardent de calé ; des ponchos ; des capes écossaises doublées de four-
rure de couleur vive.

¦

' -

JEAN PATOU
RETOUR EN 1930
Les dernières collections de Jean Pa-
tou ont célébré le cinquantième anni-
versaire de cette maison, une des plus
anciennes de Paris.
Michel Goma refuse de prendre pari '
et la collection est extrêmement éclecti-
que, il y a du long et du court , du
sport et du sophistiqué. Ce qui nous
vaut tout une série de robes courtes
à la Gigi avec col glacé et cravate ,
des robes chasubles en daim portées -
sur des pull-overs à gros col roulé ,
des petites robes à capuchon... Mais ,
dès le repas du soir , s 'imposent les
nouvelles longueurs , s'arrêtant au mol-

- let ou à la cheville , avec des manteaux
en renard style chauf feur , des robes
en jersey légèrement blousées , des ro-
bes de gitanes en dentelle rose ou vio-
lette...
Patou place souvent des cols glacés
blancs sur des petites robes de tricot ,
ce qui leur donne une allure à la f o is
jeunes et originales. Il a f fec t ionne aussi
les grosses bagues fantaisies il en fait
porter deux ou trois en même temps
par ses mannequins.
Un de ses plus grands succès : une
robe longue très f luide , ourlée dans le
bas d'un double rang de plumes d'au-
truch e d'Afrique du Sud, mêlées de
plumes de coq ton sur ton. Cette somp-
tueuse toilette n'a pas de manche mais
elle se porte avec un foulard de même
tissu négligemment noué sur la nuque.
QUELQUES DÉTAILS : Des bonnets
et de longues écharpes tricotés à la
main ; des sautoirs en grosses billes de
jais ; une p luie de boutons d' or.

—^___
Jean Patou s'est inspiré du smocking
pour réaliser cette robe du soir noire.,

(G. Larsen - Ardopress)
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TEL UN FEU FOLLET qui illumine la nuit de ses
f lammes légères et fugitives, voire visage rehaussé de
teintes tendres et lumineuses sera, cet automne et cet
hiver, le reflet de votre personnalité. Les maîtres de
la beauté vous veulent très belles et naturelles. Plus de
couleurs violentes et contrastées qui accusent et alour-
dissent les traits, mais un maquillage doux et chatoyan t
qui ne camoufle pas  votre beauté mais la dévoile.

LE TEINT est irisé grâce à une nouvelle poudre con-
tenan t des microparcelles nacrées qui veloulent l'épider-
me du visage en le rendant satiné.

LES SOUR CILS sont de forme arrondie, f in s  et bros-
sés vers les tempes. Accentués légèrement au crayon
brun, ils suiven t la ligne de l'œil et le dépassent au
coin externe.

LES YEUX restent les joyaux de votre visage. Deux
nouveaux fards compacts ont été lancés sur le marché,
turquoise et blanc. Le blanc irisé est déposé sous
l'arcade sourcilière et le turquoise irisé sur les pau-
pières supérieure et inférieure.

LES CILS sont allongés et épaissis. Les faux  cils gar-
dent la cote.

LA BOUCHE est brillante et scintillante, charnue et
gourmande.

Quelques conseils embellissants
Des yeux qui pleurent
Le froid fait  larmoyer vos yeux ,
que faire ? Appliquez une compresse
chaude de tilleul ou de camomille
ou rafraîchissez vos yeux en les
baignant avec de l'eau de rase ou
de mauve qui sont d'excellents toni-
ques.

Des mains rouges
L'hiver, les mains rougissent très
facilement sous l' effet du froid.
Pour éviter ce désagrément, trem-
pez vos mains une ou deux fois
par  semaine dans un bain d'eau sa-
lée. Avant de les essuyer, massez-
les avec une bonne crème à la lano-
line ou à la glycérine. Faites atten-
tion aussi à vos gants : s'ils sont
trop serrés, ils font  obstacle à la

circulation du sang et vos mains de-
viendront froides plus rapidement
encore !

Un maquillage lunaire
Le secret du maquillage lunaire de
Pierre Cardin : des hâles foiuius

. jaunes, violets, verts, orangés au-
tour des yeux et des faux cils assor-
tis. Le reste du visage est transpa-
rent. Quant aux lèvres, elles sont
blanches. Ce maquillage est réalisé
à l'aide de sticks de grimage.

La betterave qui défatigue
Savez-vous que la betterave a des
vertus défatigantes ? Une crème
nouvelle a été lancée sur le marché:
à base de betterave, elle aff ine ,
dit-on, les genoux et les chevilles en
faisant circuler te sang.

Quand l'art du
maquillage atteint

la perfection.
(Avipress - Guerlain)

Comment
soigner
jambes,
bras
et buste

Le maquillage proposé pour 1969-1970. (Avipress - J. Gatineau)

Comme le visage , vos jambes se montrent d abord
avec leur revêtement : une jolie peau ; elles se
montrent aussi avec leurs défauts qui peuvent être
améliorés et masq u és par les soins.

DE JOLIES JAMBES
Voici ce que vous pouvez fai re pour la santé de
vos jambes :
Prenez un bain de chaleur tempérée (environ 37°)
et selon l' effet recherché vous pouvez ajouter dif-
féren ts produits :

Pour tonifier : Faites fondre dans l'eau deux
grosses poignées de sel marin non raf f iné .

— Pour décongestionner : Diluez dans l'eau une
cuillerée d' essence de p in.
— Pour amincir : Faites tremper dans l'eau un sa-
chet de « farine d'algues ». N' oubliez pas de bien
poncer vos genoux avec une p ierre ponce savon-
neuse. Vous pouvez aussi utiliser un gant de crin
et savonner vos jambes et genoux avec un savon
amaigrissant.
De tous temps, les beaux bras ont constitué un des
atouts majeurs de la beauté féminine. Prenez-en soin
comme du reste de votre corps.
Dans votre bain : Poncez-les soigneusement en in-
sistant sur vos coudes et rincez-les à l'eau froide ,
qui est un des meilleurs tonus des muscles.
Si vous avez la peau grasse, faites une friction au
gant de crin et à l' eau de Cologne.
Si vous avez la peau sèche ou normale , faites un
léser massage, avec du lait hy dratant.

VOTRE BUSTE
Rares sont les jolies poitrines. Vous devez préserver
et embellir la vôtre par une discipline régulière.
Douches et soins : prene z des douches, mais ja-
mais glacées, tous les matins. Pour cela la douche
à main est très pratique car elle permet d'attein-
dre facilement le dessus et le dessous du sein.
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RUE ST. MAURICE 10 - NEUCHATEL

JERSEY
TRICOT DE GRAND LUXE

des marques les plus réputées !

Une collection internationale
de jersey au mètre, en exclusivité

BOUTIQUE JERSEY - TRICOT
Seyon 5c Tél. 5 61 91 Neuchâtel
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La femme a toujours le souci
de l'élégance et un profond besoin
de sécurité...
La preuve en est faite, une fois de plus, par le nombre croissant de
femmes qui se mettent au volant d'une Peugeot.
Par leurs lignes racées, et par l'aménagemervf luxueux des inférieurs,
les voitures Peugeot répondent aux exigences d'une élégance
toujours moderne.
La conductrice avisée apprécie par ailleurs une maniabilité, une
robustesse admirables.
Rapides et confortables jusque dans les moindres détails, les Peu-
geot font toujours la fierté de la femme.
Pourquoi ne pas profiter de ces prochains jours, Madame, pour
faire l'essai sur la route des derniers modèles Peugeot.

^ 
w_ \

204 404 504
à partir à partir à partir

de Fr. 7875.— de Fr. 11.100.— de Fr. 13.250.—

Garage du Littora l - J.-L Segessemann & Fils
NEUCHATEL

Pierre-à-Mazel 51 - Tél. 5 99 91 - Début route des Falaises

TRICOTS
DE LUXE

•

Visitez notre stand secteur textile

au 50me Comptoir suisse
de Lausanne
du 13 au 28 septembre 1969

•

LILIANE WUEST, VILLIERS
Tél. (038) 72064 - 71916
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Une décoration Gardisette...
Une décoration réussie !

Votre spécialiste

L J Interleur-confort

Rideaux - Tapis - Meubles
Boine 22 <fi 4 29 29 Neuchâtel

J U V E N A
soins de beauté parfaits

Esthétique totale - visage - corps
Mme R. ROUJOUX
Esthéticienne de direction

Seyon 4 - Neuchâtel - Tél. 5 8 4 2 1
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Dans le cadre plaisant
de notre département

iSàarf iiinciic
vous trouverez les
produits de beauté

Helena Ruhinstein
Juvena
Lancôme
Bioplacentine
Jean d'Avèze
Vizhy

m
S

RI. . Rue de l'Hôpital 2imarmaae Neuchâte|
mrmana ™. 557 22

Cet ensemble je une et frais est signé Ungctro.
Ses ; teintes : bleu, bicjrje ef roisge. ..- ¦ ¦
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(G. Larsen - Ardopress)

Est-il- nécessaire de préciser qu'il s'agit d'un
modèle de Paco Rabanne ? Cette robe est en
dentelle articulée par du plastique et dë- l'alu-
minium. La taille est marquée et le modèle se,
porte avec un long casque en dentelle métallique.

" ' ' ' (AGIP)

RAFFINEMENT ET ÉLÉGANCE
Le souci primordial de Coco Chanel, depuis de nombreuses années, est d'embellir la
femme.  Cette saison encore, son but est merveilleusement atteint et madame Cltanel
obtient un grand succès avec ses tailleurs à vestes longues boutonnées devant ou sur le
côté , ceinturées ou à peine cintrées.
Coupées dans des tweeds nouveaux au point de Hongrie, ses redingotes ou ses longs
manteaux et ses pelisses évasées se portent avec des toques de fourrure ornées d' un bijou.
Ses robes en jersey, ses ensembles du soir particulièrement bienvenus, composés d' un pan-
talon et d' une casaque constellée de paillettes et de p ierreries, ont déferlé de longs
app laudissements.

QUELQUES—DÉTAILS : Des canotiers tout simples, réalisés dans le même tweed que
le tailleur ; des sacs à double bandoulière dorée ; pour le soir, des sacs en lamé or pail-
letés comme la robe, des croix en p ierre dure.

Le chic de la collection Chanel :
tailleur a longue veste près du
corps en tweed écossais marine,
rouge et vert. . Cinq boutons et deux
poches plaquées, un col chinois et
des poignets assortis en font toute
la classe. La jupe est droite, ports-
feuille. (AGIP)

Deux créations de torrenté : un j
overcoat en lainage prince-de-galles
marron et grège garni de castor et
porté avec un pantalon assorti, et
un manteau en lainage blanc, à
impressions côtelées, accompagnant
une, robe en lainage marron.

(AGIP)

DES ROBES... TUNIQUES
Si les manteaux de Paco Rabanne , en marmotte, en astraka n, en gorge de vison, en
lapin , frôlent le mollet , ses robes sont si courtes qu 'elles donnent l 'impression d'être des
tuniques. Elles sont réalisées en jersey d'aluminium, en tulle métallique, en dentelle arti-
culée...
Elles ont la taille serrée et elles mettent en valeur la poitrine. Souvent les manches sont
longues et bouf fantes .
Tout ceci ne manque pas d' un certain intérêt , mais cette excentricité est difficilement
défendable.

-

LA CASQUETTE-TRANSISTOR
Beaucoup de plis et d'écossais chez Lap idas, et des jupes-culottes du matin au soir.
Des costumes de chasse, pou r monsieur el madame, se ferment avec une bande magné-
tique. Des robes à plis sont montées en dents de scie sous les hanches.
Une robe noire entièrement travaillée en chevrons a été très remarquée ainsi qu 'un tail-
leur c Lui et Elle » en velours noir avec un chemisier en lamé gris.
Son gadget : une casquette à fond carré qui contient un mini-transistor , l' antenne tenant
lieu de plume.
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Retour de Paris
Haute jf^uî C
Mode 0

Vos chapeaux de fourrure, velours ou feutre
auront du charme et de la distinction s'ils ont
été exécutés par la modiste.

Grand-Rue 1 1er étage
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75 ans
Machines à coudre

Fr. Gegauf
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DÉMONSTRATIONS permanentes à notre magasin

CENTRE DE COUTURE BERNINA

L. CARRARD
Epancheurs 9 — NEUCHATEL _ Tél. (038) 5 20 25

BERNINA
Chaque vendredi

Lisez la page de madame
crans

LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

ON LES APPELLE ACCESSOIRES et pourtan t ils
sont aussi indispensables les uns que les autres. Nous
parlons des chaussures et des sacoches qui, depuis quel-
ques saisons, se présentent très souvent taillés dans le
même cuir ou le même tissu. Ce qui est charmant, . .
avouonsA e.

LES CHA USSURES : La mode du pantalon a apporté
une nouvelle mode pour les chaussures. Elles devienn ent
plus confortables, perdant parfois un peu de leur élé-
gance pour le jour, mais s'affinant heureusement lors-
qu 'elles accompagnent des toilettes habillées.
Leurs formes sont ou carrées, ou légèrement arrondies,
le talon mi-haut est assez large et droit. De f ines
garnitures, des combinaisons de diverses peausseries
agrémentent les nouvelles créations.
Quelques modèles en vernis noir, rouge, cognac et
blanc, avec une semelle plate-forme et un talon bloc,
rappellent les années quarante et ils semblent vouloir
suppléer les trotteurs rustiques.
Les teintes préférées des créateurs de chaussures sont le
noir, les tons bruns, du doré au rougeûtre ayant des
reflets transparents, ainsi que les beiges.
La botte, qui connaîtra un nouveau succès ces pro-
chaines saisons, s'assouplit et devient un second collant
de la jambe. Elle est traitée dans les cuirs les plus f ins
et exécutée dans toute la gamme des coloris. Fort
élégant e, elle se porte partout et à toute heure.

LES SA COCHES : Le sac change de forme.  Il allonge
sa bride et se veut très sport d'allure et assez grand
pour le contraste. H devient davantage utilitaire sans
être encombrant. On le retrouve avec des boucles de
métal, des gros fermoirs et souvent il est assorti aux
ceintures des manteaux.

LA CEINTURE : La reine des accessoires de cet hi-
ver est sans conteste la ceinture. On lui a voué une
extraordinaire recherche et une fantaisie folle.  On ne
peut que l'aimer avec ses motifs très travaillés, très
recherchés en métal qui se découpe de cuir brillant,
ou en matière synth étique.

L'ÉCHARPE : On comprend le succès remporté par
l'écharpe depuis quelques années. Elle est non seule-
ment gracieuse à porter, mais elle réchauffe  agréable-
ment visage et cou.
En tissu épais ou f in , en laine tricotée à la machin e
ou à la main, l'écharpe est indispensable. Elle s'enroule
ou flotte négligemment, elle part du manteau, de la
cagoule ou d'un pull-over, elle est partout. Unie ou
multicolore, rayée ou portant des dessins modernes ou
romantiques, elle s'assortit parfois aux bas ou aux
gants, si ce n 'est au bonnet. Il existe aussi des échar-
pes en fourrure d'un chic fou , traitées dans la même
matière que des petites toques.
On sait que la femme voue un grand soin à l'achat
des accessoires. Elle sait parfaitement qu 'ils sont le
reflet de son goût et de son élégance. Et que ces
accessoires réussissent le tour de force de transformer
comp lètement une tenue.

Une botte en box couleur natu-
relle et toile, avec un sac

assorti. (AGIP)

A Des sacoches à bri-
Ê̂ des, assez grandes
 ̂ pour contenir tout ce

. que la femme aime
¦t emporter avec elle.

Pour l'après-midi, des chaussures k
en vernis noir, combiné avec du &
chevreau rouge, de forme carrée '

discrète.
(Avipress - Bailly International)

A La bottine à pois blancs
I sur fond noir, avec un
 ̂ talon de 6 cm, s'assortit

fort bien avec une po-
chette. L'ensemble est
en tissu broché. (AGIP)

intiisaensabies accessoires
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Pour l'hiver qui vient...
votre maroquinier

vous présente
les dernières créations qui

compléteront harmonieusement
votre silhouette.

Biedermann
Neuchâtel
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En 1969, il n'y a pas que la Lune, il y a la Mode !
Celle de cet automne tentera de vous aguicher par des ruses inéd ites :
le CRISS, le CRUSH, Se MARRON ou le CHIANTI, sans parler du
NAPPA et du MARINE, foi de

Gwe _,.
KOtf€|€T

Maroquinier, rue de la Treille

ancien nouveau
Transformation de vestons croisés

au prix de 48 fr. 50

&. POFP 1T - Tailleur

Ecluse 10 - Tél. 5 90 17
NEUCHATEL

pas de problèmes, MB '̂ilCiiflvite un café BffBfflM JmBil

YÇ __ entre deux feux...

BAR

JK JÎuMèt/ tô
LA STATION A LA MODE
vis-à-vis de la poste Neuchâtel

chaussures

boutique
Pi Paolo
nouvelle collection

Automne - Hiver

Angle Grand-Rue - Chavannes
N E U C H A T E L

VOICI L'OPINION d' un homme au sujet du chapeau féminin :
— Une femme sans chapeau ? C'est bon pour l' escalier de service... D' autant
que les cheveux au vent sont du dernier laisser-aller. Une femme ne doit
pas se montrer dans la rue comme dans sa salle de bains. En ville, elle
doit être impeccable et non pas décoiffée par le vent ou avec un air de
chien mouillé dès qu 'il pleut. Ce qui est charmant dans l'intimité est déplacé
en public. Je suis peut-être d'une autre époque , mais je crois que beaucoup
d 'hommes pensent comme moi sans oser le dire. Mon opinion est donc
ferme sur ce point : le chapeau est indispensable à la femm e élégante, à qui
il apporte mystère et séduction.
Tous les modistes voient leur clientèle augmenter. Actuellement , les jeunes et
les moins jeunes portent chapeaux. Il est vrai que le choix proposé est aussi
varié que splendide et on peut a f f i rmer  que toute tête trouve toujours le
chapeau qui a été créé pour elle.
Les thèmes principaux de la mode nouvelle inspirent des créations qui se
présentent dans une variété inattendue de formes et de solutions inédiles.
Les modèles jeunes sont caractérisés par une nonchalance voulue et une sobriété
dans l' emploi des éléments décoratifs.
Une note particulière se dégage des couvre-chefs d'allure sportive destinés à
compléter harmonieusement les ensembles pantalons.
D'autre part , la remise en valeur d'une élégance plus féminine ajoute des
accents gracieux aux chapeaux pour dames.

LES FORMES
— Les bords souples, ondulés, mouvementés, marquent le nouveau sty le des
chapeaux jeunes à form e ronde. Elargis, ces bords rappellent ceux des
capelines.
— Les bérets montent hardiment, retombent dans la nuque ou, légèrement
en biais, terminent leur chute vertigineuse dans des nœuds décoratifs.
— La casquette subit toutes les métamorp hoses ; elle se fait  en feutre , en
tissu, en f o urrure, avec visière à peine amorcée et se porte avantageusement
avec les ensembles pantalons.
— Les relevés, à la chapeau-monsieur ou aux bords relevés sur le côté ,
se partagent , avec des formes de coquilles, les faveurs de la femme élégante.
— La fourrure donne une note d'élégance raffinée aux toques à la russe,
aux casquettes, aux casques d'astronautes et aux nombreux modèles inspirés
par les couvre-ch efs  des steppes sibérienn es ou mongoles.

Une cloche
de feutre
marron, garnie
de grébiches
dorées,
un modèle
de Carven.
(AGIP)

La coiffure idéale pour être élégante à toutes les heures de la
journée : un bandeau-casque à lanières en jersey mohair

de trois couleurs. (AGIP)

Une note personnelle est de bon aloi ; même les bretons aux larges bords
perpendiculaires et quelques cloches aux bords doubles se présentent dans des
solutions inédites.

LES MATEÈRES
Les feutres : Les feutres velours et les mélusines donnent le ton. Pour les
modèles d'allure sportive, les feutres antilope et « zoom » pouvant être enroulés
sans se déformer , sont toujours appréciés. Quelques feutres en laine , poilus.
Les tissus : Du tweed de laine, du jersey, aussi imprimé, aux dessins cachemire.
Des tissus en acry l, d'aspect rustique, imitant les tricotés-main.
La fourrure : Pour modèles jeunes et sportifs : tous les renards, rouges, blancs,
noirs, du Brésil ou autres provenances exotiques, cibetas, l'agnea u de Toscane,
blan c, brun, noir, le ragondin, le guanaco. En général toutes les fourrures à
long poil sont au goût du jour.
Pour modèles habillés : vison blanc, brun, noir, castor, chinchilla.
Cuir : Spécialement dans les qualités nappa, employées surtout pour décors ou
doublures dans des assemblages cuir-fourrure ou cuir-feutre.

LES COULEURS
En accord avec la carte de coloris de la couture, nous trouvons en vedette
des nuances de brun chaud — tabac, Sienne, brique, brun mexicain et simi-
laires — mis en valeur sp écialement dans des combinaisons avec blanc et noir.
Le noir, aussi dans des matières brillantes, le blanc et le blanc cassé soulignent
la sobret é des gammes.
Le vert menthe ou émeraude, le rouge feu , le bleu saphir, intense, profond ,
mettent en valeur la palette inspirée par des tons p lus classiques, lancés sous
l'appellation de «r néo-classique ».
Le jeu des couleurs en contrastes marque une tendance nouvelle.

LES DÉCORS
Gros-grains, app lications en cuir, ciré, et au passage aussi quelques chaîn es,
anneaux et boulons en métal.

M.P.
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Un ensemble
jeune : pantalon
et tunique —
mini-robe en
tricot uni et
jacquard.
Se porte avec
des bottines aux
talons épaissis.
Modèle suisse
Miss Hanro.

LA MODE SUISSE a gagne le pari qu elle fait chaque saison avec la haute cou-
lure. C' est ce que l'on peut constater en faisant le premier lèche-vitrines rentrée ,
en voyant les premiers modèles descendre dans la rue.
Des renseignements recueillis au cours du grand défilé organisé récemment sur les
bords de la Limmat par les maîtres de notre prêt-à-porter helvétique , il se dégage
les tendances suivantes :
—¦ Importance évidente du pantalon.
— Large utilisation du jersey.
— Perte de vitesse du tailleur traditionnel remplacé par l' ensemble pantalon.
— Ligne « près du corps ».
— Longueur des jupes <r courte » ne semblant pas vouloir se rallonger ; ou si rare-
ment , simplement pour quelques ensembles ou manteaux extraordinaires et excen-
triques.

Pour cette
élégante robe
d'après-midi
avec jupe plissée
un chiffon Stunzi
tersuisse imprimé
blanc et vert
a été utilisé.
Une large bande
nouée à l'encolure
donne à cette
robe légère un
charme particu-
lier. C'est un
modèle Mode-
studio viscosuisse.
(A.S.L.)

Ce manteau tient à la fois de la redingote et
de la robe manteau. La ligne est très étudiée.
Admirez le jeu des coutures et de piqûres ainsi
que la fermeture asymétrique. C'est un modèle
prêt-à-porter suisse de Schibli.

— Le blanc n 'a pas dit son dernier mot, souvent pour
éclairer les tons sourds, pour ne pas dire tristes de l'hiver.
— Le marron et toute la gamme des beiges continueront
à plaire.
— Certains f a bricants parlent du rouge <r bourgogne » pour
les uns, « bordeaux » pour les autres, * lie-de-vin » pour
quelques-uns.
— D' autres parlen t de bleu, d' autres de violet ou de vert
bouteille...
— Et le gris semble un grand revenan t, jusque dans la
chaussure, alors que les impressions orientales o f f ren t
toute leu r séduction.

/ /̂ / ^ / »̂
Le prêt-à-porter suisse apporte en 1970 un certain nombre
d'évolutions, pratiquement aucune révolution.
Les pantalons sont loin d'avoir f ini  leur course et les con-
fectionneurs les voient très longs tombant sur une chaus-
sure à talon de 4-5 cm, accompagnés d' une tunique, d' une
chemise, d'une chasuble, sous un vrai manteau. Pour celui-
ci, on propose trois styles : l' ajusté-évasé , petit buste, un
rang de boutons, jupe ample soulignée par une ceinture ;
le structuré à double rangée de boutons, col et revers
profondément crantés , dos à martingale et f en t e  ; la redin-
gote encore et toujours cintrée à la taille.
Pour celles qui préfèrent la robe au pantalon , s'imposent
des modèles faisant « un » avec le manteau, des robes-
chemisiers toujours à p lis et à manches longues.
Le tailleur traditionnel, s'il n'est en tricot, est le parent
pauvre des collections. A moins qu'on appelle «t tailleur »
les ensembles jupe-veste trois quarts, typiques de l'automne.

Simone VOLET

La mode suisse
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*̂t<—¦ ¦ /Af  ̂ A .A:- -AA ::AA;,A. -;, ,-.̂ , - ;;;̂ iia^̂ ii__^̂ _y 
, , , . . .  
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